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Nous remarquons sur la photographie, de gauche à droite: M. L.-V, Hurtibise, représentant de Ca-

nadian Celanese Ltd, M. A. Martin, gérant de l’usine de Sorel; M. J. Philip, directeur régional de la C.1.O.,

M. J.-M. Ringuette, président du local 1434; Zième rangée, dans le même ordre, M. Watson, représentant

de la compagnie; M. Edgar Gosselin, gérant du personnel; M. Laurent Laramée, directeur; M. Ronald

Lesieur, secrétaire; M. Hormisdas Théroux, vice-président du local 1434; M. Léo Deslandes, secrétaire-

trésorier. Photo prise lors de la signature de la convention collective de travail.

  

Célèbres Navires Canadiens

 
“LE RAINBOW” — La Marine royale du Canada célèbre cette année son cinquantenaire. Le pre-

mier navire de la M.R.C. fut le croiseur léger Rainbow armé en août 1910. Trois mois après son arme-

ment, le Rainbow fut affecté à la côte de l’Ouest à titre de vaisseau d’entraînement et de patrouilleur de

pêcheries, Armé de 2 canons de 6 pouces, de 6 canons de 4.7 et de 4 canons de 12 livres, le Rainbow com-

battit dans le Pacifique durant la première Grande Guerre. Il captura deux navires marchands, tint le

croiseur allemand Leipzig en respect et aida à réduire à néant le commerce de l’ennemi dans cette ré.

gion. Il fut désarmé en 1920. — (Photo de la Défense. nationale).

 

   
d'accueillir le dévoué curé de la

 

Semaine de
l'Education

 

Marie - Auxiliatrice.   J an ES
eu feu du 6 au Mars.

 L’assemblée avait Thonneur

paroisse Marie - Auxiliatrice, Mgr

Alfred Lalime, monsieur 1'abbé

André Beaugrand, principal de 'E-

cole Normale de St-Joseph de So-

rel, M. Adrien Laurendeau, notre

conférencier invité. Les Commis-

sion Scolaire était représentée par

son président, M. Bernard Garié-

py et M. Marc Bédard, commis-

saire d'écoles.

M. Fernand Gagné, professeur

à l'Ecole Secondaire St-Joseph, a-

gissait comme maître de cérémo-

nies. Il rendit tout d’abord un

vibrant hommage au personnel en-

seignant, comptant vingt-cinq ans

et plus dans l'enseignement. M.

le président de la Commission Sco-

laire fut invité a prendre la paro-

le. Vous trouverez à la suite de cet
article, ile texte de la conférence

de M. le Président.

Notre conférencier invité, M.

Adrien Laurendeau, orienteur a la

Commission des Ecoles  Catholi-

ques de Montréal, nous a vivement
intéressés par sa causerie

tant du théme de la Semai

l’Educaition 1960”. Fan

travail d’équipe’. Il nous a dé

tré comment l’éducation est d’a-

bord un ‘travail nécessitant la co-

opération de tous.

Faisons-nous vraiment notre part

afin de donner à la jeunesse d’au-

jourd'hui tout ce dont elle a be-

soin pour devenir les futurs chefs

de demain ?
Voici le texte de la conférence

prononcée par M. Bernard Garié-

py, président de la Commission

Scolaire de St-Joseph - Tracy:

Messieurs les membres du clergé,
Messieuns ‘des conseils municipaux,
Institutrices et instituteurs,
religieux et laiques,
Mesdames et Messieurs,

J’éprouve un grand bonheur d’ê-
tre au milieu de vous pour ouvrir
vos assises qui doivent durer tou-
te la semaine. Je vous remercie
sincèrement de l'honneur que vous
me faites.

Cette semaine, c’est la Semaine
de l'Education. Bien que sur le
plan national cette période consa-
crée à l'éducation existe depuis

(suite à la page 17)

Lundi dernier, le personnel en-
seignant, religieux et laiques, de
la Commission Scolaire de Saint-
Joseph de Sorel et Tracy, se ré-
unissait dans la salle du couvent

Cette réu-
njon maiquait le début de la Se-

4fenationalede l'Education, a

 

Naissance
A l'Hôpital l’Enfant-Jésus de

Québec, te 14 février dernier à
M. et Mme Gilles Létourneau (Su-
zanne Massé) est née une fille bap-
tisée le 28 février sous les pré-
noms de Marie, Joanne, Julie.
Parrain et marraine: M. et Mme

Allphonse Massé, de Sorel, grands-
parents de l'enfant. Porteuse Mme .

= Létourneau,mèrededion+; EEAwe
Félicitations aux heureux pa-

rents.
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pein

Une poignée de nouvelles en pas-

gant. Nous sommes arrivés à desti-

nation exactement un mois, jour |

pour jour, ‘après notre départ de

  

   

-—permettre de vous dire au moins Nous nous sentons lancés vers Un|re, est si joli, comme il doit être

Hebdo i MERCI au nom du Bon Dieu et en| autre monde aux perspeotives in-| beau l'autre côté du Ciel!” aE No-

Sorel notre nom personnel . . . et vous finies. Notre joie exubérante et en-|tre rêve n’avait pas duré deux

Fondé
St-Joseph indiquer où va votre argent et tout flantime fait croire à tous que cer-! heures, Nous nous réveillons à Ro-

en y ce que vous-mêmes réalisez de|tainement nous mous dirigions vers |me et la chaleur étouffante res-

’ Tracy soulagement et de progrès pour nos nôtre chez-nous après une longue

|

sentie à la descente nous fait crol-

Be
——————

|

oeuvres futures. absence . . . ils ne savaient pas|re que Rome est au sud de Paris!

Cette affaire réglée, et notre sé-|qUils disaient si juste! Notre vrai

Organe du Parti Libéral — Au Service de Richelieu-Verchères jour en France est terminé. Nous Chezmous,i” west-oe pas Late Suite . . . à plus tard! Nous ne

»” ‘ RELOIS LIMITEE”| avions envie de crier: “Paris! Pa-| onde, ge nd: passant ON! pouvons pas être fidèles au pro-

“LESORELOIS veseJeudipar UESUR Prince, Sorel. P.Q.! ris! que t’avons-nous fait? Toutes fait bye-bye a la lune tout en plai- gramme ‘tracé au début. Ma bou-

tes splendeurs sont là, à notre |@nent les Russes d'avoir à y faire! chée est ‘trop grosse ou bien nous ;

portée ;et cependant, inaborda-

|

escale pour reprendre souffle!!!

|

sommes trop bavards. Et aussi les

ble!” Oh, comme la bonne Provi-| La Suisse 'La belle Suisse! com-| frais de poste imposant la retenue!

dence sait choisir bien le moment|me d'habitude cherche à dissimU-| De plus, avouons que nous avons

précis pour inculquer une lecon|ler ses pittoresques beautés SOUS! besoin de vos encouragements

pratique qui marque! En nous dé-|la blanche couverture des nuages.| pour continuer. Si la suite de mo-

tournant gentillement des riches-| Peu importe. En la regardant nous|yre voyage VOUS intéresse et si

= Res a L ses incalculables de Paris, le Bon| pensons à nos campagnes canadien-

|

yous mous aider a rentrer dans nos

Trois de nos missionnaires au aos Dieu en faisant au fond qu’essuy-|nes, l'hiver, quand la neïge arri- frlais postaux (environ, par bateau,

+ " = er sur mos fronts contractés les|ve mal à recouvrir les gros cail-| $150, sans ‘compter le papier, les

nous écrivent de là-bas er ee re errant qui lows au font laches noires. Ces stoncils etc ch bient nous redouble-
risquait de mous aveugler. Aussi,| taches sont Iles hauts sommets des\rons d’ardeur pour être fidèles à

s en sortons-nous rayonnants reposés

|

Alpes. (Chacun id’eaux redressse fiè-| toute notre promesse du début.

offert à Lourdes, a N. D. de la Sa- rafraichis. Dans la longue attente

|

rement sa crète comme pour macon

lette, & Ars aupres du patron du qui ‘avait précéder notre départ,|ter sa légende ou pour réveiller

sacerdoce catholique ‘ A _ {nous avions comme perdu la con-| tont de vieux souvenirs! La vue a

A la Procure des RR. PP > o dire que dans cette hate te viction que le salut des ames est|pic sur le Mont Blanc est im-

bats, oli nous avons notre pied-à-| brile nous avons pensez à tous et quelle me souffre| pressionmante autant qu’imposen- ou

terre, nous apprenons avec Un ser- à chacun de vous. Pour permettre Oetianle C © il fai- Le. Cette masse domine même les Montréal. Le premiera |

rement de coeur que les renseigne-| à votre générosité de s'exerceren- sait bon de se le faire r ler| nuages en les utilisant comme l'avons passé aranNe In |

ments sur la poursuite de notre\ vers nos missions que nous allions concrètement. Pouvions-nous être

|

couronne. Tous les voyageurs se trouve a ville ; Vientiane. Du

voyage sont impossibles à préciser |ouvrir au Laos, nous avons établi tristes? nous qui savons si bien que déplacent pour permettre à chacun

|

Capitale - ee ut lieu la gran-

et que tous les trois étions “chip-|à la Procure des Pères Oblats un Dieu me (prive jamais que pour of-| d'admirer. Le spectacle dure à |10 au 17 nove. es° tt

pés” sur Rome dés lundi matin. Et| bureau d’échange pour les dons en frir mieux! Pour Lui, c'est un| peine (deux minutes . - . juste Je de retraite ann e ori

nous somme déjà au samedi! L'a- argent qui nous arriveront du Ca- vieux tœuc ! ; temps de décoler chez Sa Majesté

|

où il mous a ét doné e eo |

vantage de voyager à la remorque nada. Inutile de vous signaler que ’ le Mont Blanc un frisson d'intimi- tous les Pères missionna es jo |

d'une congrégation religieuse qui|nous commençons nos missions à PARIS - ROME dation . . . par ‘trois fois, nous l’a- |huït qui devaient se dépasser

a, comme on dit, les reins solides, zéro. Pendant l'été nous ‘avons { vons vue replacer toujours mieux dant ce temps pour desserte ot.

c’est que nous n’avons qu'’à' nous

|

ramassé les trois quelque 1500 dg-
postes de mission. a s i         

     

      
 

“Ta Wit: murédle blanche comme si nos |,

’ | rausser Tape powm—gon.nousti laque Mais 1e OY AZO absorb 3 voila, OS“be nrde pas nécessairement “hautains”|te retraite, mes deux NR .

! ve si fins, si charmants, adorables! {plus de $2000. Ef cette lettre-cifiP

er

tor) ces I~ a 3 oo i Let =

Dès ce moment-là, “ca s'appelle |cyclique que je suis à vous rédi CCS hasards humainement inexpli- |humiliaient son petit orgueil!™ Ce Ble aa SL j

vraiment pressé!” Le bon Père|ger, s’il m'était possible de vous cables, nous étions sur fle \point n’est pas de notre faute. mais Dieu est au nord, ‘tout près de la frontie- Aq ma

Procureur, heureusement, organise'la faire parvenir par avion, men- de réaliser une fois encore com-|nous la \créés pour être rois de|re chinoise. Ms sont à faire actuel- UE

nos billets. Nous, nous courons i |detterait de $400. dollars. C'est bien Dieu est fidèle, combien TI a |l’univers . . . même du “petit” Mont [lement plusieurs constructions qui {| iw

la douane retirer les bagages pour |insinuer que j'ai dû signer à d'a-|©0mMMe hâte de rendre le centu- Blanc ! s'avèrent urgentes vue le progrès fn

les réduire au minimum. Mes deux |vance une traite considérable sur ple promis à tous ceux qui veu-| Notre “oiseau” filaitallégrement (rapide et prometteur de cette ré- op

compagnons trouvent l'occasion |votre générosité auprés de Monsei- lent Técouter et le suivre ! comme s'il était insatiable d'espa- |gion. Les huit Péres me suffisent Ger

d'aller voir Versailles. Ils revien-|gneur Loosdregt, Tl m’a fait confi-| A notre grand étonnement, on |ce. Quand l'action des freins vient |plus à tenir. Personnellement, je i
nent avec cette réflexion: “Com-|ance comme je vous fait confian- [nous installe pour le voyage a Ro- [l'avertir qu'il faut ralentir et reve- vins à Tha-Ngon (à 26 km. de Vi- hi

me chalet d'été, Versailles, c’est |ce. Les chèques en dollars cana-|Mme à bord de l'avion le plus chic nir à la planète Terre, il regim-|entiane) où je passe les journée .

pas pire!” Si ensuite vous mous |diens doivent donc &tfe envoyés a |au monde. C'est la Caravelle d’Air- |be de rage et toute sa carcasse à baïlbutier des sons drôles et à

demandez: “Avez-vous admiré tel

|

l’adresse suivante: France, à réaction pure. Elle traice |êN frissonne. Nous avions été pré-

|

déchiffrer des hiéroglyphes plus 1

tableau de tel peintre?” On peut PROCURE O.M.I sa ‘trajectoire haut dans le ciel et

|

Venus, et, ces secousses n’ajoutaient |drôles encore. Mais il semble qu’- MT

vous répondre que si ledit tableau a/s: des Voluntas Dei à une vitesse moyenne de 500 mil- [qu’un faible intérêt à ce qui res-|après Noël, j'irai de nouveau a i

est au Louvre, on l’a vu! Puis en T5 Tue de l’Assom: tior les à l’heure. Le silence, l’air cli-|tera probablement longtemps en- Paksane pour porter main-forte tert

passant on se rince l'oeil du pano- Paris, 168. pion, matisé, l'équilibre parfait, le con-|Core Je plus beau p'tit-bout de aux Pères qui ‘enseignent à plus de hs

| MEREAE|eumêmes neeeevenee SO|seeon |
3 martre déverser en adorati Je

|

doivent porter à part votre signa- le EMVêTS (es VOYABEUTS, ‘à lons sur Terre avec l'impression très bien mais pas vite: . . . c'est
2 C on Ie t ; parfaite visibilité, . . etc, tout nous 5, : gs l’allure du i le veut! L’a-

3 trop plein de nos coeurs, c’est-à-

|

‘Ure et le montant que: enchante! Tout est pour le mieux d'avoir enfin vu de nos yeux les ve paysae Vers

a dire tout ce que nous réservions PROCURE O. M. I. dans le meilleur des mondes! Pa-

|

divins lambris du Pallais éternel. [daptation se fait progressivement

a pour la patronne des missions à| Sur l'enveloppe, moubliez pas |ris ‘avec ses merveilles est loin |Comme ils sont éthérés, vastes et |et avec bonne humeur. On vous en |

Æ Lisieux; tout \ce que nous aurions [d'indiquer votre adresse pour nous |denrière, et nous n’y pensons plus. purs! “Si l’Envers des cieux, 6 Pè- (suite à la page 14) i

A LA CONQUETE DU MONDE
2 - Sur les chemins de l’héroïsme

Réalisé par la SOCIETE CATHOLIQUE DE LA BIBLE. 7

d’après les Actes des Apôtres |

- Images de Marie Pignal
Bande no 2

 
 

 

  ÎLS GRINÇAÏENT A
DES DENTS
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FE Voié LES
CIEUX OUVERTS
ET LE FILS DE

. L'HOMME DEBOUT
A LA DROITE DE

DIEU. 4
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VO PEVE OR N'ONTA

de 5 perdecuré=
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1. Ayant achevé l'exposé historique, 2. ‘’Vos pères ont tué les prophètes, 3. Puis la rage des membres de l‘’as- 4. ‘Cependant Etienne, inseisible à

   Etienne passe brusquement à l'attaque

de ses contemporains: “Hommes à la

tête dure, vous résistez toujours ou

Saint-Esprit; tels furent vos pères, tels

vous êtes vous-mêmes!” La figure d’E-

tienne est sévère. li se pose en juge du

mensonge, de l'hypocrisie, de la corrup-

tion, de la cruauté d'Israël.

ils ont massacré ceux qui annongaient
d'avance la venue du Juste, et vous,
vous l‘avez trahi ce Juste: vous l'avez
honteusement mis à mort, comme un
bandit de grand chemin... Vous qui
avez reçu la loi, vous ne l'avez pos
gardée!’ L'attaque contre la classe sa-
cerdotale est directe, Le Sanhédrin écou-
te dans la stupeur, outré de l’audace de
ce jeune homme.

semblée éclate. On les a placés dans les

rangs des criminels, des renégats, parmi

l'opprobre du peuple; ils sont accusés

d'avoir trahi leur mission! Ils serrent les

poings, en grinçant des dents de fureur.

Ils se bouchent les oreilles, pour ne

plus entendre de poreilles horreurs.

leur fureur, semble ignorer le péril qui

le menace. L'Esprit-Saint a pénétré son

ame, Femportant en des régions ou le

mal n'a plus de pouvoir. Qu'importent

la torture, la mort qui approche! les

yeux au ciel, il décrit ce qu'il voit, et

sur son visage brille déjà le reflet des

joies éternelles.     
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Qui ne gueule pas la vérité,

quand il sait la vérité, se fait

le complice des menteurs et

des faussaires.

Péguy. 1873-1914,  LES 

“Les drames de

la misère”
Le retentissant succès remporté

jusqu’à maintenant par “LES
LIONCEAUX” au Théâtre ide Po-

che Marcel Dubé n’est pas unique

‘dans les annales du théâtre à So-

rel. Un grand nombre de pièces

furent jouées dans le passé, entre
autres, au college Mont St-Ber-

nand ou ‘un succes sans précédent”,

mous dit “L’Eveil” vient d’étre en-

registré lors de la représentation

d’un drame superbe: “Les Drames
de la Misène”.

La. distribution comprenait:

Charles-Edouard Robidoux qui s’est

taillé un fier succès dans le pre-
mier rôle. Léonide Robidoux fut

brillant dans le rile de “Paul”.

Georges Guévremont, “traître

idéal”, a une voix puissante et l’on
a su lapprécier sa belle diction et

son talent. Henri Prud’homme est

    

Première assem-
blée générale

annuelle

La Caisse d’Etablissement In-

dustriel de TRACY tiendra sa
premiére assemblée générale an-

nuelle, mercredi prochain, le 16

mars 1960, à 8 h. p.m., a Ia salle

paroissiale St-Joseph, Zième éta-

ge, sous la présidence de M. Lau-

rier - R. Ménard.

A cette occasion, le gérant, M.

Henri Desalliers,. présentera le

rapport financier et fera part des

projets de cet organisme, voué au

développement de la petite indus-

trie dans la région.

Il y aura élection pour les pos-

tes de deux directeurs et d’un con-
seiller de surveillance.

Tous les sociétaires de la Caisse

d’Etablissement Industriel de Tra-

cy sont invités à participer à cet-

te première assemblée générale

médium de publicité.

Déjeuner-

Causerie
Chez les Chevaliers de Colomb

de St-Joseph-Tracy.

  

Dimanche prochain, le 13 mars,

les Chevaliers de Colomb de St-
Joseph-Tracy présentent leur dé-
jeuner-causerie mensuel dans leur
salle.

Le conférencier invité sera Me

Jean-Paul Pépin, notaire bien con-

nu de Tracy, qui nous entretiendra

d’un sujet très intéressant: ‘Com-
ment faire un testament” et plus

particulièrement les testaments

en fiducie.

Tous les Chevaliers de Colomb

et leurs amis sont cordialement

invités à assister à cette conféren-

ce qui sera de la même qualité

que celles que nous vous avons

présentées par le passé.

 

Votre journal local, bien renseigné, est un excellent ami et votre meilleur

  

 

La première loi de l'Histoire

ÿ c'est de ne pas mentir: la se-

conde c'est de ne pas crain-<
4

à dre de dire la vérité.
>

Léon XIII, 1810-1903,   
 

Jeune Commerce
St-Joseph-Tracy
Lundi, le 29 février 1960, se te-

nait ‘à l'Ecole IMarie-Auxiliatrice,
la Gième assemblée générale du
Jeune Commerce St-Joseph-Tra-
cy, sous la présidence de som dy-
namique

=

président M. C. Beau-
doin.

 

des plus variés, entre autres, par-
mi les plus intéress et les plus
développés par les comités d’étu-
des, mentionnons 10—L séance
d'étude du conseil provincial qui
sera tenu à Tracy les 12 et 13 mars
prochains. 20—Un programme d’é-
tude ‘très élaboré sur  Fachat
chez-nous. Jo—L’embellissement
qui débutera publiquement le ler
mai 1960.

Un vote de félicitations est a-
dressé aux membres de la Com-
mission Scolaire et le corps de po-

lice de St-Joseph - Tracy pour la 
Les sujets lau programme étaient .

- Une

       que un physique des pl atti-

rants. Le jeune Willy Liddy mérite

mention spéciale. C’est un

jeune qui promet. Maurice La-
flamme a rendu son rôle avec beau-

coup de facilité, ainsi que Pierre-

Georges Valois.

MM.Salvail, Morasse, Hamel et

Duhaime ont “fait parler deux”
dans des roles secondaires.

“L'HONNEUR EST SATIS-

FAIT”, une comédie, a été rendue

force du mot.
   

  
   rotSNQn:

bègue et Valentin ont presque fait

presque fait mourir de rire. Tout
le mérite de cette magnifique soi-

rée revient au Rév. Frère Sam-

son.

Le triomphe des ‘Lionceaux” c’est

en 1960 . . . ” le succès sans 'pré-

cédent“ se ‘déroulait à la fin de
1912! TH faut donc en profiter

quand ça passe . . . car ces quel-

ques lignes feront sûrement revi-

vre dans Ja mémoire de bien des

—Asembiéce:

Générale
Dimanche, le 13 mars, à 2 heu-

res, à la salle St-Pierre, il y aura
assemblée des Lacordaires et Jean-

ne-d’Are. Il y aura initiation,

changement de idécorations, partie

récréative ! ! ! ;

Que ‘tous se fassent un devoir
d’être présents.

à perfection par des enfants: Al- lecteurs du “Sorelois” le souve- Conseil 33Q
bert Badeau fera son chemin sur nir de moments hélas toujours Du Conseil 331 de St-Pierre
la scène. Alexandre Côté, Ludovic trop courts .. . de Sorel.

Girard, le Sourd, Albert Taillon, le  Laurier SAINT-GERMAIN. L. L. 
 

, formation Amin homme Ale brimonts pa,
dun LOL ull Mute :

Après l'assemblée>bots dons eu
le privilège d'avoir un conféren-

cier de toute valeur en la person-
ne de M. (Claude Huard, compta-

ble licencié. M, Huard a bien

su nous éclairer de ses lumières
sur un sujet dont il est passé mai-

tre: L'impôt sur le revenu. Le

conférencier a été présenté et re-

Mercié par le président M. C. H.

Beaudoin. I

Le mois prochain M. Paul Blier,

greffier de lla ville de Tracy, nous

entretiendra d’un sujet que nous
connaissons que trop peu, c’est-à-

dire les affaires municipales.
Les membres du Jeune Com-

 

 

   
GREGOIRE PERRAULT

La Corporation de gaz Cartier
annonce la nomination de
Grégoire Perrault, de Joliette,

. Québec, au Conseil d’administra-

ui delasociétéLaCorporas..
culpage UC” OssurTVGUDus 15
gaz naturel formée par St.

aurice Gas Inc, et Consumers’
Gas Company, pour apporter
les services du gaz naturel dans
les régions non-métropolitaines
de la province de Québec. M.
Perrault est président de
Grégoire Perrault Inc, prési-
dent de Les Entreprises Géné-
rales Benoit Inc, directeur de
General Automobile Equipment
Limited, et directeur social de
l’Union du Canada, compagnie
d’assurance-vie.
 

 

Sorel Gaz

- “Lancement aux Editions Fides”

 
De nombreuses personnalités ont assisté à la réception organisée par les Editions Fides, à Mont-

réal, pour marquer la parution des “CONFIDENCES” de Mgr Olivier Maurault, p.s.s. ancien Recteur de

l’Université de Montréal. — Sur notre photo, prise au cours de cette réception, l’auteur autographie un

Paul-A. Martin, c.s.c., directeur général des Editions Fides.

[
l
a

. exemplaire de son ouvrage pour l’Honorable Sarto Fournier, maire de Montréal. A sa gauche, le R. P.

.

merce devront se faire un devoir

d'assister à ces assemblées parce

qu’ils sont les semeurs d'idées mou-

velles let constructives qui germent

au sein du Jeune Commerce et ce

dans l'intérêt général.

JEAN TREMPE,

publiciste.

 

Nouvelles de
l'Hotel-Dieu

Le 23 février, le Dr G. Paul-Hus,

notre consultant en psychiatrie,

donmaït aux religieuses et au per-

sonnel hospitalier, une conférence

sur Tes maladies émotionnelles. Un

film présenté par la Cie Geigy,

nous montrait les différents visa-

ges ide la dépression nerveuse et

complétiait ainsi cet intéressant

programme.

La retraïte des religieuses cette

année eut lieu du 27 février au 6

mars et fut préchée par le R. Pè-

re Mutter, s.c.d. du Monit St-Jean-

Baptiste de Gramby.

Changement d’obédience du mois

de février :

Sr Chamberlain, nommée au Sa-

natorium St-Joseph de St-Basile,
N.B. 

Propane
MISE AU POINT 

 Sr Rossignol, nommée à J’Hôtel-

 

M. Bernard Vaillancourt désire

faire une mise au point au suiet de

l'incendie du Garage de la rue

Royale, qui a causé la perte de

deux enfants, et par le fait mê-

me rassurer ses clients anciens et

nouveaux.

M, Vaillancourt tient a souli-

gner que l’équipement était intact

et que la nouvelle qu’apparemment

c’était une explosion de gaz pro-

pane n’était pas fondée.

Bernard Vaillancourt.
 

Dieu de St-Quentin, N.-B.

Les nouvelles arrivées sont:

Sr Ste-Eugénie, Sr Thériault, Sr

Turcotte, Sr Poitras et Sr Martin.

Visites pendant le mois :

Sr Kerr, directrice provinciale

des hôpitaux, de Vailée - Lourdes,

N.-B. 7

Sr St-Joseph, ancienne supérieu-

re de notre Hôtel-Dieu et mainte-

nant supérieure à J'Hôtel-Dieu de

Bathurst, N.-B.
Sr Paulim, du Pavillon LaDau-

versière, Vallée - Lourdes, N.-B.

Sr Daunais de J'Hôtel-Dieu de
Montréal.

M. André St-Charles et M. Cour-

reau, comptables - vérificateurs de
Montréal.

RS
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ELECTROLUX —Balayeuse et ci-
reuse pour vente - service - répa-
rations. Tél. RI-3-8463. Juil. 60

Sur le chemin Ste-Anne, maison de
7 pièces, beau grand terrain 200 x
115, garage, hangar et poulailler.
A proximité de J’Hôpital Hôtel-
Dieu. Pour informations: tél. RI-3-
4418 - 160 Chemin Ste-Anne, JNO

Propriétés à vendre et à louer. Si-
gnaler RI-3-3771 ou 3-6655. M-10

A Tracy — Terrain 50 x 100, si-
tué pas très loin des terrains ré-
cemment vendus pour une indus-
trie, dont le nom sera dévoilé pro-
chainement. Prix à discuter. Tél.
RI-3-3638 entre 6 hres et 6.45 hres,

Patins blancs de fantaisie, en très
bon état, pour fille. S’adresser à
1010 rue Montcalm, St-Joseph de
Sorel. Tél.: RI-8247. INO

4 chaufferettes électriques couran
110v, différentes grosseurs. S'a-
dresser Wilda Cartier, 89, ru Roi,
Sorel. Tél. RI-3-67T3. JNO

Maison 5 pièces, 3 chambres à
coucher, cave 7 pieds, courant 220v,
garage. S'adresser à 1403, rue Pa-
pineau, Tracy. M-3-10-17-24

Un fauteuil de salon recouvert à
neuf. Tél.: RI-3-7166, F-25-M-3-10

Maison, 8 pièces, près église, éco-
les, système de chauffage, garage

 

 

 

 

 

 

 

 

 

MENAGE À VENDRE
en parfaite condition

1 frigidaire, marque ‘“Westinghou-
se, 1 set de saille à diner. 1 set de
salon. 1 itélévision ‘“Marconi” 21”.
Lessiveuse. S'adresser à 726 rue
Montcalm, St-Joseph de Sorel.
Tél.: RI-3-5971. JNO

Bungalow 5 piècesssalle de bain
moderne, eau chaude, courant 220,
7500 Route Marie-Victorin, près é-
glise,école. Pour informations, tél.
RI-3-3025. M-3-10-17-24

Bungalow, 6 pièces, courant 220v,
terrain 50 x 100. 2704 Mandeville,
Tracy, près collège et église St-
Jean-Bosco. Conditions faciles. Ac-
cepterais terrain comme paiement
initial. Libre à l’acheteur pour le
ler avril. Appeler RI-3-6714. ©

M-3-10-17-24

Cause de départ. — Frigidaire trés
propre, $90.00. Stores vénitiens 4
de largeur, $4.00 chacun. Le tout
en parfait ordre. Tél. RI-3-962.0

MEUBLES. — 1 set “Divan”, 3
morceaux, $25. Set ide chambre,
3 morceaux avec matelas, $75. 2
sets cuisine chromé, $25. et $50.
Frigidaire “Racine”, 7 cubes ,$75.
Téléviseur 1%’ avec table, $90.
Fournaise à l'huile, $15. Divan,
$15. Le tout en parfait ordre. Tél.
RI-3-8413. M-10-17

Poêle avec fourneau électrique à

 

 

 

 

  chambre de bain moderne, fenêtres
SEMINOT, œuvetts,SLEs

- tiens, sécheuse et lessiveuse ‘auto
matiques. S'adresser 1015-11e Av
Filiatrault. Tél. RI-3-6518. $

F-25-M-3-10-17

Maison avec 1 logement et local
pour commerce. Echangerais pour
maison à Sorel. S’adresser à tél:
RI-3-7564. M-10-17

Bungalow en stucco et bois, 4% pi.
courant 220v, eau chaude, système
chauffage, très grand terrain et
garage. Prix très raisonnable.
Cause de vente: départ immédiat.
Inf. tél. RI-3-8408. M-10-17

Poêle “Enterprise” émaillé blanc,
combiné huile - électricité, modèle
1956. Comme neuf. À bon prix. Tél.
RI-3-3517. M-3-10

AUBAINE, — Maison 11% étage,
située Sorel-Sud. peler RI-3-
7258 ou RI-3-3410. M-10-17-24-31

Skis et coat de ski pour garçon.
Fournaise a Thuile “Coleman” en
parfaite (condition. Poële à d'hui-
le ‘émaillé blanc “Acme”, 2 lits au
complet. Manteaux neufs demi-sai-
son, grandeurs et couleurs assor-
ties. Manteau de fourrures de se-
conde main. 1 manteau de castor
$75. A sacrifice. Tél. RI-3-3519, 217
rue McCarthy, St-Joseph de Soret,

M-

Ménage à vendre comprenant poê-
le, fournaise, glaciére, commode
ancienne. S’adnesser 80A, Provost.
Sorel. Tél. RI-3-4424. M-3-10-17

A St-Joseph de Sorel — Maison
seule à vendre. S'adresser 120 Mc-
Carthy. Tél. RI-3-8838. M-3-10

Village Bonin. — Terrains 1707
St-Louis - 38e rue, Tracy. 1721
St-André, 36e rue, Tracy. S’a-
dresser Wilda Cartier, 89, rue du
Roi, Sorel. Tél. RI-3-6773. JNO

Maison en brique 144 étage avec
garage en brique, système de
chauffage, belle terrasse et bien
située, coin de rue. Bonnes condi-
tions à acheteur sérieux. S’adres-
ser 2407, Cardin, Tracy. Tél. RL
3-4387. M-3-10-17

Maison a vendre. S’adresser 45, Li.
moges, Sorel. Tél, RI-3-4451.

M-10-17

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

A vendre ou à Jouer à l'heure, à |rel
la journée ou au mois. Chaufferet-
tes pour maisons, chalets, garages,
entrepôts, etc. S’adresser a Paren.
teau Gaz Propane, 28, rue Augus-
ta. Tél. RI-3-6168, Sorel. M-3-10
 

Piano marque Archambault. Pour
renseignements, appeler tél. RI-3-
5053. M-3

  
   

  

2 appartements, 1 bassitués 247C
du Roi, $20. par mois. Libre immé-
diatement. 6 appantements, 2e éta-
ge, situé 80A Provost. S'adresser
tél, RI-3-6773 ou RI-3-7482. JNO

BUREAUX A LOUER

1. Au premier étage de l'édifice
de la Banque Royale, au numéro
70, de la rue du Roi, à Sorel.

a) Un bureau au centre, super-
ficie de plancher: 128 p.c.

 

b) Un bureau à l'arrière, bien
éclairé, superficie de plancher:
256 p.c.

c) Un bureau à l'arrière, égale-
ment bien éclairé, superficie de
plancher: 181 p.c.

2. Au rez-de-chaussée de I'édi-
fice situé au numéro 72 de la rue
du Roi:

2 bureaux situés à l’arrière de la
bâtisse.
Tous ces bureaux bénéficient

d’une salle d'attente.
Si intéressé, veuillez vous adres-

ser à Germain Gariépy. tél.: RI-
3-3381, local 216. JNO

Chambres à louer. S’adresser 32B,
rue du Roi, Sorel, Tél. RI-3-8236

Logements à louer à Tracy: 4, 5 et
7 pièces, et chalet, meublés ou non
meublés; À Sorel: 3 et 4 pièces
chauffés, meublés ou non meublés,

 

 

et un logement de 4 pièces non
chauffé. S’adresser à 53, rue Geor_
ge, Sorel. Tél. RI-3-8855.

F 18, 25 M 3, 10
  vendre et aussi poêle à bois et

“Ré Te 7 of ] 1: ; ;

   

Sté-24, 52000, «el. TU

Maison neuve en brique, 5 pièces,
salle de bain moderne, cave finie,
courant 220v, réservoir a eau chau-
de, chauffage central à air chaud.
Terrain mesurant 50’ x 100’. Con-
ditions faciles de paiement. S’a-
dresser à tél. RI-3-4768.

M-10-17-24

Cadillac 1953, hard top, coupé de
ville, comme meuf, $825. S'adres-
ser 287 Ave Hôtel-Dieu, Sorel.

M-3-10

Ménage de 4 appartements à
vendre. S’adresser à 140, rue Eli-
zabeth, St-Joseph de Sorel. Tél:
RI-3-8358. M-10

Terrains, Quartier Richelieu, rue
Desjardins 150’ x 100’. Rue Mai-
sonneuve 85’ x 100’. Gilles Simard,
tél. RI-3-7906. M-10

—A LOUER —

Logement chauffé, 4 pièces. Si-
gnaler RI-3-8200. JNO

A Sorel-Sud.—Logement 3 piéces,
salle de bain en plus. Eau chau-
de, courant 220v. 68 de la Comtes-
se. Tél. RI3-4260. F-18, 25, M-3, 10

A louer ou à vendre. Bunga-
low, 5 pièces, salle de bain en plus,
eau chaude, courant 220v, hangar,
grand terrain $35. par mois. Libre
le ler mai. 1723 St-André (Village
Bonin), Tracy. Vendrais a acheteur
sérieux sous forme de loyer. S’a-
dresser Wilda Cartier, 89, rue du
Roi, Sorel. Tél. RI3-6773. JNO

1 logement chauffé, un 2e 4 piè-
ces, plus salle de bain, réservoir
à eau chaude, courant 220v, ther-
mostat dans le logement. Loge-
ment idéal pour un couple. Libre le
ler mai. S’adresser à 53, Provost,
Sorel. Tél. RI-3-8364, M-3-10

Maison à louer au No. 615, rue
Montcalm à St-Joseph de Sorel.
S'adresser à 414 rue Decelles.

M-3-10-17

A TRACY. — Logement, un bas,
4 pièces, en plus salle de bain au
complet, eau chaude, système de
chauffage. Ménage fait à neuf.
S’adresser à 293 rue Georges, So-

. M-10-17

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

A louer ou à vendre. — Bungalow
3 pièces, système de chauffage,
hangar, grand terrain. $25. par
mois. Libre immédiatement. 1709,
St-Louis, village Bonin, Tracy.
Vendrais à acheteur sérieux sous
forme de loyer, Wilda Cartier. 89
du Roi, Sorel. Tél. RI-3-6773. INO 

 

1960

 

 
 

—A LOUER—
 

2 appartements, coin des rues Au-
gusta et du Prince, poéle fourni
si désiré, payable a la semaine
libre le ler mars. Aussi logement
3 pièces, salle de bain en plus,
courant 220v, eau chaude, entrée
privée, situés 32A Augusta. S'a-
dresser 61 Augusta, Sorel. Tél.:
RI-3-814T7. M-10

Logement, un bas, 5 pieces, salle
de bain en plus, courant 220v, S’a-
dresser 142 Ave Hôtel-Dieu, Sorel.
Tél. RI-3-8309. M-10

Logement à louer, 3 pièces, salle
de bain en plus, courant 220v, ré-
servoir eau chaude, cave de ci
ment. Libre le ler mai. S’adresser
1011 rue Cadieux. Tél. RI-S-T705

M-3-1

Appartements Richelieu. — Loge-
ments de 3 pièces, chauffés, réfri-
gérateur et poêle électrique four-
nis. Autre logement chauffé, 5
pièces. Service du concierge. Ap-
peler RI-3-3381. Local 216. JNO

2 logements, 5 pièces, 147 et 149
Limoges, salle de bain, ménage fait
à neuf. À 156 de Ramezay, maga-
sin avec 4 pièces, salle de bain.
S'adresser Mme E. Berthiaume,
7555 St-Denis, Montréal, Tél. CR-
2.8752. F 18, 25, M 3, 10

‘Chambres pour messieurs, dames
ou demoiselles. Eau chaude à l’an-
née. Usage téléphone. S’adresser
36, Ave Hôtel-Dieu, Sorel.

M-3-10-17

Appartement éclairé, chauffé,
meublé ou non. Entrée privée. Idé-
al pour couple. 906 - 9e Ave. Tra-
cy. M-10

Près de Quebec Iron. — Logement
meullé, chauffé, éclairé, 2 pièces,
eau chaude, douche, poêle électri-
que, réfrigérateur. Entrée privée,
$10. ipar semaine. Tél, RI-3-4603.

 

 

 

 

 

 

  
 

Mizras] Slop à 67 rue Augus-

ta. S'adresse: v/A Augusta, S0-
rel. Tél. RI-3-8139. F-25-M3-
 

Logement chauffé, 3 pièces, plus
salle de bain, courant 220v. meublé
si désiré. 4 Poliquin, Sorel-Sud.

F-25-M-3-10-17

Logement moderne, chauffé, 4 piè_
ces, plus salle de bain, courant
220. Ménage fait à neuf. S’adres-
ser 1200 Cadieux, Tracy. Tél. RI-
3-8518. F-25-M-3-10

Bungalow, 4 pièces, salle de bain
en. plus, courant 220v. Libre dans
2 semaines. 166 Chemin Ste-Anne.
Tél. RI-3-6524. M-3-10

2 logements chauffés, de 4 gran-
des pieces, aussi chambres meu-
blées, eau courante. Situés près du
Pont Turcotte, 301 Marie-Victorin,
Tracy. Tél. RI-3-6827, Mme Blan-
chard. M-3-10

Logement chauffé, 2e étage, 2
grandes chambres, ouisine, salon,
salle de bain et boudoir, courant
220v. S’adresser à 425 1le Ave,
St-Joseph de Sorel. Tél. RI-2-1376.

M-3-10-17

Logements chauffés, de 7 pièces.
S'adresser à 43 rue Adélaide, So-
rel. Tél. RI-3-8245.

M-3-10-17-24

Logements, 3 ou 4 pièces, meu-
klés ou non, aussi 5 pièces, Ze éta-
ge, sallle de bain au complet, cou-
rant 220v, eau chaude, ménage fait
à neuf. S’adresser 21, Chemin Ste-
Anne, Sorel. Tél. RI-3-3700.

M-10-8 fs

Logement un 2e, 6 pièces, salle de
bain en plus, courant 220v, réser-
voir eau ichaude. 324 Cadieux, St-
Joseph de Sorel. S'adresser 320
Cadieux. ; M-10

Petit logement meublé, 3 pièces,
SA, Marché St-Laurent, Sorel. S’a-
dresser à 1, Marché St-Laurent.
Tél. RI-3-4718. M-10-17-24

Logements 3 et 4 pièces, situés
rue St-François, près Royale. S’a-
dresser J.-Elie Boivin, 11 rue Gouin,
Sorel. M-10-17-24-31

A louer ou à vendre. Maison
neuve privée genre “bungalow”,
avec garage, située à Ste-Anne de
Sorel, 1 mille de la ville, face au
fleuve, confort moderne, 6 pièces,
grande cave, chauffage automati-
que. Prix $20,000. Tél. RI-3-7293.

M-10-17

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Magasin avec cave, coin Augusta
et Elizabeth. S’adresser 21, Chemin
Ste-Anne, Sorel, Tél. RI-3-3700.

\ M-10-8 fs. 

oe

—A LOUER—

Logement 7 piéces, salle de bain
en plus. Courant 220v. Aussi cham-
bres à partir de $4.00, meublées,
eau ‘chaude à l'année. Tél. RI-3-
8550. M-10-17

Logement, 4 pièces, grande salle
de bain en plus, courant 220v.
Ménage fait à neuf, situé au No.
116, rue St-Joseph, St-Joseph de
Sorel. M-10

Logement moderne, chauffé, un
bas, 4 pièces, plus salle de bain, ca-
ve, eau chaude, en plus garage et
cour. Situé centre des affaires. S’a-
dresser tél. RI-3-7082 de 10 h. am,
a 6 h. pm. M-10

Logemenit, de 5 pièces, salle de
bain en plus, courant 220v. Situé
22C, Augusta, face au Marché. S’a-
dresser 22 Augusta. M-10

Logement, 3 pièces, salle de baïn
en plus, courant 220v. 102, rue
Montcalm, St-Joseph de Sorel. Tél.
RI-3-3630 ou RI-3-5274. M-10-17-24

Logement, 4 pièces, plus salle de
bain, courant 220v. réservoir à
eau ichaude, Appeler tél. RI-3-7082
de 10 h. am. à 6 h. pm. M-10

Logement neuf, 3 pièces, un bas,
situé à 270 rue Georges, salle de
bain au complet. Courant 220v, eau
chaude. S’adnesser a 272A Geor-
ges, Sorel. M-10-17

Logement de 5 pièces, salle de bain
en plus, eau chaude, courant 220v,
3e ‘étage. Pas plus de 2 enfants.
S’adresser 99, Hôtel-Dieu, Sorel.
Tél. RI-3-8859. M-10

Chambres à Jouer, 66, de la Com-
tesse, Sorel-Sud. Tél. RI-3-4260.

M-10-17-24-31

Logement, 2e étage, 3 pièces, cou-
rant 220v. 89B, Royale, Sorel. Tél.

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

A 901 rue de I'Eglise. — Logement
un ‘bas, 5 pièces, garage. S’adres-
ser porte voisine. M -10-17

Logement moderne et propre, 5%
pièces, situé en face du Théâtre
Sorel, sur la rue Georges, courant
220v. ‘eau chaude. Aussi 344 piè-
ces très propres, chauffées, pour
couple. Tranquille. Ces logements
sont disponibles immédiatement
pour les visites, adressez-vous à
62, rue Georges. Tél. RI-3-8998.

M-10-24

Logement 4 pièces, plus salle ide
baïn, un 2e, libre le ler avril 1960.
$35.00 par mois. Très propre, Situé
à 213C, rue Royale, Sorel. Inf. tél.
RI-3-3138, ou 79, rue Augusta, So-
rel. M-10-17

À Sorel-Sud. — 5 pièces modernes,
2iéme étage, courant 220v. Aussi
a vendre: carrosse bleu “Gendron”,
bassinette 30 x 54. S’adresser 18,
DeNoue. Tél. RI-3-4249. M-10-17

Logement, un bas, 4 pièces, salle
de baïn en plus, réservoir eau chau-
de, courant 220v. A vendre. bonne
machine à coudre, de manufactu-
re, manque “Singer”. S’adresser 50,
rue Victoria, Sorel, Tél. RI-3-6587.

M-10

Logement un bas, 5 pièces, cou-
rant 220v. Libre le ler avril. Si-
tué à St-Joseph de Sorel. S’adres-
ser 3228 Viger - T5e Ave, Tracy.
Tél. RI-3-7790. M-10-17

 

 

710 Marie-Victorin. 4 pièces
chauffées, complètement rénovées.
Tél. RI-3-7906. M-10

cons

GILLES
TEL.:  

Pour toutes transactions de terrains ou de propriétés,

IMMEUBLES

RI-3-7906

RI-3-6698. M-10

=QN DJ NDE iy

1 logement de 4 ou 5 pièces
non chauffé)) pour le mois de
mai ou juin, ‘de préférence dans
St-Joseph de Sorel ou Tracy, en
deça de la route. Tél. RI-3-5984.

Désire louer maison 5 ou 6 pièces,
chauffage central, eau chaude,
courant 220v, garage si possible.
Sorel ou environs. Appeler RI-3-
3351 - Lo. 52, entre 9 h. am. et 5
h. pm. M-10

Dame fiable prendrait enfants en
pension à la journée, à la semai-
ne ou au mois. Prix maisonnable.
Jeunes filles offrent leurs servi-
ces comme gardienne, fin de se-
maine, Pour inf. appeler Eugène
Cardin, Yamaska. Rang du Grand
Chenal. M-10-17

Bungalow 5 pièces de préférence,
à St-Joseph ou Tracy. Tél. RI-3-
7096. M-10

— DIVERS —

Machine Shop A. Côté, réparations
de toutes marques de lessiveuses,
moteurs, aiguisage de tondeuses à
gazon. Ouvrage garanti. S’adresser
51, Victoria, Sorel, Tél. RI-3-6360.

Jan. '59

REPRESENTANT FAMILEX. —
Service de 24 heures. Florian Le.
doux, 86 Phipps, Sorel. Tél. RI-3-
7342. F-11, 18, 25,-M-3, 10, 17, 24, 31

 

 

Garderie d’enfant. — De 1 h. pm.
à 5 h. pm. du lundi ‘au vendredi.
Goûter servi. Tél. RI_3-5822, 2405
rue Cardin. Tracy. F 18, 25, M 3, 10

(suite à la page 17) 
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LE BUREAU DE

70, RUE DU ROI - SOREL,   

AVIS

Me JULES TREMPE, Notaire
EST MAINTENANT A:

Qué. TEL.: RI-3-7659    
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THEATRES
 

THEATRE SOREL
PRENEZ LE TEMPS DE VIVRE, ,.

ALLEZ AU CINEMA ...

DIM. - LUN. - MAR. - MERC. - JEU. - VEN. - SAM.

LES 13-14-15-16-17-18-19 MARS

(7 JOURS)

MAGNIFIQUE - CAPTIVANT - TOUCHANT - EMOUVANT

Voilà l’opinion générale des milliers \de personnes gui ont vu ce

superbe film. — Une histoire d’amour vêcue, remplie'de ‘tendres senti-

ments et à la fois spirïtuel.

LA FAMILLE TRAPP”

EN SUPERBES COULEURS DE LUXE

avec des acteurs et actrices de grands talents tells que:

“ RUTH LEUWERIK ”

comme jeune premier, le remarquable acteur

“ HANS HOLT ”

Ce film sans pareil a gardé l’affiche des Théâtres

PLAZA et CANADIEN pendant plus 20 semaines consécutives.

Un film charmant et des plus lagréables. “LA FAMILLE TRAPP” a

toutes les qualités qui font les films à succès.

Une histoire délicieuse, remplie d’émotions, d’amour, de tendresse, et

de plus, ce film “sain” du commencement à la fin.

POUR TOUTELA FAMILLE
Second grand film :

"* COURSE AU SOLEIL ‘’

SUPERBE “CINEMASCOPE” TECHNICOLOR

Richard Widmark - Jane Greer - Trevor Howard
fy

Au Théâtre Sorel
Un grand film, délicieux, rempli

d’émotions, d’amour et de

tendresse. »

“LA FAMILLE TRAPP”

En superbes couleurs de Tuxe

POUR TOUTE LA FAMILLE

 

 

Résumé du scénario:

Il était une fois, dans un cou-

vent autrichien, une jeune postu-

Tante, belle et espiègle. La Mère
Supérieure l’envoya  habiter le

château d’un baron pour. y gou-

verner ses enfants, parce qu'il é-

tait veuf et qu'à la geurre, il n’a-

Vait pas appris les mystères de
l’âme enfantine . . . Elle montra

aux onphelins la joie de vivre et

l’enchantement des sons . . . Le

baron Taima et lui demanda de

devenir sa femme . . . La postu-

lante revint au couvent où les ipos-
Jantes confectionnèrent sa robe de

noces, tout en pépiant comme des

oiseaux . . . Elle épousa le baron,

mais qu’advint-il qui éprouva leur

bonheur et mena toute la famil-

le vers la célébrité mondiale ?

Vous le saurez en venant voir au

Théâtre SOREL “LA FAMILLE

TRAPP”, histoire unique dans les

annales modernes. On dirait un

beau conte de fées, en belles cou-

leurs. Ce n’est pourtant que le re-

flet de la réalité, d’après les sou-

venirs de la Baronne Trapp (qui

demeure maintenant aux Etats-U-

nis). Cette, merveilleuse femme  
Eclair-journal - Sujet court Techfiicalor - Actualités FOX

ADMISSION GENERALE: T5¢

Dimanche et jours de la semaine. — Matinée et soirée

NOTRE PROCHAIN SPECTACLE DU MOIS

AU THEATRE SOREL

“MONSIEUR LE GUIGNON LE GUERISSEUR"

Le film le plus comique au monde. Jamais semblable comédie n’a
été faite . . .

Deuxième grand film :

"L'ESCLAVE DE L'ORIENT‘“

Un film d’un grand luxe. Une histoire de toute beauité.

Une colossale production de luxe.

 

DIMANCHE - LUNDI - MARDI 13-14-15 MARS

" TENSION A ROCK-CITY ‘’

SPLENDIDE TECHNICOLOR
avec Dorothy Malone - Cameron Mitchell

Excellent “Western” rempli d'action et _d’aventures des plus dramati-

ques, avec ila bekle et charmante Dorothy Malone.

Second film ::

‘* FANTOMES EN CROISIERES ‘”

avec Constance Bennett - Roland Young

Sujet court Technicolor

MERC. - JEU. - VEN. - SAM.

” QUAND LE CLAIRON SONNERA

SPLENDIDE TECHNICOLOR

avec Sterling Hayden -' Anna-Maria Alberghetti

Un dname évoquant la tragédie du fort “ALAMOS’ Un film d'action

et d'aventures. L'histoire légendaire où périt “DAVY CROCKET”.

Second film ::

’’ LE MYSTERE DE LA PENICHE‘’

avec Joan{Bennett - Adolphe Menjou.

Sujet court Technicolor

ATTENTION — ATTENTION

JEUDI - SOIREE DES DAMES — ADMISSION: 10e

(Dames seulement)

16-17-18-19 MARS

"Bousille et Tes

A célébré sa centième représenta-

tion à la Comédie-Canadienne.

À l’occasion de son Zième anni-

versaïre, la Comeédie-Canadienne

célébraït, samedi, le 26 février

dernier, la centième représentation

du grand succés de Gratien Géli-

nas Bousille et les Justes”. ‘
A cette occasion, la Cité de

Montréal était représenité par mon-

sieur 'Léon Lortie, conseiller mu-

nicipal et président du Conseil des
Ants et ide la région métropolitai-

ne de Montréal.

Après la représentation de

“Bousille et les Justes”, à laquel-

le assistaient un nombre imposant

de personnalités marquantes de

la métropole, des parchemins ont
été présentés ‘par l’Union des Ar-

tistes et par l’Ordre de St-Genès,

en hommage public a l’auteur,

metteur en scène et vedette du
spectacle, Monsieur Gratien Géli-

nas. Monsieur Paul ‘Guèvremont,

secrétaire de l’Union des Artistes

s'est fait Te ‘ponte-parole de J’U-

nion, L'Ordre de St-Genès était re-

présentée par son vice - président,

Monsieur Guy Carmel.

Après la spectacle et la remise

des parchemins, la Cité de Mont-

réal, recevait artistes ‘at invités à

une réception donnée au Chalet de

la Montagne. u i r 4e

orphelins chanteurs, les lenfanr
TRAPP, avec qui elle chanta de-

vant d’innombmables foules et gue
le monde entier acclama.

La distmibution de ce film char-

mant a été ‘très soigné. Le rôle

de la Baronme Maria Trapp est

tenu par Ruth Leuwerek, dont le
talent, la beauté et la sincérité me

manquent jamais de soulever l’en-

thousiasme du public. Le célèbre

acteur Hans Holt est un séduisant

baron. Les enfants jouent avec

vivacité et naturel.

Ce film a gardé l’affiche des

théâtres Plaza et Canadien pen-

dant plus de 22 semaines consécu-

tives. C'est un film délicieux rem-

pli id’émotions, d'amour, de ten-
dresse et de bravoure. Et de plus

c’est un film “sain” du commen-

cement ‘à la fin.

Ce film à Ta fois tendre et spiri-

tuel, vous fera aimer la vie, il est

‘un ‘récit véridique et l’histoire la

plus ‘touchante et humaine de l'ex-
traordinaire famille “TRAPP”.

A l'affiche du Théâtre Sorel,

commençant dimanche, le 13 mars
pour garder à l'affiche en matinée

et en soirées pendant plus de 7
jours. ‘Admission générale - T5c.

"Si Baptiste
savait”

Après Jeur grand succès de l’an

dernier, “Les Frères avaient rai-
son”, les carabins ont choisi com-

me ‘thème pour leur Revue ‘Bleu

et Or” ’60, l’histoire de notre chè-

Te provinice ide Québec. Tout y pas-

se, à commencer par la venue des

pionniers français en 1560, en pas-

gant par Dollard Des Ormeaux et
ses braves du Long Sault, pour fi-

nir par nos tant belles institutions

maitionales en 1960.A en juger par

les réactions de la salle, les wcara-

bins, qui veulent tout simplement
rire et faire rire, ne manquent pas

leur but. “Le rire est tellement
soutenu que l‘on ne peut se ras-

seoir confontablement sur son isiè-

 

 

 

‘“Bousillle et les Justes” après &-
omer 2 bag

Le Poste(ISO
Trois autres gagnantes à féliciter!

Nous sommes heureux de félici-

ter ici les ‘troïs gagnantes de la

semaine dernière au fameux Con-
cours 1320 de CJSO. Lundi, le 29
février, le sort favorisait Mme An-

nette Coutu, 547 mue Archam-

bault, Chemin St-Ours à Sorel qui

gagnaït la montre - bracelet. En-

fin, vendredi demmier, le 4, le ha-

sard \désignait Mme Jean Veilleux,
1017 Cadieux, Tracy.

Toutes nos félicitations à ces

concurrentes et meilleune chance

aux autres pour les prochains ti-

vages. Chaque jour, dix lettres sont
mises ide côté en prévision de ces

tirages qui se font tdus les lundis,

mencredis et vendredis matin, à

10 heures 15. Pour tenter sa

chance, il suffit de faire parve-

nir à Concours 1320, Poste CJSO,
Sorel, ses noms et adresse ‘accom-

pagnés d'une preuve d’achat d'un
commanditaire de ce poste. Le

concours 1320 se poursuit jusqu’au

14 avril prochain. Les magnifiques

montres - bracelets qu’il distribue,
au rythme de trois par semaine,

peuvent être admirées (dans le ca-

talogue illustré de la maison C. M.
Importing de Montréal.

Beaux disques et vieux disques …

Les amateurs de belle musique

sont ‘conviés à l’audition du pro-

gramme “Les plus beaux disques”  
tation, garde l'affiche de la Comé-

die - Canadienne pour ‘trois repré-

sentations seulement en alternan-

ce avec deux autres spectacles
“Le. Cri ide l’Engoulevent” de Guy

Dufresne, l’auteur du téléroman

“Caip-aiux-Sorciers” qui nous ra-

mène les vedettes de cette série:

Gilles Pelletier, Hélène Loiselle,

Pierre Dufresne, et Monique Joly;

et l’entraînante revue ‘Bleu et Or

60” ‘des icarabins de Montréal qui

s'intitule cette année, “Si Bap-

tiste Savait .. . ”
Lia ‘Comédie-Canadienne qui doit

faire face a des engagemenents

pris longtemps a l'avamce, retire-

ra Bousille et les Justes” de 1'affi-

che pour ponter cette piéce au ré-

pertoire en dépit de son succès ac-

tuel.
 

ge.” (L. Sabbath, The Star). Rire

c’est bien, rire avec Tes carabins,

‘cest mieux, Si vous voulez vous

payer une pinte de bon sang et de

bon rire, ne manquez pas de voir

les deux heures que durent les Ca-

vahinades ’60 intitulées “Si Bap-

tiste Savait!” Une équipe entrai-

nante, une musique originale que

l’on Ise surprend à fredonner à la

sortie du théâtre, des danses en-
diablées, et surtout, du rire, voilà

ce qui attend le spectateur à Ia

Comédie-Canadienne. Les billets

sont en vente à la Papeterie Ri-
chelieu, 41, nue du Roi à Sorel, Tél.

RI-3-7764.

 

Connaissez-vous
“Ecclesia”

De nom, certainement, mais la

lisez-vous régulièrement ? Etes-

vous labonné? Depuis plus de dix
ans qu’elle ‘existe, la courageuse

revue que dirige Daniel-Rops a

pris une place bien à elle parmi

les mensuels catholiques de Fran-

ce. .
Elégante, très bien représentée

et illustrée, dun format commo-

de, elle donne chaque mois une 

heunes 55. Cette émission, réali-
sur les” Ondes TISts fear

samedis matin, de 9 heures à 9

sée par Lorenzo Brouillard, est en-

CHCES pes

.|tièrement consacrée à des oeuvres,

“|Vocales et instrumentales, ides ré-

pertoires classiques et semi-classi-

que.

Immédiatement après le buille-

tin de nouvelles qui ‘suit cette é-

mission ‘de choix, on peut d'autre

pant entendre tous les . samedis
“Chansons souvenirs”, une demi-

heure de refrains oubliés, balla-

des et romances que chantaient

hier Tes vedettes du music-hall,

français et canadien et que le dis-

que a permis de conserver. Réali-

sé par ‘Claude Rochon, ce ‘pro-

gramme est. animé altenmnativement

par Paul Cornez et Michel Cham-

pagne.
 

vingtaine de textes, récits, études,

repontages, qui tiennent au cou-

rant de ‘tout ce qui se fait de vi-

vant dans l’Eglise en France et

dans le monde, qui instruisent et

distraient tout ensemble, qui for-
ment, au total, un incompara-

ble fond de bibliothèque pour un
foyer chrétien.

Les plus grands noms de la Iit-

térature catholique figurent aux

sommaires d'ECCLESIA, avec

ceux de nombreux Candinaux et

Evêques, parmi lesquels on a pu

voir ‘celui de S. S. Jean XXII lui-

même, qui idonna un article a EC-

CLBESIA alors qu’il était encore

‘Cardinal Roncalli, patriarche de

Venise.

Vous pouvez obtenir un spéci-

men ide la revue “BCCLESIA” en

‘adressant votre demande, accom-

pagnée ide 15 sous en timbres, à

T'agence d’abonnement PERIODI-

CA, Inc. 5090 avenue Papineau,

Montréal - 34. Lire chaque mois

“ECOLESIA”, c’est s’enrichir l’es-

prit tout en passant des heures de

détente et d’agrémient.

 

Encourageons nos
annonceurs. 
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THEATRE -«

 

Nos lecteurs sont invités à par-
ticiper à notre grand concours

afin de déterminer quels sont
les artistes et les athlètes les
plus populaires de Sorel. Par-
mi les personnes qui voteront,
quatre noms seront tirés au

Ginette Ménard hasard à la fin du concours
et ’Le Gala Artistique Enr.‘’, remettra à cha-
cun des chanceux un prix d’une valeur de

$50.00.

 

Touslesartistes de la scène et de

la radio sontéligibles

l'année dernière :

Ginette Ménard,

chez les .chan-

teuses, Yves

Champoux chez

les musiciens, les

Koolkats chez les

chanteurs et Ls-

Serge Arpin chez

les ‘athlètes. Louis Arpin

Yves Champoux

Afin de coopérer au magnifique travail qui se fait présente-

ment à Sorel dans le domaine de la chanson canadienne et dans

le domaine sportif, nous neprenons ‘pour la quatrième fois, l’ini-

tiative de récompenser vos artistes ou vos sportifs favoris.

VOUS ETES LES JUGES ! — Notre commanditaire offrira
un trophée ‘par catégorie. Vous voterez pour un chanteur, une

chanteuse, un musicien et un antiste ‘de la scène. Les ensembles

vocaux sont aussi éligibles. Les trophées seront remis à une

date et à un endroit qui vous seront divulgués dans un ides pro-

chains numéros de votre journal “Le Sorelois”.

Alors, aidez-nous à choïsir les artistes et les athlètes les plus

populaires de Sorel en remplissant le coupon ci-dessous. Veuil-

lez le retourner aujourd’hui même.

BULLETIN DE VOTE 1

GALA ARTISTIQUE ENRG.. i

A/S DU CONCOURS ARTISTIQUE [

JOURNAL“LE SORELOIS” — Casier Postal 430 |

l

| Mon chanteur préféré est

| Ma chanteuse préférée est

Mon musicien préféré est

L'artiste de la scène que je préfère est

| L'athlete que je préfère est

| Mon nom

| Mon adresse
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RADIO -
PPPPPOGISISIII

Radio5.-Coeur
(du 14 au 19 mars 1960)

Lundi: Ernest Gagnon, s.j. “La

transfiguration”. Chant: Ecole

Normale des Soeurs Grises de

Mandi: Fernand Bédard, s.j.

“Qui comprend la malice du pé-

ché?” Chant: M. l’abbé Luc Ruest

Grand Séminaire de Rimouski.

Meraredi: Fernand Bédard, s.j.:

“Les deux visages du péché”. Chant
M. François Vinet de Matane.

Jeudi: Wilfrid Girouard, s.j.

“Première multiplication des pains

(I). Chant: Collège St-Ignace de

Montréal.

Vendredi: Wilfrid Girouard, s.j.

“Première multiplication des pains

(IT). Chant: Ecole Normale ides

Ursulines de Rimouski.

Samedi: Ernest Gagnon, s.j.:

“SAINT JOSEPH”. Chant: Ecole

Normale de l’Islet.

Le poste CJSO de Sorel irradie

cette émission à 11.30 h. am.

 

Fred Waring à
à Montréal 

Ce festival en stéréophonie est

un véritable panorama de musi-

que, de mouvement et ide couleur;
une expérienice toute nouvelle, un
mode de présentation toute ‘dif-

férent des concerts traditionnels

que Waring présentait depuis dé

jà de longues années. On y offre

des effets électroniques étonnants,

ides décors qui ont été très bien

imaginés ainsi que des costumes

qui savent donner au spectacle u-

ne toute autre allure, un effet
beaucoup plus moderne.

Waring révait depuis longtemps
de présenter un “Théâtre Musi

cal”, un véritable pageant à l’aide

de toutes isortes de créations nou-

vellles, soit des effets sonores nou-

veaux et modernes de même que
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Lie fameux chef d'orchestre Fred

| Waring a trouvé une formule de
\diventissement toute nouvelle, un

programme musical de variétés

qu’il a intitulé “Un Festival Sté-

réophonique” et qui met en ve-

dette son fameux Glee Club (une
famieuse chorale on le sait) son or-

chestre et ses solistes, en un mot

ses Pennsylvanians maintenant

fameux par toute l'Amérique de-

puis pres ide 30 lans.  

__TELEVISION
des scènes à grand déploiement

et on nous assure qu'il a tout juste

réussi ce tour de force avec son
“Festival Stéréophonique” qu’on

aura hâte de goûter, au Forum,

vendredi soir le 26 février pro

chain.

tll

Industrie économique

L'industrie des pâtes et papiers

du Canada utilise principalement

des billes qui sont impropres à fai-

re du bois d'oeuvre.

 

Encourageons nos
annonceurs

“Les Joyeux Troubadours”

 

Quand les “Joyeux TFroubadours” prennent d’assaut les studios

de Radio-Canada, “ça claque” comme dirait Gilbert Bécaud. Cest du

moins ainsi que Pimagine le caricaturiste Berthio. Les milliers d’audi-

teurs du réseau français qui suivent fidèlement cette agréable série,

réalisée tous les matins à 11 h. 30 par Paul-Emile Corbeil, partageront

sûrement l’avis de Berthio.

 

 
Le Canadien National utilise
désormais un nouveau réseau
de télécommunications radio-
phoniques pour accroître l'effi-
cacité de son service entre
Edmonton, à l'est, et Vancouver
et Prince-George, à l'ouest.
La nouvelle technique, mise à
l'essai dans le train royal lors de
la visite de la Reine l'an dernier,
se généralisera dans tous les
trains de voyageurs et de mar-
chandises circulant à travers la 

région montagneuse de la Co-
lombie-britannique et de l'AI-

LA RADIO DANS LES TRAINS EN MARCHE

 
régulateurs et les équipes de
trains.

berta. Elle permet aux mécani-
ciens de locomotive et au reste
de l'équipe dans le fourgon de
queue de communiquer dans les
deux sens aussi aisément qu'a-
vec un téléphone ordinaire, Les
messages circulent également

entre les trains d'un territoire
donné, entre les trains et les

bureaux des triages et entre les cabine de la 

Dans la photo du haut, le Super
Continental du CN traverse la
vallée du Fraser, à l'est de Chil-
liwack. Le Mont Cheam se
dresse dans le lointain. En bas
à gauche, c'est le mécanicien
C. E. Vollands qui reçoit dansla

locomotive un
message du conducteur adjoint
B. K. MacRae quel'on aperçoit
dans la photo de droite.

—
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dième GALA ARTISTIQUE DU
GRAND SOREL, ORGANISE

PAR “LE SORELOIS”

Le 4ième gala artistique et spor-
tif du Grand Sorel sera sous les
auspices du journal “Le Sorelois”
cette année. Grâce au travail de
Pierre Lachapelle et de Jean-Clau-
de Larivière cette heureuse initia-
tive connaîtra un nouvel essor.
C’est un magnifique hommage qu’-
on rend à nos talents locaux. À
cette occasion, on procédera au
choix du plus populaire annonceur
de la radio, du plus populaire chan-
teur et de la plus populaïre chan-
teuse, du plus populaireathlète et
également pour la première an-
née on choisira le plus populaire
artiste de la scène. Tous les ans
ce concours a remporté un succès
inespéré et c’est ce qui a poussé
les organisateurs à continuer leur
travail.
Les personnes intéressées à fai-

re parvenir leur vote, n’ont qu’à
découper le bulletin placé à cet
effet dans ce journal. Le gala au-
ra probablement lieu au Marine
Cabaret, le lundi de Pâques au
soir. N’attendez pas à la dernière
minute pour nous faire parvenir
votre choix.

o oo
DEUXIEME CONVENTUM DES

ANCIENS DE L’E.S.S.C.,
LES 21 et 22 MAI
  

     

  

 

 

Amciens1lèvesde TESS.C, et mn
Mont - Saint-Bernard travaillant
présentement à l’organisation d’un
deuxième conventum monstre qui
aura lieu les 21 et 22 mai. A cette
occasion, le samedi soir il y aura
soirée artistique au Théâtre Sorel,
le dimanche matin, il y aura mes-
se et ensuite banquet à FEcole Se-
condaire Sacré - Coeur. Tous les
anciens ides institutions précitées
pourront se procurer leur carte de
membre au prix de $5.00, ce qui
leur donnera droit à assister au
Conventum sans frais supplémen-
taires, Ceux qui étaïent membres
et qui itiennent à Le demeurer pour-
ront le faire moyennant la somme
ide $2.00 pour renouveller leur car-
te. Nous en reparlerons.

o 060

TEL QUE PREVU, LE THEATRE
DE POCHE MARCEL DUBE

DEVRA PRESENTER SA PIECE
DURANT PLUS D'UN MOIS.

Tel que prédit par “Sans Tam-
bour . .. ”, “Le Naufragé” tiendra
l'affiche durant plus d’un mois
pour répondre à la demande de
la population. Le responsable, Jo-
celyn Joly, avait bien prévu quel-
ques 6 ou 7 représentations, mais
les demandes de réservations dé-
passant les espérances et il de-
vra présenter “Le Naufragé” du-
rant plus d’un mois
Au moment d’écrire ses lignes,

huit représentations ont été don-
nées devant une salle comble, Les
appels téléphoniques continuent
sans cesse à RI-3-3375 où Pon peut

AMBOUR
ROMPETTE

der, grâce à des haut-parleurs iins-
_ > acl'esct

PAR JACQUES BOISVERT

obtenir des réservations.
La pièce vaut vraiment la peine

d’être vue. Les artistes, presque
tous des débutants, jouent avec
maîtrise, la mise en scène est ex-
cellente, la musique de fond est un
vrai chef-d’oeuvre, Péclairage ne
saurait être mieux réussi, ete . . .!
Autant de raisons, qui font de la
pièce, un succès sans précédent.

Hâtez-vous donc de demander
vos réservations en signalant RI-
3-3375. On se fera un plaisir de
vous répondre

o 00

ENFIN! LE PREMIER DISQUE
DES KOOLKATS EST SUR

LE MARCHE.

Le premier disque des Koolkats
est sur le marché depuis seule-
ment vendredi, mais déjà les mar-
chands de musique ont ‘écoulé leur
“tock”. L'enregistrement est ex-
cellent et notre quatuor ferait
‘la barbe” à n’importe quel grou-
pe de “soi-disant” chanteurs qui
tentent leur chance dans le “show-
bizz”.

o 00

Le restaurateur Nadeau a été
le premier la avoir le record et les
“teenagers” qui fréquentent cet
établissement, ont fait tourner cet
enregisitrementt durant toute la fin
ide semaine sans se lasser. Lie ma-
gasin de disques U. Cardin et Frè-
Te et celui de Mme Maysenhoel-

dé que la température était aux en-

@ Jacques Larochelle tient a remer-

nant que le printemps s’annonce
par des signes avant-coureurs, il
se coiffe d’une tuque et. même plus,
car dimanche dernier, il avait mis
son foulard sur ses oreilles alors

irons de 300F.

o oo
Par Yentremise de ces lignes,

cier le garage Dandurand Auto-
mobile pour la merveilleuse initia-
tive de mettre une auto-école à la
portée de tous ceux qui veulent
suivre des cours de conduite et
ce . . . gratuitement. Gérard Le-
blanc est l’excellent professeur qui
se fait un plaisir de prodiguer des
conseils aux élèves.

o oo

Jacques Lavallée, échevin de la
cité de Sorel et aussi propriétaire
des Royaux de Sorel, avait prédit
que son équipe remporterait la vic-
toire en quatre joutes consécuti-
ves contre le Lachine dans la se-
mi-finale. II a de fortes chances
de voir sa prédiction se réaliser,
car les Royaux mènent présente-
ment par deux joutes à zéro.

oO oo

Louise Pontbriand recevait
quelques joueurs des Royaux de
Sorel et leurs ‘amies, à un souper,
après la joute de dimanche à La-
chine. Le spaghetti italien fut à
l'honneur. Il y eut plusieurs Gar-
gantua.

o oo
Le club de ski Mont Tranquille

organise chaque vendredi soir, au
Mess des Officiers, un “stag par-
ty”, c’est-à-dire, des “parties”, où
Îl n’est pas nécessaire d’être ac-
compagné pour être accepté. Le
succès leur est assuré.

oo60

Pienne Robyn, le talentueux jeu-
ne chanteur a rendu visite aux
“Lionceaux” et il revenu enchan-
té.

Oy o eomene

Robert Dumas,

un plaisir de recevoir les membres

de PAssociation de Chasse et Pé-

 

 

aura lieu à 7 heures p.m. précises,

jeudi le 24 mars 1960.

Le coût total du voyage, aller

et retour est de $.180 par person-
ne. Grâce à la générosité d’un bien-

faiteur de l'Association, l’entrée

au Palais du Commerce sera gra-

tuite, nous remettrons aux inté-

ressés un laissez-passer à cet ef-

fet.

Les billets sont présentement en
vente à la Ferronnerie Hardy, 56,

rue du Prince, à Sorel. Communi-

quez donc immédiatement avec M.

sympathique gé-

rant de la Maison Hardy et direc-

teur de l’A.C.P., qui se fait toujours

che du District de Richelieu Inc.

Nous tenons cependant à vous

aviser que le nombre de billets et

de laissez-passer sont limités, les

premiers arrivés seront les pre-

miers servis.

J.-B.-Richard BROCHU,

trésorier.

 

Spectacle
féérique !

Il y aura démonstration de cul-
ture physique à la Congrégation de

Notre-Dame, 127 rue Georges, mer-

credi, le 16 mars 1960, sous la pré-

sidence conjointe de M. Jl’abbé
Fernand Cournoyer, aumônier, et

de Me Paul-Aimé Péloquin, pré-

sident de la Commission Scolaire.
 

durant la journée de vendredi et
ide samedi.

06

Le poste CJSO ne cessait pas de
recevoir des appels téléphoni-
ques pour “Cette nuit mon amour”
ou encore pour “Si tu prétends”
‘et souvent même pour les deux.
On ldira ensuite que les sorelois

resitent froids devant le talent des
leurs.

o 060

À noter, la standardiste de CJSO
ne répond plus “CJSO Bonjour”,
mais tout simplement “CJSO”.
Quelle est donc la raison de ce
changement subit? Nous aurions
un infini plaisir à réentendre ces
deux mots prononcés ‘ par une si
jolie voix.

0.00

L’idylle pour cette semaine:
Andrée Rousseau et Réjean Du-
chesneau. Malgré le mécontente-
ment de certaines, je leur souhaite
longue durée. A eux, a leur idyl-
le et aux . . . mécontentes !

o 0 0

Lors des cours de préparation
au mariage, Lilianne Généreux et
Yves Chevalier ont unis leurs des-
tinées dans une scéne démonstra-
tives derniérement devant ceux qui
fréquentent ce cours. Ils joueront
leur rôle plus sérieusement, le ma-
tin du 21 mai. Beaucoup de bon-
heur.

oO 0 60

René “Sabu” Généreux a sorti touit l’hiver tête nue, mais mainte-
 

AU
FAITES-LE DES

 

60, rue Elizabeth 

L'hiver est la saison propice pour
l'amélioration des maisons

POURQUOI
ATTENDRE ‘

CONSULTEZ SANS PLUS TARDER LE

LE SERVICE NATIONAL DE PLACEMENT
SOREL.

 

PRINTEMPS? ;
MAINTENANT! ;

él.: RI-3-7916

if
Voulant tenter dese grandir,

Lucien Laramée a décidé de se
laisser allonger les cheveux. Drô-
le d’idée !

o 06

Le Théâtre de Poche Marcel
Dubé prépare déjà la mise en scè-
ne de “L’Alouette” (Jeanne d'Arc)
ide Jean Anhouïl. Un spectacle à
ne pas manquer. Cette pièce pren-
dra l’affiche immédiatement après
le chant du cygne de ‘Le Nau-
fragé”.....

 

Voyage organisé
au Salon du
Sportsman

JEUDI, LE 24 MARS 1960

La direction de l’Association de

Chasse et Pêche du District de Ri-

chelieu Inc. a cru bon d’organiser

un voyage à Montréal, par auto-

bus afin de visiter l’Exposition du

Salon du Sportsman 1960, qui aura

lieu au Palais du Commerce, du 18

au 27 mars inclusivement,

Le voyage est mixte et réservé

exclusivement aux membres de

PA.C.P. du district de Richelieu

Inc. Comme dans toutes les orga-

nisations mises en oeuvre par. la

direction de I'A.C.P., la carte est

valable pour le membre et sa com-

pagne.
Les autobus réservés aux fins du

voyage précités seront stationnés

en face de l’édifice fédéral sur la  PPPS

 

! ghutera @ 7.30 heures

pm. Réalisation: “Institut  Yvant

Coutu. Prix idu billet $1.00.

—_———

Pour être renseigné, lisez

“LE SORELOIS”
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errer

UN DISQUE
“Stereo Living"
RCA VICTOR.

SEULEMENT

 

 

AVEC L’'ACHAT D'UN AUTRE

AU PRIX ORDINAIRE.

 

(50-1032
Vendeur autorisé

“RCA VICTOR”

TV Radio Haute fidélité

Tape Recorder

Disques de toutes marques

Instruments de musiques

Musique en feuilles

MARCEL
MAYSENHOELDER
Téléphone:: RI-3-6181

139A, rue Charlotte - Sorel, Qué  EEPE en

M-310-177 24
  Pour être renseigné, lisez

“LE SORELOIS”

 

Voici

graisseur .. .

Pas de perte . .

du temps et protège votre
outillage. Voyez votre agent
Esso Imperial.

cas

a
Offre spéciale!
Pistolet graisseur
fourni gratuitement
(ou à prix très réduit)
à tout acheteur da
la nouvelle graisse
à usages multiples
H Esso MP
en cartouches

QUI

E. SIMONEAU rue Georges a Sorel, et le départ Pierreville - Tél: RI-3-7329

la graisse H

Esso mP
en CARTOUCHES

PAS DE PERTE * PROPRETÉ
Vous n’avez qu’à déboucher les
extrémités de la cartouche, intro-

duire celle-ci dans votre pistolet

et à appliquer le
pistolet sur la tête de graissage!

. propreté absolue
. aucunesaleté ne s’introduit

dans la graisse! La graisse H
Esso MP en cartouches vous épargne

S'Y CONNAÎT EXIGE

 

  
   

    

    

    

  

  

     

    

IMPERIAL

J. MONGRAIN
Sorel. Tél: RI-3-8873
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La population du
Canada

La population du Canada dé-

passema probablement 18,000,000

cette année et s’accroîtra jusqu’à

environ 22,500,000 vers 1970, com-

me laffirme la Revue ides Affai-

res de février de la Banque de
Montréal.

De plus, d’ici dix ans, le chiffre

annuel des maissances sera vrai-

semblablement de 600,000, de sor-

et que les besoins nombreux et
variés qu'a fait naître la ‘poussée

de bébés” des années ’50 pourrait

n'être qu’un avant-goût de ce qui
va se produire.

Au sujet des tendances proba-

bles de la population durant Ta pro-

chaine décemmie, la banque dit qu’-

il y a tout lieu de prévoir que la

natalité va rester élevée et la mor-

talité faible, tandis que 1'immigra-

tion atteindra au moins les chif-

fres raletivement =modestes des

deux dernières ‘années.

Mais juste aussi importante que

le chiffre de la population est sa

composition probable par groupe

d’âge, ajoute le B de M. Car les

“renflements” que présente la py-
ramide ‘des âges ont des réper-

cussions nouvelles avec le passa-

ge des années, et ils produisent

des changements importants dans
la composition de la consomma-

tion.

En particulier, prédit la revue,

= —

années 1950, De plus, la structure

des âges révèle deux tendances
particulièrement significatives. La

première, qui intéresse ceux qui
|s’occupent de répondre aux be-

soins ides étudiants et des créa-

teurs de foyers, est que les jeu-

nes gens de moins de 30 ans vont

former un pourcentage croissant

ide la population. La seconde, qui

intéresse ceux qui s’occupent de

répondre à une série de besoins

tout à fait différents, est que ‘les
gens id’âge moyen vont aussi, peut-

être id'une facon surprenante, s’ac-

croître plus rapidement en nombre

que l’ensemble de la population.”

Le code de la
route

La relation entre les violations

au Code de la route et les ‘accidents

gnaves, est établie au delà de tout

idouite, déclare un porte-parole idu

Ministère des Transports et Com-

munications. .

Il y ‘a deux catégories de coniduic

teurs et de chauffeurs: ceux qui

apprennent et observent en tout

temps les signaux et les règle

ments, ef ceux qui doivent les lap-
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COUPE CORVAIR 1960

  
    

 
   

 

 

La nouvelle 5 places Corvair à 2 portes, dont la General Motors of Canada vient d’entreprendre la fabri.
cation en série à ses usines d’Oshawa, a des lignes de voitures sport avec toit incliné plus “rapide”. Ce
coupé a moteur arrière a essentiellement les mêmes cotes d’encombrement que les modèles Sedan de la
Corvair. Il a deux sièges avant, et une banquette arrière rabattable qui augmente de 13.3 pieds cubes la
capacité de chargement. La 2 portes se fait en modèles ordinaires et de luxe, comme la Corvair 4 portes.

 

Nouveau président des Charités diocésaines prendre à leurs dépens, à la suite

dun accident ou d’un billet d’in-
fraction.

Lia signalisation a pour but de
permettre à tout usager de la rou-

te de se conformer aux règle.

ments. Certains signaux indiquent SEEanclesces,oroha- “du _ ;
 

© tiens, sécheuse et lessiveuse auto!

tes (différences dans la composition
de Ia population du Canada par

groupe d'âge entre les quelques.

années à venir et la dernière par-

tie de la décennie.

Population plus jeune

“En bref, continue-t-elle, les

premiènes années 1960 vont voir
les nombreux enfants nés au début

de l'après-guerre atteindre leur a-

dolescence. Mais par suite de la

faible matalité durant Les années

de la dépression 1930, il y en a re-

lativement moins qui se marient

maintenant et vont avoir des fa-

milles dans le proche ‘avenir.

“Par contraste, à mesure que la

décennie va lapprocher de son ‘ter-

me, les ‘adolescents du début des

années 1960 vont devenir de jeu-

nes adultes, fréquenter les univer-

sités, prendre des emplois et fon-

der des familles; leur nombre et

le nombre de leurs enfants seront

donc beaucoup plus grands que
celui des mêmes groupes d’âge au-

jourd’hui.”
Au bout de la décennie, J’an peut

prévoir que le Canada aura envi-

ron 3,000,000 de personnes ide plus

au-dessous ide 30 ans que ce n’est

le cas actuellement, tandis que la

population ide plus de 30 ans ne

‘s’accroîtra probablement, pensa la

B de M, que de 1,500,000.

Changements des Plus-de-30-ans”

Parmi ceux qui ont plus de 30

ans, la banque me prévoit que des

changements minimes pour le

groupe d’âge-de 30 à 45 ans. D'un

autre côté, le nombre de gens en-

tre 45 ans et la retraite va pro-

bablement augmenter rapidement

et d’une façon régulière durant les

dix années à venir, de sorte que,

vers 1970, ces groupes d'âge comp-

teront prés de 4,000,000 de person-

nes, au lieu de 3,000,000 environ

à l'heure actuelle.

Pour résumer, dit la revue, “les

planificateurs peuvent sûnement

compter sur un accroissement as-

Sar —a oi 4 wT SE
fomités ae” vitesse ou la direc-

tion que doit suivre la circulation,

les obligations ou les interdictions

imposées dans l'intérêt public.

L'absence de signalisation rédui-

rait l’automobiliste à l’état d'un

navigateur qui prendrait Le large

sans boussole.
Avant de s'engager sur une voie

ferrée, à un passage à niveau, il

est nécessaire d’obéir à ce gardien

silencieux que représente la croix

de Saint-André, et qui signifie:

“Arrêtez — Regardez — et Ecou-

tez!” Il ne suffit pas de voir par-

tir un train dans une direction, il

faut encore s'assurer qu’aucun au-

‘tre convoi n'arrive en sens inver-

se Jà où les voies sont doubles.

un danger, d’autresjnidiauent,Joey es na #
- TOLL ade  

 Il y'a 366 jours en 1960 — et il

an reste encore 324! — durant les. |

quels la stricte observance des si-

gnaux et des règlements s'impose

pour vous éviter des accidents et

des regrets.

Encourageons nos
annonceurs

 

 sez bien comparable à celui des
DOW LA SEULE BIÈRE GARANTIE - 
  

Son Honneur le maire de St-Hyacinthe, Me Jacques Lafontaine, reçoit des mains de Monsieur

Léopold Durivage, de Farnham, l’insigne de Caritas. Me Lafontaine est le président de la cinquième cam-

pagne des charités diocésaines et il succède à Monsieur Durivage, président de la campagne 1959.—Au

cours d’une brève cérémonie qui s’est déroulée à la demeure du maire de St-Hyacinthe, le président

sortant de charge de la quatrième campagne des charités diocésaines, Monsieur Léopold Durivage, a

“remis les armes” au nouveau président, Me Lafontaine. Sur notre photo, de gauche à droite, M, le Cha_

noine Roland Frigon, directeur au Service Social du diocèse: M. Homer Dufresne, président des “noms

réservés”; Son Honneur le maire Lafontaine et M. Léopold Durivage, M. Alexandre Campbell, président

des “paroisses”. ‘
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L'âge de pierre à
l'âge du réacté

5,000 ANS DE FETES

AU DANEMARK

Tout le Danemark accueille les

années soixante avec une foule
d'attractions ‘dont le caractère uni-

que et la variété sont sans égal.

Voici seulement quelques-uns des
événements qui attendent le visi-

teur cette année:

La vie au Danemark, telle qu’-

elle existait il y a 5,000 ans, à l'&

ge de pierre, sera reconstituée dans

le village de Hjerl, au coeur du

Jutland, ou plusieurs familles s’é-

tabliront du 10 au 24 juillet, pour

y vivre les temps préhistoriques.

De plus, la vie agricole d'il y a

150 ans sera elle aussi reconstituée

et là aussi des familles nous mon-
treront comment vivaient le fer-

mier d'alors, le forgeron, Je mino-

tier, le tailleur et linstituteur

Tout cela d'ailleurs fait partie du
cinquantiéme anniversaire du

Hjerl Heath, un musée à cie] ou-

vert d'un réalisme étonnant.

LE JUBILE ROYAL DU MOIS
DE MAI

Le roi Frederick et Ja reine In-

grid du Danemark célébreront en

mai, le 26 exactement, leur jubi-

lée d'argent. Tout Copenhague se-
-_d ra-

  

 

peaux. Ce ‘sera le festival des fes-

tivals. Les ballets royaux, Tor.

chestre de la radio danoise seront

de la partie, le théâtre royal du

Christianborg Palace, le plus an-

cien du monde, des concerts de

musique de chambre aussi, dans

le château de Hamlet, 3 Elsinore,
et dans l'audacieux hôtel-de-ville

de Odense, berceau de Hans Chris.

tian Andersen. Les agents de voy-

age peuvent se procurer des bil

lets à l’avance en s’adressant aux

bureaux de la SAS à Montréal,
1010 ouest rue Ste-Catherine.

LE MILLENAIRE D'UNE

CATHEDRALE

La Cathédrale Roskilde, où tren-

te-six rois et reines danois sont

enterrés, avait dâjà plus de 500

ans lorsque ‘Colomb -découvrit l’A-
mérique. Cette année, elle célébre_

ra son millième anniversaire. Le
26 mai, dans le cadre du festival

de musique l'orchestre de la ra

dio danoise, bien connue des cana-

diens, de même qu’un choeur de

100 voix y donneront un concert

mémorable. La cathédrale est vi-

sible par ses deux flèches à 20 mil-
les environ de la capitale. D’au-

tres cérémonies s’y dérouleront é-
galement les 12 et 13 juin.

DE L’AUTO SANS CHAUFFEUR
A L’AVION LOUE SANS PILOTE

Vous pouvez désormais piloter

vous-même un ‘avion et survoler

le Danemark. Scandinavian Airli_

nes System vient de mettre au

point çe mode de louage, qui met

à la disposition des pilotes ama-

teurs 25 avions Cessna dernier mo.

dèle. Les aéroports privés sont si-

tués près des principaux centres

touristiques: Copenhague, Aaben-

ram, Aalborg, Aarhus, Esbjerg, Fa-

no, Frederikshaven, Herning,

Holstebro, Kolding, Odense, Ron-

ne, Bornholm et Sonderborg. Ti

faut naturellement être muni de

son brevet de pilote et pouvoir at-

tester 60 heures de vol.

COPENHAGUE A 450 MINUTES

DE NEW-YORK

A compter du ler avril, lorsqu’-

entrera en vigueur le service
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transatlantique réacté de Scandi-
navian Airlines System, il ne suf-

fina que de 450 minutes pour relier

la statue de la Liberté à la capi-

tale danoise, Copenhague.

EN CHEMIN DE FER AU
PAYS DES FEES

Grâce aux ‘“Fasy Way Tours”,

les touristes qui désirent voyager

individuellement dans ce pays des
fées quest la campagne danoise

seront encore mieux servis que ja-

mais. Ces voyages, via le train

ou l’autocar, sont un succès com-

plet. Grâce à un agencement intel

ligent des itinéraires des trains,

autocars, ‘transbordeurs, on obtient

des escomptes qui vont jusqu’à
20 p. cent du prix du billet. Et les

itinéraires peuvent être modifiés

de mille façons, des escales peu.

vent y être ajoutées sans difficul-

té. L'agent de voyages de votre

voisinage vous fournira tous Iles

renseignements à ce sujet.

DEUX FAÇONS DE VISITER

COPENHAGUE

Une ‘tournée royale”, une ‘“‘tou-

née caméra” sons deux excellents

moyens de visiter la capitale da-

noise en 1960. Le “Royal Tour”

met en relief l'aspect “royaume”

ide la capitale. On visite le châ-

teau Rosenborg, où se trouvent les
"joyaux de la couronne, et le palais

(Ohristiansborg, pour aboutir enfin

au palais Amalienborg, la résiden-
is OÙ | arde pittoresque

monte le guet. Pour les chasseurs

d'images, la deuxième excursion

est tout juste ce qu’il faut: un

guide photographique-expert par.

lant l'anglais, indique aux visiteurs

les sites les plus propices, et l’a-

mateur a tout le temips nécessaire
pour déclencher son appareil-pho-

to.

  

LA VISITE DU JUTLAND SE

FAIT EN CARROSSE !

Innovation en 1960: la visite des

bois le long du fjord Vejle, dans le

Jutland, en carrosse. Vejle est u-

ne escale populaine où se trouve

un excellent hôtel au nom typique-_

ment danois (!): Australie. On y

vogue, on y va à cheval, des ex-

cursions s’effectuent au sanctuai-

re des cigognes, le Tilkeborg Lake

district. Et on y rencontre les da-

mois dans l'intimité de leur vie
grâce au programme “Meet the

Danes’

LE SALON CULINAIRE

DANOIS

Le premier salon culinaire (dans
son genre) jamais organisé au Da-

nemark aura lieu du 3 au 12 juin

cette année & Aalborg. Le Dane.

mark exporte dans le monde plus

de 120 fantaisies gastronomiques

distinates. Ce salon attirera donc

beaucoup de monde, et le touris-

te sera avide de connaître — et

de goûter ce que le Danemark

offre en fait de mets.

EN SOMME ...

En somme, une année tout spé-

cialement destinée à recueilir les

voyageurs canadiens.

 

Encouragez nos
annonceurs

LISEZ —
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Des essais rigoureux ont
prouvé que les principales
— LAS , -

pièces mécaniques des

quatre fois plus longtemps.

Les cabines entièrement

nouvelles ont une résistance

à [a torsion de 67%
supérieure. Les nouveaux

cadres de plusieurs modèles

ont une rigidité jusqu'à 4.8
fois plus forte. Telles sont

les qualités principales des
camions Chevrolet 1960.

Ajoutées aux caractéristi-
ques révolutionnaires
Chevrolet, elles vous

permettront d'augmenter vos

profits, grâce à une plus
grande durabilité, un

entretien moins fréquent,
une meilleure aptitude

au travail, un plus grand

espace de chargement et

ua fonctionnement ultra-
économique.

  

 

Considérez la valeur d’un Chevrolet. Vous
constaterez que Chevrolet est conçu pour
porter vos profits de camionnage à un niveau
record. Vous verrez par vous-mêmeles carac-
téristiques avantageuses et ultra-pratiques
telles que le nouveau capot pleine largeur et
l’aile surbaissée qui rendent le moteur plus
accessible, facilitent et accélèrent l’entretien.
Vous vous rendrez compte à quel point les
ressorts arrière, à élasticité variable, peuvent
supporter avec aisance les plus lourdes
charges en adaptant automatiquement leur

et ils sont plus demandés!

———

LA NOUVELLE suspension avant comporte
des ressorts de torsion absolument indépen-
dants. Leurs barres de torsion leur permet-
tent de “niveler” les trous et les bosses.
85% des chocs sont absorbés avant qu’ils

atteignent la carrosserie, la cabine et le
chauffeur.

LES NOUVEAUX cadres à section carrée
donnent aux camions Chevrolet une ro-
bustesse à toute épreuve. Les poutres de
section carrée sont plus solides qu’aupara-
vant. Les lourdes entretoises montées en
X ou en K augmentent la rigidité du
cadre et la resistance à la torsion.

Chaque moteur

jourd’hui même

LES CAMIONS CHEVROLET “STURDI-BILT” 1960

PAGE

 
UNE VALEUR GENERAL MOTORS

Les camions Chevrolet
surclassent tous les autres...

 

LES NOUVEAUX freins don-
nent une sécurité maximum
en permettant des arrêts ra-
pides et sûrs, même en charge.
Les garnitures ultra-larges du-
rent plus longtemps. Pneu-
matiques, hydrauliques ou
entièrement refroidis à Pair.

 

LES NOUVELLES roues équilibrées
avec précision. Ce souci du détail,
typique de Chevrolet, vous fait
bénéficier d’une conduite plus
facile et plus sûre, et permet de
prolonger la durée des pneus et
de réduire le roulis. Les roues
avant des camions Chevrolet
sont équilibrées à l’usine!

résistance à l’augmentation de poids du
camion. En ce qui concerne le moteur, vous
constaterez qu’aucun autre ne peut rivaliser
avec les V8 ultra-puissants et à couple élevé
ou les solides et sûrs 6 cylindres de Chevrolet.

Chevrolet vous donne des
performances supérieures, des économies ma-
ximums. La liste des raisons pour lesquelles
vous avez tout intérêt à adopter les camions
Chevrolet est illimitée! Allez donc voir au-

votre concessionnaire Che-
vrolet. Il vous attend, ne tardez pas!

 

 Voyez dès aujourd’hui votre concessionnaire autorisé Chevrolet -

- Maurice Murphy Automobile Inc.
2305 Route Marie-Victorin - Tracy. Tél: RI-3-5529

©
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Commencez dès aujourd'huià faire vos a-

N°oubliez pas le 3€ ran Tira}

donneront droit de participer au formidable

tirage organisé par | aa

LUCIEN LACHAPELLE LIMITEE =ti de i"00k
illet au tiragec ez:
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Chaque achat de $2.0000 des

Produitabill Avec ° Lucien Lachapelle Limi:a
Les Produits |CHAQUE

PLEIN D'ESSENCE

|

© Sorel Mill & Builders!hn
ou l'équivalent en

 

produits “General Elect,
"TEXACO”

a chez chez n’importe lequeln

se vendent chez les voire L .
snositaires suivants: es Produits TK:dépositaires suivants: CARAGISTE (

A SOREL:

STATION THEODE BROUILLARD,
1, Chemin St-Ours

STATION LYONNAIS SERVICE,
210, rue Royale.

AUGMENTEZ VOS i} i

 

 
 
 

STATION MARINE SERVICE,
(Club de Yacht Sorel), 1, rue St-Pierre. Les 5 premiers prix seront d’ le

STATION JEAN PELOQUIN, .

ROYAL RADIOS TRUS NRG, AUTRES PRIX : - Téléviseurs, Poëles électriques, Frigidaires,ls,

sS.rue delaRoise.

|

à ce $5,000.00 en argent comme prix pour former la somme g %
A TRACY :
canncE MorenY aromontz 1.| Solation divisé en tranches de 50 prix de $10.00. - D'autres dé him

2005. Route Morle-Victor faire vos achats chez les fournisseux
CLUB DE YACHT RICHELIEU ENRG.

102 rue Montcalm, St-Joseph. La date et le lieu du tire BL

STATION GASTON DESJARDINS    1602 Route Marie-Victorin. Pour renseignements : - LUCIEN LACHAPELLE,»je

   



RER EE SEEREeeEEE

 
 

 
 
 

ie de Lucien Lachapelle Limitée
| "ANC A voseat

  

de tous genres
a

SOREL MILL &
BUILDERS SUPPLY

| ~~ LIMITED
} 20, rue du Prince

 

 

 
 

Chaque achat de $2.00 vous donne droit
| { or 3 - à 1 coupon dutirage.0 ne droit a 1 a
vous don Demandezvotre billet de tirage.
| ~~ =
I ‘ .

i 2EI memes A mpi

 

  
  | { 5 ' Chaque achat de $2.00 deg pe

itée, ou 1 Avec Prodesone
| { vos commandes Les Produits

supply Limited | d'huile
[| à chauffage

 

des marchands vendant Lucien LACHAPELLE
Limitée

TKACO etc., etc.

{ANCESDE GAGNER|
| |

se vendent chez les

20, rue du Prince dépositaires suivants:
POSTES RURAUX:

ROGER DANEAU, Ste-Anne de Sorel
GARAGE ERNEST BONIN,

St-Denis-sur-Richelieu.
4 - BIENVENUE ARMAND, Contrecoewr ||.

[ | ' $ GARAGE ADRIEN CABANE recoeur.

e vdleur de 1,000.00 chacun GARAGE ROGER CHOQUET,Vom

mhessiveuses, Radios, et nombre d'autres articles seront ajoutés |. "7095 SIVEREso
pale de 511,000.00. Aussi, $500.00 sera donné comme prix de Comm

|

PPRASE PORTpocraurRicholiu
{lis vous seront donnés plus tard. - Commencez dès aujourd'hui à

|
645402 raur-envesr Ua,

    
, Ace ;

 

 

 

 

 

St-Bernard-de-Michaudville.

le ont les noms apparaissent ci-dessus. GARAGE ROBERT PROUIX.
ÿi# seront annoncés plustard. || MOTEL YAMASKA,  Yamasko.

GARAGE VILLIARD et FRERE ENRG.

gl imitée 20, rue du Prince, Sorel, Qué. Tél. RI-3-3323. Yamaske.         
#
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La Semainedelà
Fraternité

Plus encore que de la tolérance,

une condiale fraternité.

par José Caden, “L’Bcho du St-

Maurice, Shawnigan, Qué.

En nos temps ou certaines phi-

Josophies et conceptions sociales

creusent tant de funestes fossés

entre nations, sinon entre citoy-

ens d’un même pays, notre Cana-

da peut sûrement se flatter d’être

une terre où se coudoient sereine-
ment plusieurs races et religions,

d’être éminemment la patrie de

la tolérance, ide la liberté de croi-

re et prier, d’agir et penser à sa

guise.

Cette tolérance ne doit pourtant

pas s’arrêter dans l’esprit, ni se

traduire seulement dans les rela-

tions sociales d’un peuple qui en-

terid conserver le culte des ‘“bon-_

nes manières”; il faut qu’elle par-

vienne jusqu’au coeur. Cette tolé-

rance, allant jusqu’à s'exprimer

en liens d’amitié et en mutuelle

estime, s'appelle alors de la fra-

ternité.

Une semaine de la fraternité

étaït observée au Canada “d’une

mer à l’autre”, du 21 au 28 fév.

sous l’impulsion du Conseil Cana-

dien des Chrétiens et des Juifs.

Sans prétendre nous citer en ex-

emple, ici, dans la région de Sha-
winigan, il ne paraîtra pas exces-

SUULES veal”

sécheuse et lessiveuse auto:
Su obuverors d'attirer que nous

ressentons palpablement ‘les biens-

faits d’une belle fraternité cana-

‘dienrne par des échanges inter-ci-

tés de jeunes garçons et jeunes

filles, qui semblent devoir devenir

désormais une tradition entre Îles

‘deux premires villes jumelées du

Oanada et d'Amérique du Nord:

Hamilton de l'Ontario et Shawini-

gan du Québec. Non seulement des

groupes de jeunes vont, tour à

tour, vivre une quinzaine de jours

dans une autre Province, dans un

autre milieu linguistique et même

religieux, mais des étudiants vien-

nent faire un stage dans la villé-

soeur pour travailler durant les

vacances en même temps qu’ap-

profondir une deuxième culture

qui double leurs possibilités de

rayonnement pour l'avenir.

L'unité nationale est ardemment

désirée par tous les Canadiens au

coeur large et à l’esprit ouvert;

cette unité se précipitera dans la

mesure où une mentalité frater-

nelle se développera entre tous les

éléments de notre nation, dans un

profond respect de nos mutuelles

croyances et attaches ‘ancestrales.

Nous ne serons, d'ailleurs, ja

mais plus chrétiens qu’en célé.

brant avec ferveur, chaque année,

une Semaine de la Fraternité.

 

La circulation
sur les chemins

publics
A la différence des pistes de

courses, où même des “profession.

nels” finissent par succomber, la

circulation sur les chemins publics

est nécessairement régie par une

série de règlements édictés en vue

de la protection des usagens de la

route.

A ce propos, un porte-parole du

Ministère provincial des  Trans-

ports et Communications, rappel

le qu'avant de fixer une limite de

seconsidérer cl  
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Les lois ouvrières
du Québec

M. Roger Regimbal, directeur du

personnel d’Ayers, Ltd, de Lachu-

te, ‘a déclaré dernièrement que les

lois ouvrières du Québec devraient

être clairement comprises à tous

les niveaux de l’administration et

non laissées à Ia seule responsabi-

lité des services légaux, du per-

sonnel et des relations industriel-

les.

M. Régimbal, qui dirigeait un fo-
rum sur les divers aspects de la

législation ouvrière provinciale au

cours d’une réception de la divi-

sion de l’est de la Société du tex-

tile du Canada, a déclaré que mal-

gré l’existence de plusieurs décen-

nies des lois ouvrières actuelles

ce n’est que récemment que les

employeurs ont osé faire connaî-

itre leurs opinions et présenter des

suggestions concrètes aux législa-

teurs.
“D'autre part, dit-il, les centra-

Jes ouvrières ont fait porter toute

leur force et leur influence dès le

début.

“Elles ont été la cause de l’a-

doption de nouvelles lois et de nou-

veaux règlements alors que nous

avons été satisfaits de nous plain-

dre .des nouvelles restrictions au

fur et à mesure que les nouvelles

lois étaient adoptées.”

En ‘de telles circonstances, a-

t-il ajouté, les employeurs peuvent

  
  

Xml

R1-3:72993,

reouvrières provinciales soient

aussi équitables qu’elles le sont.

“Notre salue relève du fait que

le gouvernement durant toutes ces

années a mainténu fermement le

principe de l’entreprise privée et

qu’il a pensé pour nous.

‘Nous savons que les législa-

teurs accueillent bien nos sugges-

tions et notre appui et feront tout

ce qui est nécessaire pour mainte-

nir la paix, l'équité et la justice

pour tous”, dit M. Régimbal,

“Les relations ouvrières sont vo-

tre affaire. Il n’est pas suffisant

de confier ce problème entière-

ment entre les mains des services

de relations ouvrières, du person-

nel ou de loi de vos associations et

encore moins ide laisser le gouver-

nement provincial penser pour

vous.

“Vous ‘devez découvrir ces cho-

ses par vous-mêmes, dit M. Régim-

bal, parce que vous seuls pouvez

assurer l'adoption du genre des

lois dont vous avez besoin pour

conduire à bonne fin votre travail

dans l’industrie.”
Les autres membres du panel

étaient M. R. T. Watters, directeur

des relations industrielles de Du

Pont of Canada Ltd., et M. J. Mas-

sicotte, directeur adjoint des rela-

tions industrielles de l'Institut des

textiles de base.

 

 

‘autorités prennent en considération

plusieurs détails, tels que: la pro-
ximité de côtes ou de courbes dan

gereuses, zones scolaires, terrains

de jeux, bifurcations, densité de

la circulation, ete.

Ces restrictions doivent être ob-

servées par tous les conducteurs

ide véhicules et même par les cy-

clistes et Tes piétons. Ces derniers

doivent être continuellement sur

le qui-vive, en présence du grand

nombre de véhicules rapides de

toutes dimensions qui sillonnent

les voies publiques.
Le but principal de ,nos appels

est de convaincre les usagers de la
route de la nécessité d’obéir aux

règlements qui sont édictés pour

leur protection et de me pas com.

 237 _

Journée d'Etude
Sociale

Cercles d’Economie

Domestique.

 

La Fédération des Cercles d’E-

conomie Donmrestique du diocèse de
Saint-Hyacinthe tiendra sa 4ième

Journée d'Etude Sociale annuelle,

maudile 15 mars à la Villa Ste-

à St-Hyacinthe. LaJearme d'Arc,

 
  

  

 

 

   
 
   

 

 mettre les fautes qui ont déjà vitesse sur un certain pareours, les coûté la vie à tant d’autres.

 

réunion, sous la présidence de Mme

Gustave Bédard, d'Iberville, pré-

sidente diocésaine, sera dirigée par

M. l'abbé Georges-Etienne Pha-

meuf, directeur de d'Action Sociale

dans le diocèse, et aumônier de
la Fédération.

“Il faut être de son temps”, tel

est le thème de cette journée, or-

ganisée dans le but de rendre la

femme plus consciente de ses res-

ponsahbilïtés vis-à-vis des conditi-

ons sociales dains lesquelles elle se

trouve. L'étude, divisée en trois

parties, sera suivie de forum, et la

 

 

 

réunion se terminera par l’assis-

tance à la messe vers 4.30 heures.

 

Encouragez nos
annonceurs

Pour être renseigné, lisez

“LE SORELOIS”

  

La paix est le premier des be-

soins comme la première des gloi-
res. — Napoléon. 
 

    
  

     

  
 

     

 

Voici une bière
l'esprit jeune et

* RECHERCHEZ °

L'ÉTIQUETTE que vous aimez

 
 

 
          
 

      

  

en parfaite harmonie avec
dynamique du Québec

d'aujourd'hui! Cette bière blonde, douce,

radieuse, plus “vive”est faite pour la vie

vivre! Le mot

rafraîchissement prend un sens nouveau

avec cette nouvelle bière lager, typiquement
vesse
ne
« ®y -., troc... de son pays et de son temps.

La bière Lager MO LSON
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POUR
vous... Mesdames

 

 
  
Les darnes gril-
lées sont bien
accueillies

Dorées sur le gril et encore gré-

siManites à leur sortie du four, les
darnes font une entrée appétis-

sante pour le carême. Si vous ê-

tes à la recherche d'idées pour le
diner ces joums-ci, voyez ce qui

suit. D'après le ministère fédéral

des Pêcheries, il y a de la morue,

du saumon et du flétan en abon-

dance dans la plupart des régions.

De plus, la (cuisson sur le gril est

un ‘des modes les plus rapides et
les plus faciles d’apprêter le pois-

son, Voici comment procéder pour

réussir les idannes grillées.

Cuisson des darnes sur le gril

Choix des darnes: Pour Ta cuis-

son sur le gril, choisir des dar-

mes ide 3 à 1 pouce d’épaisseur. Les
darnes minces ftendent a se des-

sécher pendant la cuisson.
ran

 

d'avance. Saler et poivrer les idar-

nes ides deux côtés, tes meittre en
place et Les arroser de beurre fon-

du ou d’autre graissie.

Mise au four: Pour griller, le
poisson doit être à trois pouces

environ idu feu. Les darnes con-

gelés isont souvent décongelées a-

vant la cuisson sur le gril, mais

on peut les cuire à l'était congelé.
Dans ce cas, mettre les darnes

de 61a 8 pouces du feu pour ne pas
que la surface soit trop cuïte a-

vant que le centre ne soit décon-
gelé.

Cuisson sur le gril: La durée ide

La durée de la cuisson dépend de
de l’épaisseur des darnes et du fait

qu’elles sont congelées ou non, iLes

darnes fraîches ou décongelées exi-

gent 10 minutes par pouce d’éplais-

seur; on les retourne à la  mi-

temps et on les arrose de graisse

fondue. Les darnes congelées exi-

gent environ deux fois plus de

temps pour cuire.

Le poisson est cuit: Lorsque les

sucs prennent une couleur laïteu-

se, quela chair a perdu son appa-

rence translucide, qu’elle est ‘opa-

que jusqu’au icentre et qu’elle s’ef-
feuille facilement.

A table! Mettre les idarnes sur

un plat chaud, garnir et servir im-

médiatement. Cuït au naturel sur

le gril, le poisson est délicieux. Pour

en faire un mets encore plus sa-

voureux, essayer une des recettes

suivantes offertes par les écono-

mistes ménagères du ministère

fédéral des Pêcheries

Darnes dorées sur le gril

2 livres de darnes de morue ou

de saumon

1 c. à soupe d'oignon râpé

2 c. à soupe de jus ide citron

14 de ‘tasse de beurre fondu
1 c.'à thé de sel

  

   

 

Une ‘pincée ‘de poivre
Paprika et persil

14 de c. à ithé de thymou d’es-

tragon.

Mettre les dames sur un gril

huilé. Mélanger les six ingrédi-

ents suivants pour en faire une

sauce au beurre. Arroser ‘les dar-

nes avec la moitié de cette sauce.

Griller 4 ou5 minutés, retourner,

‘arroser ‘avec le reste de la sauce

et continuer la ‘cuisson jusqu’à ce

que Tes dames soient à point. Met-

tre les darnes sur un plat chaud,

saupoudrer le paprika et gamir

de pensil. De 4 à 6 portions.

Darnes écarlates

2 livres de 'darnes de flétan
1 c. à thé de sel
Une ‘pincée de poivre

A de tasse de beurre fondu ou

autre graisse
1 ‘tasse de fromage râpé

lc. à soupe de moutarde prépa-

rée
à ‘thé de raifont préparé

2 c. à soupe de sauce au piment

rouge (chili).

Assaisonner les darnes de sel et

  

me un plat en cocotte délicieux et

 

Un plat de
poisson

économique
Les Ecossais sont de “grands a-

mateurs de hareng. Ils tui ont mé-

me conféré le ‘titre de ‘roi des

poissons” et l’ont célébré dans.la

chanson “bonnie fish and dainty
fairin”’. Dians notre pays, le hareng

ma pas reçu les honneurs dus à

son mang; c’est pourtant Un pois-

son sucoulent, nourrissant, pas

cher et (disponible sous plusieurs

formes.

En boîtes ovales d’une livre ou

d’une idemi-livre, le hareng est très

économique. On le trouve en con-

serve “au naturel” additionné seu-

Jement de sel, et aussi en sauce to-
mate. Sous cetite forme, le hareng

mélangé lavec des oeufs duns don-

facile à préparer, comme on le

venra en essayant la recette sui-

vante offerte par les économistes

iménagères du ministère des Pê-

; Hareng au gratin

4 c. à soupe de beurre

1 de ‘tasse de chapelure fine

2 ic. à soupe de farine

14 de ic. à thé de sel

1 ‘tasse de lait
1 bote (13 ou 14 onces) de ha-

rere en sauce 'tomalte

2 oeufs durs, tranchés,  de poivre et les poser sur le gril.

Arroser avec la nv

fondu et griller 4 ou 5 minutes.

Retourner, arroser avec lle reste
du beurre et terminer la ‘cuisson.

Dans l'intervalle, mélanger ensem-

ble le fromage, la moutarde, le

Taifont et la sauce au piment. Nap-

per les idarnes de ce mélange et

remettre au feu 1 ou 2 minutes

pour léquifier et dorer le fromage.

De 4 à 6 pontions.

   

 

    

 

Les épreuves de
la journée

Les “jeux’ ide fléchettes et de pe-
tit bateaux font partie du travail

de Mme Gerry Buys, technicien-

ne de laboratoire, Son emploi con-

siste à éprouver des plastiques, no-

tamment le pellicule de polythène.

I] ne s’agit pas pour elle de lan-

cer des fléchettes (dans une feuille

de plastique . . . mais une des ex-

périences consiste à laisser tom-

ber une pointe d’un poids donné

d’une hauteur déterminée sur un

‘échantillon de pellicule. Celle -

rompra sous certaine conditions, et

c'est là l'information que recherche

et note la technicienne.

On ‘sait que la pellicule de poly-

thène sert à une foule d'usages.

Le constructeur l’exige solide pour

résister aux basses températures.

Le fabricant de vêtements, au con-

traire, désire un matériau d’empa-

quetage souple, maniable et suffi-

samment pour, mettre en valeur

son contenu.

C'est en vue de donner à chacun

le produit voulu qu’elle exécutie

le test précité, et beaucoup d’au-

tres, au laboratoire de service tech-

nique et de développement de la
Canadian Industries Limited, To-
ronto. 
 

 

à TEL.: RI-3-4935.
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: Dr GABRIEL JOYAL, o.d.

OPTOMETRISTE

EXAMEN DE LA VUE
49, rue du Roi (Edifice dua Woolworth). SOREL, Qué.

  

 

Entrefilets
Enfants et adultes aimeront tes

bateaux Parmentier chargés de fi-

lets de sale. Cuire au four 4 gros-

ses pommes de ‘terre. Lorsqu’el-

les sont presque cuïtes, mettre au

four 1 livre de filets de sole as-
saisonnés, divisés en quatre rou-

leaux adaptés à la grosseur des

pommes de terre. Lia durée de cuis-

son de Ja sole: à” four \chaud
(4500F.) est d'une dizaine de mi-

nutes par pouce d'épaisseur des

rouleaux.

Pour “armer ‘les bateaux”, cou-

per une tranche sur le dessus de

chaque pomme de terne et enlever

la pulpe, en laissant Ta “coque”

intacte. Piler la pulipe et y ‘ajouter

du lait, du beurre, des wassaison-

nements et % de tasse d'échalo-

tes hachées, Battre en mousse.

“Animer” ce mélange dans les “co-
ques” de pommes de ‘terre jusqu'à

la “ligne de. flottaison, ‘embar-

quer’ un rouleau de sole dans cha-

cune et icouvrir avec (le reste de

pommes de ‘terre. Saupoudrer de

fromaige râpé et mettre sous le gril

pour fendre et dorer le fromage.

Lies “nids” de saumon sont at-

trayants et délicieux pour le di-
-ner ou le souper. Mélanger le con-

tenu égoutté et émietté d'une boi-

te d'une livre de saumon avec un

oeuf, un tissu de mie de pain en

gros morceaux, JA de c. à ‘thé de

‘gel, 1/8 de c. à thé de poivre, et

le liquide de la conserve. Chauf- 
itre de côté comme garniture. Fai-

re une Sauce blanche en mélan-

geant lle lait lentement et en cui-
sant sur feu doux tout en remu-

ant jusqu’à ice que la sauce soit

‘épaisse et lisse. Dans une cocotte

graissée d'une pinte, poser des

couches alternées de hareng en

sauce tomate, d’oeufs tranchés et

de sauce blanche. Garmir ide cha-

pelure beurrée. Cuire à four mo-

déré (3500F.) une vingtaine de mi-

nutes, ou jusqu'à ce que le plat

commence à bouillonner. Quatre
portions.

 

“Ce que j'aime surtout dans mon

travail, c’est la variété”, de (con-

fier la technicienne d'origine hol-

Jandaise. Une journée, j'éprouve

des pellicules, le lendemain, c’est

le tour’ d'un bol a salade ou d’un
seau à laver”. Non seulement les

objets finis, mais la matière pre-
mière, en provenance' de la fabri-

que ‘de la compagnie, à Edmonton,

Jui passe entre les mains.

Parmi les instruments à sa dis-

ci |position, il y en pour mesurer la

tension, la solidité au pelage, à la

décoloration, à la perte du lustre.

La plupart des épreuves ne sont en
fait qu’une forme exagérée de l’u-

sure normale d’un article.

Dans une chambre spéciale, on

l'expose artificiellement à la pluie

et au soleil. Un bain à basse tem-

pérature permet d’établir la limite
‘de froid tolérée sans fendiller ou

éclater. On va même jusqu’à fai-

re bouillir les plats à vaisselle

dans une solution de détersif et de

margarine . . . “Après tout”, ex-

iplique-t-elle, ‘nous visons un but
pratique”.

Quant aux petits bateaux, men-

tionnés à la première ligne, il s’a-

git simplement de vaisseaux flot-

tants employés dans l’épreuve dé-

terminant la proportion de noir

de carbone dans le tuyau de poly-
thène.

———e—

Pour être renseigné, lisez   

 

   La soupe à la chapelure et met-|

fer environ 5 minutes au bain-ma-

Vu i

jusqu’àà ice que Yoeu soit ‘pantielle-

ment cuit. Enlever du feu et lais-

ser refroidir un peu. Diviser ce
mélange ien 6 parties égales et fa-

çonner chacune en forme de nid

sur une tôle à four graissé. Cas-

ser 6 oeufs, un à la fois, dans un

petit bol, et en verser un dans

chaque nid, Cuire tes nids a four

modéré (3500F.) de 12 à 15

minutes, ou jusqu’à «ce que les

oeufs soient congelés. Garmir cha-

que œuf d’un peu de paprika et

d'un brin de persil,

ENCOURAGEZ NOS

ANNONCEURS

 

 

 

CLUB DE SUPPORTS

“SPENCER”
Spencer vous donnera plus de

santé et d’élégance, II sera des-
siné, taillé, et fait spécialement
pour vous. Il est léger et garanti
ne pas se difformer. Un support
qui perd sa forme, n’est pas ef-
ficace.
Des centaines de médecins le

prescrivent comme préventif ou
aide indispensable à leur traite-
ment.
Spencer est au service des da-

mes, hommes et enfants.
Vous êtes invités à profiter

des 22 années d’expérience en
corseterie Spencer de

M.-Rose Chapdelaine
Corsetière médicale spécialisée

80, rue du Roi, app’t 3 - Sorel.

Tél: RI-3-7100
Inscrivez-vous pour le tirage du

8 avril 1960.  

 

 

Pour être renseigné, lisez

“Le Sorelois ‘.
 

 

   

 

      

M. Albert Colucci, directeur du
Pioneer Village Museum de Toron-
foto, montre à une jeune ménagère
le fonctionnement d’une lessiveuse
vieille de 50 ans. Une campagne
nationale a été lancée en vue re
retrouver les plus anciennes Iessi-
ensuite présentées à l’Exposition
nationale du Canada. La plus vieil-
le machine de chaque province se-
ra échangée par la compagnie May-
tag contre un modèle automatique.
 

Une chemise délaissée

 

 
UNE CHEMISE DELAISSEE par votre mari peut devenir une

attrayante et élégante blouse pour vous-même, Aucun mystère à cela— “Le Sorelois”.

 

seulement quelques verges de galons et une machine à coudre.
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LE POISSON COMME Huile de cuisine - ” } (
ALIMENTS Sel et poivre SI VOTRE MED , ; f

Pourles adultes |v me, a oder ox ae pment SI: vert haché NEST PAS LA 3 f

J ; 1 petit oignon tranché $ Dimanche, le 13 mars ;
Lepoisson, les crustacés et les| 2 ©. à soupe d’huile de cuisine $ |

desccanne coquillages se consomment parce| OU de graisse Jeudi, le 17 mars ]
qu'ils sont bons, mais si vous man-| 1 boîte de tomates (20 onces) $ i

L a = + cium. Les personnes âgées ont ‘quez ide souffle dans les escaliers 1% c. à thé de sel Dr Lamonde $ >
| à VISION d besoin d'aliments faciles a man-| C2 Ue vos vêtements de l’an der-|- 1/8 de c. 4 thé dori $ ; a

re ger et à digérer, mais riches en| MT Paraissent étroits, vouc avez (marjolaine) (facultatif) : TEL.: RI-3-8569 $ 2
] ecole protéines pour pour remplacer les |oe, ouson de plusde manger du| 1/8 de c. à thé de poivre he rere 1 =

tissus usés. Il leur faut du calcium esendue riches en protéi-| 1 €, à soupe de fécule de mais " — 8
_ 1 ; . ; . (CI , les é A »

Plus de 80% du travail scolaire fal earsos Test nolides et coquillages, ainsi aemr 2 c. à soupe d’eau TrO1S de nos ans iY
est basé sur la vision. En consé-| der” de poisson PRE © : Chow-| poissons, renferment peu de calo-| 2 “æsses de mie de pain (suite de la 2 a
quence on ne dira jamais assez diqué, ait est tout in-|ries. L’addition d'autres éléments 3 ic. à soupe de beurre fondu page 2) a!

ex ême importance d’une bonne Voici , , . (au plat fait cependant changer I Mettre les filets sur un seul |repar a. go

vision pour l'enfant qui fréquente| tes émaneons compte final ‘de calories. anger le Tang dans un plat à four graissé, Dieà ce quede’tror er| l’école. ral des Pêcheries la recette d “|, La recette suivante, fournie par |P€U Profond. Badigeonner l'huile copie, ‘adresses, timbres. ete Le vi ie
Bien voir pour l'enfant qui ap-| “chowder” exceptionnel te an les économistes ménageres des Pa. |'3€ Cuisine et assaisonner de sel et |fait, vous risquez de recevoi soit dis

| prend à lire, à écrire et à comp-|cile à préparer qu’à a . 3 a cheries, fait un plat de famille dé-|4° Poivre. Cuire à four chaud [te lettre seulement 1’ ee oo gd
' ter, cela suppose un haut degré|nes et vieux goûter en SU" licieux, méme pour les personnes (4500) en comptant dix minutes de |chaine! Si nous devo pa ov mi

’ de clarté de vision, de confort vi- ge de filets et teCia soucieuses de leur poids, à condi-| CUISSON par pouce d’épaisseur pour |font pour vous demande pu er où
; suel et d'efficacité visuelle. Com- four dans un bouill mijoté au tion d'omettre l’apprêt croustil- les filets frais, et le double pour cours matériels la ndes se- gi?

ment l'enfant peut-il vraiment|Cotte soupe peut ste serenr.|lant de mie de pain beurée qui le|16S Docs congelés. vos prières quotidiennes fenven. wl
s'intéresser à sa classe s’il se plaint me entrée on comm latde ré. recouvre. Pendant ce temps, faire atten- tes arrive spontanément et érven- gp
d'embrouillement, s’il perd sa pla- sistance. € Plat de re- . drir le céleri ou le piment et l’oi- Vres.D onnonis-nous rendez-vous pa fun

: iedesmots en lisant, s’il Filets à la créole gnon dans les 2 €. à soupe ide grais- [Pied ide la Crèche pour que Dieu si

sant ses devoirs, si le travail rap- au four d'aiglefin incorporer la fécule de mats à |nés. Les Boudhistesseinem 4
| "oibli; à ’ é àPassÀ‘outes sortes de| 2 livres de filet de morue ou|langer. Tartiner chaque morte de Loon,et Mélanger à Ia sauce en [entrer dans l'année 2063! Nous s
plaint de maux de tête en classe d'aiglefin ; pain de plusieurs €. à soupe du mé- cir la sauce en CP et éclair- meen sommes qu’à 1960 . . - est-ce ke

de brûlements d’yeux, de larmoie- ve he de so : lange, ajouter une demi-tranche la cuisson. Verser uele pendant célérer Yall a ation, à ac- ement, si ces yeux rougissent où 1 de ic. à ‘thé de ‘poivre de fromage fondu et couvrir avec et garnir qe mie ae poisson a ure de notre dévoue- t

montrent des orgelets > ©.à soupe de beurre fondu |llautre moitié du pain. Envelopper Dorer au four ou eriller. Sion ces pour quela Vérité atteignent
Le travail sean visuel oi. ic. à soupe d’échalottes hachées |'lhaque pain d'aluminium en feuil- tions ler. por- Le pauvres égarés avant qu’ils I

ge tout d'abord un éclairage suffi. 2 boîtes (de 7% onces) de clams |le ou mettre les pains le côté cou- ’ oh Solent rendus trop loin? Puisse @

à sant, soit celui foumit par une hachés | pé vers le haut, dans une cassero- pe som denous prendre la résolu- in

; lampe de 40 watts avec abat-jour 2 tasses de crème de table le, et Couvrir out d'une feuille E que are un peu plus en 1960 i

| placée à 15 ou 20 pouces du tex- d'aluminium. (Les _salmonburgers| UIICOUTAGEONS onEs Ÿ
- — HvFhinr@m; auvents, - suvresVE Peeree = RE 5

| tiens, sécheuseot Jessiveuseauto : oR rés| Bien affectuesement unis en No-

eetne doit "Faimiais live ou|| Séparer les filets, les couper en d'avance et réfrigérés jusqu'au rno- annonceurs. tre Seigneur, vos trois ptit Volun- Yan
écrire en dedans de 13 pouces, Cet- Vbons morceaux et les mettre au) Ment ide les réchauffer). Mettre à _ tas ldu Laos, ie

te distance de travail doit être fond (d’une cocotte de 2 pintes. A- four chaud(4500) et chauffer pen- p a ; J CLAUDE VERONNEAU , &

sonupuleusement observée. Le Corps jouter le sel et le poivre. Frire dant 15 minutes. Servir immédia- our être renseigné, lisez OLIVIER DALLAIRE, ei

doit être droit et non penché sur|l'oignon dans le beurre environ 5|tement. Huit portions. Le Sorelois”. DANIEL O'ROURKE. dt

le coté ou sur ses livres. L’en-|minutes, et l'ajouter au poisson. - - ° fi

fant me doit jamais lime couché. Ajouter les dams et leur eau, la fos

La iclarté visuelle de l'enfant crème et Je lait. Cuire la soupe à nie

doit être constante tant pour le|four modéré (3500F.) pendant 30 POUR #1

tableau que pour ses livres de|minutes. Servir dans des bols à la

classe, Tout embrouillement pério- soupe chauffés, avec garniture de CEUX sd

dique ou prolongé indique un pro-|croûtons secs. Six assiettées. vie

blème à corriger. L'enfant doit a- 1 hfs

voir confortablement et aisément.| LE POISSON COMME QUI ] …
En effet si pour atteindre un ni- ALIMENTS ko

veau convenable de vision, l’en- VEULENT #5

fant fait des efforts indus, il se fa- Pour les
tiguera et aura tendance a se dé-

sintéresser de son travail. De plus d 1 i PROFITER (

il Jui faut une vision efficace et à 0 escen S
souple qui réponde aux moindres _— PLEINEMENT i

‘Certains jeunes ‘‘de treize à dix-

   

   
 

 

  

   

 

 

exigences de sa tâche. Plus un tra- ; > ,

vail exige des yeux, plus il faut |.neuf ans” sont déjà bons cuisiniers y À

une vision puissante pour l’exécu-|iparce qu’ils aiment à manger, à DE L ELECTRICITE f

ter. recevoir, et à essayer de nou- A

Des enquêtes scientifiques sou-| veaux plats. L'adolescent doit con- | la

vent répétées ont démontré que |sommer les mêmes ‘aliments que le i

25% des enfants ont des (difficul- jeune enfant, maïs en quantités de

tés visuelles avant d'entrer à l’é-| suffisantes pour ses besoins, Il pré- ) sli

cole. Or 3 ans plus tard, 40% des|fére volontiers les aliments qui se Dela lumière là où vous en avez besoin: dans Mig

enfants manifestent des difficul-|mangent vite et facilement, com- l'entrée, lesplacards, lesescaliers,etc“des de . ai

tes visuelles. Ce pourcentage mon- me les salmonburgers récom- fom fonction de vos besoins actuels et futurs. UE
te à 80% avec les années scolai-| mandés ci-dessous par les écono- bi

res. mistes ménagères du ministère dei si,

Soumettre les problémes visuels |Pécheries pour faire un ‘“gueule- bi

de vos enfants à un optométriste, ton” après une partie de plaisir au x;

c’est une nécessité courante dans, grand air. 4 | @

la solution de tous fes problèmes Descircuits indépendants pour les appareils Cnty

visuels. “Salmonburgers” principaux de la cuisine et de la buanderie. De | €
(Publié sous les auspices de la nombreuses prises pour les ventilateurs, pendules, et bo

Ligue du Bien-Etre Visuel, Incor-| 2 boîtes de saumon (7% onces tousles autres petits appareils. | be

porée de la Province de Québec).| chacune) i i"

YA tasse de concombres à l’aneth | 5

hachés i

LE POISSON COMME 14 tasse de céleri haché fin ) | da

ru % de tase doignon haché fin Le coffret d d tetl neau de ) de3 3 e coffret de raccordement le pan
Pour les person- 2 ¢ a soupe de Revoone distribution de la maison “Médaillon” garantissentque |

4 ‘tranches de fromage u votre installation vous permettra de mieux | bo
1 = proceed) coupées en deux vivre avecl'électricité, aujourd’hui et demain. ;

nes d'un certain |” eetpan a “hamburger” ËA fendus et beurrés. ré

a e Egoutter et émietter le saumon.

g Eonaser les arêtes avec une four- QUE VOTRE NOUVELLE DEMEURE ee
: chette et les mélanger au poisson. SOIT UNE MAISON MEDAILLON!

Avec l’âge, l’organisme exige| Mettre ensemble le saumon, le Cay

moins de calories, mais il faut| concombre à l’aneth, le céleri, l’oi- Pity

toujours de la protéine et du cal-|gnon et la mayonnaise; bien mé- ° wioy 
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Bourses d'étude
pour recherches

en chimie
Dix-huit bourses d’études post-

universitaires pour recherches en

chimie seront décernées cette an-

née par a Canadian Industries Li-

mited, ia annoncé ces jours iderni-

ers le Dr J. W. Tomecko, directeur

des services a l'éducation de la

compagnie.

Ces bourses, décernées pour 1'an-

née académique 1960-61, défraient

des études dans les domaines de ia

chimie, du génie chimique, de la

chimie agricole et de la métallur-

gie. Seize d’entre elles sont ‘oc-

troyées à des ‘étudiarits préparant

un doctorat let deux, à des étudi-

ants recherchant une maîtrise. Les

premières sont d’une valeur de

$2,000 à d'étudiant plus $400. à

l’unversité; les autres, de $1,200

à dl’étudiant et de $300. à l’univer-

sité; les autres, de $1,200 a T'étu-

diant ‘et ide $300. à l'univensité.

Les universités choisissent les

boursiers C-I-L, les assistent dans

le choix d'un sujet d’étude et diri-

gent leurs recherches durant d'an-

née.

Cette compagnie ide produits chi-

miques a constammenit élargi les
cadres de son système de bourses
depuis 1940. Il englobe l’Universi-

té d'Aälbenta, l’Université de la Co-

—
 

Caritas d’année en année et les

Oeuvres peuvent ainsi assurer la

population de services adéquats et

nombreux. Caritas a suscité l'an

dernier, la naissance ou la mise

sur pied de trois nouveaux servi-

ces (diocésains, soit: Le Service Dio-

césain de l'Enfance Hlandicapée,

Le Service d’'Infirmières Visiteu-

ses dans la région d’Iberville avec

la collaboration du diocèse de St-

Jean ‘ainsi que le Secrétariat Gé-

némal de la Fédération des Loisirs.

Le 30 octobre se trouve le di-

manche du Christ-Roi.

 

annonceurs

“Le Sorelois” pénètre partout.

 

 ay orne, Britannique, l’Université

Daithousie, l’Université Laval, de

Collège Macdonald, l’Université du

Manitoba, l’Université McGill, l’U-

miversité McMaster, l’Université

de Montréal, l'Université du Nou-

veau - Brunswick, l'Ontario Agri-

cultural College, l’Université d’Ot-

tawa, l’Université Queen's, l'Uni-

versité de la Saskatchewan, 1'U-

miversité de Toronto et T'Univensi-

té Western, Ontario.

La 'C-I-L décerne aussi des bour-

‘ses d’études pour recherches post-

universitaire en administration de

la faune. En tenant compte des

octrois, Taide (directe ‘accordéepar

la compagnie à l’éducation dépas-

se $150,000 par ‘année.

Campagne des
Charités

Diocésaines
La prochaine campagne des Cha-

rités Diocésaines débutera offici-

ellement le 30 octobre 1960. La

sollicitation générale dans les pa-
roisses sera ‘présidée par M. Alex-

andre Campbell de La Providence.

On sait que M. Homer Dufresne

présidera la  sollicitation de la

section des ‘noms réservés” dans

le diocese et que le président gé-

néral ide la campagne est Me Jac-

ques Lafontaine, maire ide St-Hya-

cinthe.

C'est dire que l'organisation de

la campagne 1960 est déjà en mar-

che. De fait, Ies 10 présidents ré-

gionaux de la section des ‘‘parois-

ses” seront connus sous peu. Le

diocèse est en effet ‘divisé en 10

régions auxquelles préside un pré-

sident régional, On sait que par les
années passées, Son Excellence a

demandé à toute la population qu’-

aucune autre organisation parois-

siale n’ait lieu pendant les 15 jours

précédant et les 15 jours suivant

la date de Ta sollicitation généra-

le, vu le caractére diocésain de la

Campagne de Caritas ainsi que sa

nécessité. C’est de plus en plus

nombreuses que des âmes de bonne

  

   
  

 

   

 

   

  

 

50, rue du Roi - Sorel,
   

  

Ce bon
est valable pour 50 timbres

GRATIS
avec chaque achat de $2.00

et plus.

les 10, 11 et 12 mars
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- volonté prêtent leur concours à

 

Encourageonsnos : 

   

SUR LES PRODUITS DU BARRY -

AGENCE DES BONBONS LAURA SECORD

Nous allons chercher vos prescriptions et les livrons

Qué.

Modernisation
des chemins

de fer
Montréal. — “Si l’on excepte les

trajets relativement courts, les

chemins de fer fournissent le Mmoy-

en de transport terrestre le plus
économique en raison de leur ap-

titude à acheminer de =grandes

quantités de marchandises ‘avec Uu-
ne utilisation minimum de carbu-

nant, de matériel et de main-
oeuvre”. C’est ce que «déclarait

récemment devant les membres du
à Ottawa, M. H.

général ad-

au

Transport Club,

B. Parr, directeur

joint du trafic:manchandises

“Ce n’est pas le seul ‘atout des

entreprises ferroviaires , ajoutait

M. Parr. Le chemin de fer peut

‘accroître sa capacité sans ‘avoir

à modifier ses installations, par

simple augmentation du nombre

ide wagons par train. Les autres

modes de transport ne sauraient en

faire autant sans encourir ides frais

notablement plus élevés.”

Dans sa conférence, M. Parr a

rappelé qu’au début, les ‘chemins

ide fer fixaient les taux d’après la

“valeur du service” et en tenant

compte de l'expansion économique

du pays. Cet état de choses a per-

mis aux entreprises de camionna-

ge ‘de disputer aux chemins de fer

de riches territoires de trafic où

ils détenaient jusqu’alors la supré-

matie.

de fer ont mis au point de nou-

PAGE 18

velles techniques, de nouveaux

tarifs. Parmi ces nouveautés, M.

Parr a cité la diésélisation, la mo-

dennisation du parc-marchandises,

les nouvelles méthodes ide signali-

sation, les triages à butte automa-

tiques, les calculs électroniques et

la méthode rail - route (piggy-

back).

“Aucune autre ‘technique de

transport n'a connu un début aus-

si spectaculaire”, a déclaré: M.

Parr, faisant allusion tau service

rail . route, “quand on ne consi-

dérerait que Valliance. entre ces

deux rivaux de toujours — le voi-
turier ‘public de la grand _ route

et le voiturier public du rail”.

 

Pour être renseigné,lisez Pour faire face aux nouvelles Canadien National.

DE

 

GRAND SPECIAL - RABAIS DE 25”
GRAND FORMAT

sans charge additionnelle.

PHARMACIE LESSARD
53, rue du Roi - Sorel, Qué. : RI-3-5551

PHARMACIE SOREL
Prescriptions remplies avec soin.

 

Nous donnons les timbres “Gold Star”

LIVRAISON.

Tél.: RI-3-8214

 

exigences du marché, les chemins

ES

Compliments de

PHARMACIE
32, rue Augusta - Sorel, Qué.

CADEAUX

“Le Sorelois”.

GRATUITS

Pharmaciens de Sorel et Tracy

RICHELIEU
: RI-3-8883

La PHARMACIE qui encourage ceux qui l'encouragent depuis plus de 21 ans.

PRESCRIPTIONS REMPLIES AVEC SOIN PAR UN PERSONNEL QUALIFIE.

COSMETIQUES HELENA RUBINSTEIN
Livraison dans Sorel Métropolitain de 9 h. a.m. à 9 h, p.m.

Nous donnons les timbres “GOLD STAR".

Demandez votre preuve d’achat et prenez part

AU CONCOURS 1320 DE CJSO POUR GAGNER
UNE JOLIE MONTRE.

 

PHARMACIE BERNARD
PRESCRIPTIONS ET ANALYSES

Bernard Rajotte, prop.

111, rue Charlotte - Sorel, Qué.

 
_

1 

I

|
|

|

| achat de $2.00 et
|

{

I

1

    

ATTENTION !
MESSAGE DE LA PHARMACIE BLONDIN

POUR UN TEMPS LIMITE

SOIT LES 10-11-12 MARS 1960
Vous obtiendrez 50 bons “Gold Star” avec chaque

plus à la

PHARMACIE GUY BLONDIN
votre pharmacie de confiance, SUR REMISE DE CE

COUPON
722, MARIE-VICTORIN — TEL.: RI-3-9919     

 

Tél.: RI-3-3375

Profitez de

cette aubaine

de 3 jours

seulement
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Le racisme tue
la Fraternité

Aprés les manifestations d’anti_

 

sémitisme qui ont éclaté, d’abord

en Allemagne puis se sont répan-
dues en d’autres parties du monde
au début de l’année, on a pu se
rendre compte que les préjugés
raciaux, s'ils ne se manifestent
pas avec la même virulence qu’a-
vant et au cours de la dernière
guerre, conservent encore des ra-
cines tenaces chez les peuples.

Il y a là une indication que les
effonts ne sont jamais ‘trop tena-
ces pour en arriver à extirper, par.
fois au plus profond de nous, les
germes empoisonnés. du racisme.
Ces mêmes germes qui ont donné
naissance à tant d’injustices. dont
des peuples entiers ont été victi
mes, qui ont suscité des guerres
destructrices.

Il serait trop facile d'affirmer
que de tels sentiments ne se ren.
contrent qu’à T"étranger, que le
Canada en est exempt. On ne
constate peut-être ‘pas ici les abus
qui se sant produits en certains
pays. Mais qui pourra contester
que le Canada est tout-à-fait ex_
empt de discrimination raciale ?
Pour que celle-ci se manifeste, il
n'est pas nécessaire d’aller jus-
qu’aux ‘camps de concentration. La
vie quotidienne peut donner lieu à
maintes petites injustices, à des
attitudes de mépris, qui sont cer-

La vision, guide

de notre vie
Lorsque nous ouvrons les yeux,

nous constatons facilement que no_
tre vision nous livre une quantité
énorme de renseignements. Aussi
la science at-elle pu démontrer
que plus de 83% de nos connais-
sances sur le monde extérieur nous
passent par les yeux.

‘Tout ce que nous faisons impli-
que de quelque manière l’usage
de notre vision. Du lever le ma-
tin au coucher le soir, il nous a
fallu faire appel à notre vision
pour marcher, pour nous diriger

et pour nos moindres travaux.

Lebébé a besoin de sa vision
pour se développer et pour connaî-
tre précisément son entourage.
L'enfant à besoin de sa vision pour
aller à l'école, pour apprendre a
lire, à écrire, à compter et aussi
pour ‘jouer. Plus nous avançons
en âge, plus il nous faut bien voir
pour nos moindres activités. L’a_
dolescent et le jeune homme qui

 

un usage ‘constant d’un haut degré
ide concentration visuelle. L’existen_
ce et lle succès même de leurs tra-
vaux ide tous les jours, homme
re, conduire les autres, conduire
son automobile, conduire ses ma
chines, faire son travail de bu-
reau. La ménagère fait ‘appel àsa
vision pour ses travaux de ména- tes fle signe d'un mat latent prét

à la moindre occasion à se faire
sentir avec une vi
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"Ce mest pas sans raisons qu'un

Conseil canadien des Chrétiens et

des Juifs a été mis sur pied afin

de susciter non seulement une

meilleure compréhension avec

nos frères juifs, mais aussi avec

les gens de toutes nationalités et

de toutes religions. N'est-ce pas u-

ne simple exigence de civisme, un

élémentaire devoir de politesse et

de délicatesse que de témoigner à

ceux avec qui nous sommes appe-

tés à vivre ou tout simplement à

‘catoyer un minimum d'accueil,

d’ouventure de coeur et d'esprit.

Tous ceux qui peuvent invoquer

le titre d’'humains y ont droit.

Tel est, en somme, le but de

cette semaine de fraternité organi.

sée sous les ‘auspices du Conseil

canadien des Chrétiens et des

Juifs: promouvoir une sympathie

agissante entre les descendants

des peuples divers qui habitent un

même pays, le nôtre, et qui, cha-

cun dans la mesure de ses moyens

nouslois_onsmiènez,

ge, le soin de ses enfants et pour
faire sa couture.

doivent étudier davantage, font|.
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3 BONNES RAISONS

 

 

La décapotable Parisienne
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Resi nes Personnes

Jes choses et les objets du monde

de l’espace dans leurs couleurs les
plus diverses, dans leur forme ex-

térieure, dans leur localisation et
leur situation. Aussi, c’est un très

grand don de Dieu qu’il nous faut

conserver, sauvegarder et déve-

lopper. - ’

Dans notre monde moderne,

l’optométriste est l’homme tout dé-

signé pour vous aider dans vos

problèmes visuels, Ses qualificati-

ons ‘universitaires lui permettent

de veiller sur votre vision pour

qu’elle vous soit toujours d’une

grande utilité et d’une grande ef-

ficacité.

(Publié sous les auspices de la

Ligue du Bien-Etre Visuel, Incor-

porée, de la Province de Québec.
 

De 1926 à 1936, il a fait Un sta-

ge à la société Aldred and Com-

pany. & Montréal. En 1937, il é-

tait nommé secrétaire de la Sha-

winigan Chemicals Limited et, trois apporte sa contribution à J’édifi

cation d’un Canada heureux et

fraternel. Ces considérations doi

vent, de plus, dépasser les limites

de notre pays pour s’étendre à T'é-

chelle plus vaste du monde dont

la stabilité et la paix sont liées à

Na solidarité vataie entre tous les

hommes.

 

A la Shawinigan
Water & Power
Le président de la Shawinigan

Water and Power Company, M.

John A. Fuller, vient d’être élu

au conseil de la United States Steel

Corporation. Son élection a été

annoncée à New-York par le pré-

sident du conseil de la U.S.S.C., M.

Roger M. Blough.

Né à Montréal, M. Fuller a ob-

tenu son B.A. à l’Université de

Princeton en 1924 et a commencé

sa carrière au service de la Secu-

rity Savings and Trust Company

à Portland, dans l'Oregon.

ans plus tard, il devenait membre

du conseil et secrétaire - trésorier

de cette filiale de la Shawinigan

Water and Power Company. En

1945, il était nommé vice-prési-

dent de la Shawinigan Chemicals,

dont il préside maintenant le con-

seil. En 1945 également, il devenait

vice-président et membre du con-

seil de la Shawinigan Water and

Power Company, ‘dont il a été vi-

ce-président exécutif puis président

en 1950. En 1951, il accédait aussi

à la présidence de la Quebec Power

Company.

M. Fuller est déjà membre des

conseils de la British American

Oil Company Limited, de la Royal

Bank of Canada, de la Sun Life

Assurance Company et de la Com-

pagnie de Téléphone Bell du Ca-

nada. Il est aussi membre du con-

seil des gouverneurs de l’Universi-

té McGill et de la direction de la

Fédération des oeuvres de chari-

té de langue anglaise de Montréal;

de l’Association des manufacturiers

canadiens; de la Young Men's

Christian Association et de l’hôpi-

pin
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Différentiel
Safe-T-Track*

*Facultatif avec léger supplément

3 transmissions de grande classe Carburateur économique
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TOUTES CES CARACTÉRISTIQUES
SANS FRAIS SUPPLEMENTA
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Aécoudoirs avant avec porte-verres

Allume-cigarettes Volets de ventilation

Voici quelques-unes des raisons pour lesquelles vous prendrez plaisir àUNE
r ° . - . ow

VALEUR conduire la Pontiac 1960. C’est une voiture qui vous donnera un plaisir

GENERAL MOTORS durable, une satisfaction illimitée. Allez voir dès aujourd’hui tous les

magnifiques avantages de la Pontiac chez votre concessionnaire Pontiac.

ousavez BatdansePONTIAG
Ne manquez pas le scinfillant spectacle de variétés "General Motors vous=

invite...”a la télévision, tous les lundis soir, & 9h. 301

  

  
615, ROUTE MARIE-

VICTORIN - TRACY.

Téléphone: RI:3-3341/
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PETITES ANNONCES
(Suite de la page4)
 

, —DIVERS— —DIVERS—
 

GRANDE VENTE
LINGERIE DENISE

1315 Champlain, St-Joseph.
AU PRIX COUTANT

Beau choix de tissus à la verge,
flanelle quadrillée, lainage divers,
crêpe, coton imprimé, etc., etc.
Tout est réduit au prix coûtant.

A VENDRE
1 comptoir avec étalage vitré. 1
annonce électrique pour dehors. 1
armoire à fil. 1 balance à poids.
Tablettes pour magasin. Sacrifiera
le tout pour $125.00.

Tél: RI-3-5984.

Reprisage invisible à domicile. S’a-
dresser 137, de Ramesay, Sorel
Mme Marcotte. Pas responsable de
la marchandise non réclamée a-
près 3 mois. F-25

Réparation, entretien et location
de machines à écrire. Machines à
additionner, caisses enregistreuses
etc. Papeterie Richelieu Inc, 41 du
Roi, Sorel. Tél. RI-3-7764. M-10

Personne ne composer jamais u-
ne pilule, n’inventera jamais aucu-
me drogue ou remède qui puisse se
comparer en valeur curative, avec
la valeur trouvée dans les jus purs
de fruits ou de légumes crus. A-
dopter la méthode Nutrinax, en bu-
vant vos légumes crus. Pour ap-
poirtements et informations, adres-
sez-vous à R.-Louis Corps, 1673,
Rte Marie-Victorin, Tracy, Qué.
Tél, le soir: RI-3-8539; le jour:
RI-3-8181. M-10-17-24-31

RADIOS TRANSISTORS
PORTATIFS

/ A VENDRE
Radio, 2 transistors avec case et
batteries, 12.95. Radio, 4 transistors

 

 

 

 

PERSONNEL

VIEUX, FAIBLE, EPUISE APRES
40? Les Tablettes toniques Ostrex

aïdent des milliers à rajeunir. Seu-
lement 69c. Toutes pharmacies.

M-10-17-24

Perdue
Perdue sur la rue du Prince

de la ville à Sorel-Sud, lunet-

tes pour homme, Si retrouvées

Prière de les rapporter à 11 rue
Gouin, Sorel ou Taxi St-Gabriel.

Tél. RI-3-4887.

OCCASION
EXCEPTIONNELLE

OU REGULIER
Compagnie importante choisira
une personne fiable et ambitieu.
se qui pourra se faire un reve-
nu additionnel de $5,000. par
année sans laisser son emploi
actuel, en administrant à temps
partiel, une livraison de pro-
duits en grande demande et
vendus par des marchands les
plus importants de votre loca-
lité.

PAS DE VENTE NIDE

SOLLICITATION A FAIRE

Qualifications requises:

Bonne réputation et recom-
mandations. Minimum de 6 heu
res de temps libre par semaine.
Permis pour conduire. Mise de

 

 

 

 

 

Semaine de...
(suite de la lére page)

quelque vingt ans, ce n’est quede-
puis peu d'années que la ‘province
de Québec organise des manifes-
tations où les corps ‘enseignants
sont appelés à —exprimer leurs
points de vue sur un fthème choisi
et qui a trait a l’éducation des en-
fants, a leur instruction et aux
meilleurs moyens à prendre pour
leur inculquer le goût de l'étude
et la compréhension des matiéres
qui leur sont enseignées ,et en mê-
me ‘temps exposer la nesponsabili-
té des professeurs.

Depuis quelques mois, on en-
tend beaucoup parler d'éducation,
d'enseignement. On a vu d'abord
la rencontre entre les premiers mi-
nistres du Québec et du Canada;
la réunion de la Fédération des
collèges idlassiques; la réunion des
autorités universitaires; iconseil
plénier du Comité de l’Instruction
Publique, où se ‘trouvaient, ensem-
ble, catholiques et protestants,
c’est-à-dire, les éléments majori-
taire et minorätaire de la Provin-
ce de Québec. Et partout, en ‘tout
lieu, on discutait de l’avenir des
jeunes et des programmes ide l’en-
seignement. On a même qualifié ide
“session de l’éducation”, la pré-
sente session de notre Législature
provinciale. On a vu les octrois
augmentés au: collèges classiques,
aux universités et a presque tous
les degrés de l’enseignement. Bref,
je crois qu’on peut quialifier l’an-
née 1960, d’année de l’éducation
et de l'enseignement. Nous devons
nous réjouir de ‘telles décisions,
mais nous devons faire notre pant;
ne pas tout Taisser aux autorités
gouvernementales.

“L’Education, travail d’équipes”

Voilà le thème de vos délibéra-

chez eux, le goût de la lecture leur
démontrant que c’est la principale
source du savoir. Faisons en sorte
que les écoliers, et tous, parlent, li-
sent et écrivent correctement le
français et l'anglais, surtout le
français. Pensons aux lubtes épi-
ques qu’ont livrées nos lancêtres
pour la conservation de notre dan-
gue en Acadie, au Manitoba, dans
les territoires du Nord-ouest, en
Ontario. Avec quelle \ardeur ils
ont défendu ses droits !Ne laissons
pas wvains leurs efforts, ne détrui-
sons pas leur travail par notre in-
différence. C'est un chef de mino-
rité, le sénateur Belcourt, qui di-
gait: “Tous les groupes canadiens-
francais ont fle devoir comme le
droit ide m'accepter aucune limite
au progrés et lau développement
du génie francais et des traditions
françaises, de l’action française,
car ils en sont, tous, les cohéritiers
et les gardiens”.
En terminant, je voudrais lais-

ser & votre réflexion ces quelques
pensées d’un grand canadien-fran-
çais, Edouard Montpetit.
“La conquête économique doit

être pour mous la réalité de ide-
main”. “L'enseignement, l’école,
c'est le (creuset où se forment les
hommes de idemain’.

“L’école franchie, l'expérience
commence, que doit compléter la
culture individuelle. Mais l’école
demeure Ie centre où l’on s'attaque
à iapprendre, où se prépare l’ave-
nir.”

‘Instruire d'abord, organiser et
grouper ensuïte. Mieux ‘préparé, le
canadien-français comprendra tout
le bien qu'il peut tirer de la disci-
pline. 'Créons des hommes, créons
des compétences, ‘et lonsque nous
y serons parvenus, sachons appré-
cier leur travail.”
A ‘tous ceux qui participent à

ces lassises je souhaite plein suc-
cès dans leurs ‘délibérations.

— —+

“Le Sorelois” pénètre partout.  

Le Service civil du Canada

demande
pour le ministère de la défense

Nationale (marine)

VILLE LASALLE, Qué.
DESSINATEUR-MARINE

$5,700. - $6,180.
On demande plusieurs années
d'expérience en génie maritime;
expérience en dessin de ‘construc-
tion de navires, quelqu’exipérience
en essai de prototypes de machi-
nes et analyse des résultats; au-
tres qualités connexes. Une con-
naissance ide l'anglais, suffisante
pour remplir les fonctions en cau-
se, est requise.

Pour plus de détails concernant
la résidence et autres qualités,
veuillez communiquer avec la Com-
mission ‘du service civil. Les for-
mules de demandes d'emploi, qui
s'obtiïennent au bureau de la Com-
mission du service civil, à l’agence
du Service national de placement
ou aux bureaux de poste, doivent
parvenir à la Commission du ser-
vice civil, suite 550, 685, rue Cath-
cant, Montréal, au plus tard le 25
mars 1960. Mentionner le numéro
60-M659 pour ce concours. M-10

 

 

Avis à nos
abonnés

Vu l'augmentation de notre
tirage, non seulement dans So-
rel, mais aussi à l’étranger, nous
sommes à faire la revision de
nos listes; veuillez voir à ce que
votre abonnement soit à date,
autrement nous nous verrons
dans l’obligation de la rayer de
nos listes d’abonnés.   

 

avec ©
Sanco   de cuix écouteurs et bat-

A I

fonds en argent de $1,200. est   œui
 

ec case de cuir ,écouteurs et bat-
terie; 28.95. Radio, 7 transistors, on-|
des longues, ondes courtes, avec
case \de cuir, écouteurs, antenne et
4 batteries Penlite, 50.95. Radio, 8
transistors avec case de cuir, é-
couteurs et 4 batteries Penlite,
45.95. Radio, 9 transistors, ondes
longues, ondes courtes, case de cuir
écouteurs, antenne et 4 batteries
médium de flashlight, 57.95. Bat-
terie pour radio -transistor, garan-
tie pour environ 2 mois, 89c. Tous
ces radios porte une garantie de
3 mois, avec garantie ide satisfac-
tion ou argent remis. Condition $3.
comptant par mandat-poste, Ba-
lance C.O.D. sur réception de la
marchandise.  S’adresser Radios
Transistors, 1125 Ave Forget, Sille-
ry, Québec. F-25-M-3-10-17
 

PFAFF MACHINES A COUDRE
Pour vente, service. Réparations
de toutes marques. Tél. RI-3-5273
ou RI-3-9039. Ouvrage garanti.

M-10-17-24-31
 

Province de Québec. District de
Richelieu. Cour de Magistrat. No.
22197. L. Lamoureux, dem ur
vs Oméril St-Michel, défendeur. Le
19 mars 1960. À onze heures de
l'avant-midi :au domicile du défen-
deur a 254A rue Phipps, à Sorel,
seront vendus par autorité 'de Jus-
tice, Tes effets mobiliers saisis dans
ceitte cause, consistant en TV et
automobile. Conditions: argent
comptant. Sorel, ce 10 mars 1960.

G. Plante, H.C.S.R.

Province of Quebec. District of
Richelieu. The Magistrate’s Court.
No. 22197. 'L. Lamoureux, plaintiff
vs Oméril St-Michel, defendant.
March 19th. 1960 at eleven o'clock
forenoon at ithe residence of ide-
fendant, 254A Phipps Street, in So-
rel, will be sold by ‘authority of
Justice, TV and automobile, Terms
Cash. Sorel, March 10th, 1960.  G. Plante, B.S.C.R.

M-10

mere = armee pin]

Pour obtenir une entrevue per-
sonnelle, il faut posséder toutes
les qualifications requises et
faire application par lettre en
incluant numéro de téléphone à:

GERANT PROVINCIAL
BOITE 27 — STATION “H”

MONTREAL, Qué.

F-18-25-M_3-10

AVIS
DE DEMENAGEMENT

Mme WILFRID HOULE
Corsetière médicale

SPENCER
Annonce aux dames et idemoi-
selles que sa nouvelle adresse
est maintenant:

285, Ave de l'HOTEL-DIEU

Des spéciaux vous sont offerts.
Avec l'achat d'un vêtement
neuf, réparation de votre vieux
vêtement gratis.

Escompte de 10% si vous don-
nez vos mesures au domicile de
Mme Houle.

Profitez des 20 années id’expé-
rience de Madame Houle, dans
lajustement Spencer.
N'attendez pas la sollicitation
à votre ponte.

Chez Madame HOULE toutes

les clientes gagnent.

 

 

 

   
M-10-17-24-31-A-7
 

En utilisant plus d’essences d'ar

bres, l’industrie des papiers assure

un usage plus complet de nos res-

sources forestières.
 

 

 

le tout pour $125.00.

TEL.: RI  

A VENDRE
1 comptoir avec étalage vitré. 1 annonce électrique pour

dehors. 1 armoire à fil. Tablettes pour magasin. Sacrifiera

S’adresser à 1315 RUE CHAMPLAIN - ST-JOSEPH DE SOREL
-3-5984     

JNO

 

tions ‘de cette semaine. Ceci veut
  

 

   
p coopération

de tous ceux qui sont: engagés, sur-
tout directement, au service de l’é-
ducation.

Les professeurs, les parents, les
commissions scolaires, les enfants,
doivent s'unir pour que chacun
puisse donner le plein rendement
du travail à accomplir. Il ne faut
pas qu’il semble exister une espè-
ce de supériorité en ce qui regar-
del’éducation. Les professeurs ne
doivent pas rejeter trop de res-
ponsabilités sur les parents, et vi-
ce-versa, let les élèves doivent fai-
re tout leur possible pour satisfai-
re tous les désirs de Jeurs profes-
seurs et de leurs parents, On doit
faire comprendre aux enfants que
Ce sont eux qui en seront les prin-
cipaux bénéficiaires, à l'aboutisse-
ment ide tous les efforts.

Chez l’instituteur ont doit trou-
Ver, non seulement une profesision,
mais laussi une vocation. Il ne doit
pas penser seulement au côté ma-
tériel, mais ‘aussi à l’aspect cultu-
rel. Il doit s’intéresser à tout,
suivre l’évolution du milieu ‘et s’oc-
cuper de la (direction et de l’ori-
entationdes enfants. Le professeur
doit faire passer dans son enseigne-
ment, son expérience. Développer
chez l’enfant l'intelligence, le ju-
gement et l'esprit d'observation.
Eduquer un adolescent, c’est l’é-
veiller. Il faut guider les jeunes,
leur parler de l'avenir. I] faut
leur montrer le coût spirituel de
la vie, Dans un monde de maté-
rialisme comme celui dans lequel
nous vivons, nous devons nous re-
tremper souvent aux sources vi-
ves d'une spiritualité plus intense.
Tous ont besoin des secours d’En-
Haut, suntout les jeunes, les ado-
lescents, ceux-là qui, demain, sont
appelés à ‘diriger. Et pour obte-
nir des résultats, pour atteindre
ce but, on doit établir une colla-
boration marfaïte de toutes les
bonnes volontés. Et cela sera fait
par un travail d'équipes. I faut
que tous mettent l’épaulle à Ja roue.
Le vrai travail d'équipe, c’est ce-
lui que nous devons organiser en
vue de livrer un combat qui abou-
tira.

Les parents ont aussi leur part
de responsabilités ; ils ‘constituent
une pantie essentielle (de l’équipe.
Ils doivent surveiller leurs en-
fants, voir a ce qu’ils étudient, qu’-
ils fassent leurs devoirs. Ne pas
croire 4 la lettre toutes les 'doléan-
ces de leurs fils ou de leurs filles.
Pensez au programme de la télévi-
sion: “Papa a raison”. Démon-
trons là nôs enfants le besoin d’u-
ne bonne culture. Développons 

Enpéren ne auffit pan

épargner voud miewo!

Ouvrez un compte d'épargne dès aujourd’hui à

l’une des succursales de la Banque Royale.

LA BANQUE ROYALE DU CANADA

  
Boîte postale 338

LUCIEN LACHAPELLE, Ltée
CHARBON,

SABLE, PIERRE, GRAVELLE, HUILE ET GAZ
 

Service moderne de livraison
 

20, rue du Prince    Téléphone: RI-3-3323

   
 

Comptable public enregistré

 

111, rue George SOREL. Tél: RI-3-4277
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2Sorel mène 2 à 0 dansla semi-finale “A"1”;

“es PARLONS

“LE SOREHLOIS”, LE JEUDI, 10 MARS 1960   

  

 

  
 

Guise a réussi le plus de buts dans(Jean Rajotte)

—_— les séries, soit 4 buts en 2 joutes,

  

Les compteursde Remise destro-

 

| Dans la semi-finale “A” des éli-|ce qui n'est pas peu (dire pour un haf
minatoires de la ligue Métropo-| joueur de défense. Clément Simard ] Li A T 5 5
litaine, les Royaux de Sorel mè-|est en tête pour les points, avec BOXE 4 Ww à gue : phées dimanche ie
ne 2 à 0 dans une série de 4 de;2 buts et 5 assistances pour un to- avec A = = — i
"7 contre Lachine. Ces deux clubs tal de 7 points. “KID MILLETTE” étropolitaine (Jean Rajotte) PYajo > 5
se rencontreront dimanche après-
midi,

L'aflier gauche Claude Cardin

a aussi réussi le tour du chapeau.

Cardin a joué une trés bonne par-

 

— lo i
Dimanche après-midi, lors de la Soau Colisée Cardin,

troisième joute de la semi-finale{4 {
pour ESSAI DE LA PUGILOMANIE (Jean Rajotte)

 

leur troisième joute de la série. hin 6
Première | — tie contre Lachine, et avec un peu rottout ne cherchez pas dans B A P deràadesire tr oh eo aremit aa e Larousse, q igmifie j ç ;re joute de chance il aurait facilement pu voir Puce que signifie le| GENEREUX, Sorel 33 56 89|Jjoueurs méritants des Tpphéesaux £2

L.-S. ARPIN, Sorel 35 33 68déjouer Wells une quatriéme fois| La Pugilomanie ou “punch-drun-| C Bourelle Nate 53 2 8 On sait que Claude Généreux |# oe:
. , ! a. s’est mérité le trophée “MemorialEn l’absence de l’instructeur Ri-|et mê inquième’ foi ic” adi ë\ eur et même une cinquième” fois. keric” est une maladie amenée par :

chand Patenaude, c’est Jacques La-| Louis Arpin @ compté l’autre la boxe et l'on peut facilement en 5 TaylorLachine 5 HR championnat“de eeant le en
vallée lui-même, gérant général but des vainqueurs. Axrpin jouait a- distinguer ‘trois espèces principales Ouellette. Nation 1 57 34 56 omaplonnat des compteurs, ¥ wl

des Royaux qui a piloté ses proté- LocTesieur. et Grégoire, puisque er le sujet auquel elle s’atta- Hébent St-Jérôme 23 28 23 xième position Fe eux deu- v qu
e Généreux a dû remplacer - Fortin, National 23 32 55|Mmérité le trophée Léo Rivet, s'est @gés pour la première partie de la

semi-finale “A”
Il y à tout d'abord la pugiloma-Rajotte à la ligne bleue, à Ia pre-|_. ;

nie du spectateur. C’est l'amourmière période, alors que le joueur eraRl pce /
Chiasson, Verdun 24 30 54 . 0 :vient à l’équipe qui a remporté le glcontre Lachine, Flaubert, Verdun 36 24 50
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jeudi soir dernier du Colisée Car-|de défense a dû abandonner la) de la boxe qui s'implante dans l'a- ; pa ;

= din. partie après avoir aggravé une chateurJe billets et y demeure tout SieStlérome 2 2 50 championnat de la saison réguliè- i

a ( , ,

|

blesure au ignet. ie JO! e sa vie. , clMT . "or

3 Les Royaux I'ont alors emporté| Claude Générer en plus d’être D fallait que la boxe soit obsti- Mallette, National 23 26 49 y On fera la présentation officiel- 38 :

3 , au compte de 6 à 3, en marquant|le champion comipteur ide la ligue, nément ancrée (dans les instincts LaGE 24 23 47 od trophée J.-C.-A. Turcotte, de |i

i ; 3 buts dans le demier engage-|& Prouvé quil pouvait, facilement de l'homme pour résister à tous oo Sorel 21 25 46 » décerné au meilleur comp- fu

Aa ment être un véritable Doug Harvey à|leS assauts bien ou mal intention- y. LESIEUR, Sorel 16 30 46|feur des Royaux et de la Ligue, | w¥ont cone oo la défense. nés cachés dans les moments trou. |‘? Labrie, St-Jérôme 31 15 46 mérité par Claude Généreux. og

rencontre a donné lieu a du| Les Maroons ont profité du fait|Dles de son histoire. Combien de es Lavallée, président et ‘ ÿ

jeu très serré, et les sorelois, spé-

|

qu'ils ‘étaient chez-eux pour ou- fois n’a-t-on pas préparé son in-|SenS normaux s'envolent vers un propriétaire des Royaux offrira un a |

cialistes du jeu ouvert, ont éprou-| Vrir le jeu let la tactique a semblé Dumation officielle, et combien de Due SUSasares boxeur titu- eurs de Lausestrois jou- a
; experts ou journalistes en|. far levenues de , a leurun moment leur réussir.LEour TOUSSIT. ou dernière saison avee le club, à sa-

voir: le capitaine Clément Simard,
le champion compteur, Claude Gé-
néreux et l’assistant-capitaine An- A
dré Lesieur. |

vé quelques difficultés à s’organi-
ser.

Cependant, les champions de la

ligue ont conservé la faible avan-

ce d'un but jusqu’au milieu de la

‘laine, comme quelqu’un qui vient
deprendre nebonne cuite”.

e gars e enfin en logue
molle et flasque sur le matelas. il
vient de se retrouver dans les bras
de Morphée. Il se réveillena dans
10 seconides, dans 15 minutes ou

De tous

mial de copie n’ont-ils pas sauter
pour Sorel sont Lesieur, Arpin et sur le plus petit méfaït commis
Généreux, mais cette ligne étant pour en faire une grosse manchet-

isée, les nôtres n’ont pu profi €
de la sélection. pu profiter

, Cependant une autre oppontuni-
té du jeu ouvert qui n'avait pas

  
  

     

  
  

 

 

 

“Le racket va tuer la boxe” vo-
cifèrent les uns et les autres.
Les décisions partagées ides ju-

ges, sans

La direction, les joueurs et les
supponteurs des Royaux remercient
très as hrois Joueurs

3 dernière période, où les hommes
2 de Lavallée ont pris définitivement

    

purs

  

   
      

 

 

       

Généreux a participé à 5 des six

buts des siens avec 2 buts et 3 as-

sistances. Le capitaine Clément Si-

mard a ‘aussi marqué deux buts

en plus (de se mériter ume assis-

tance.

Le joueur de défense Mario De-

Guise et le joueur de centre An-

dré Lesieur ont respectivement

marqué le premier et le dernier

but de la partie.

Gilles St-Onge a été le meilleur

pour Lachine avec 2 buts et 1 as-

sistance. Yvan Cournoyer @ réus-

si l'autre but du Lachine.

L'arbitre Howie Harvey a infli-

gé 12 minutes de punition aux

eu l'occasion de la prouver aux
ideDoseittrmn

     
marquer ‘rois buts.
En effet, Claude Cardin qui joue

avec Simard et Leblanc, s’est ré-
vélé des plus opportunistes. Benoit
Leblanc à lui aussi joué une bon-
ne partie, mais il a malheureuse-
ment été malchanceux devant les
filets. Bien ‘que surveillé de très
près, Simard a toutefois récolté
4 assistances.
(Comme il fallait s’y attendre, les

Maroons ont retrouvé chez eux un
courage qui leur est ‘totalement
inconnu à l’extérieur, qui a donné
lieu à du jeu plutôt rude.

Hieureusement nos sorelois, n’ont
pas froid aux yeux et ils ont, eux
aussi, participé à la rudesse du
jeu et les Maroons qui se l'était
bien attiré, ont été les premiers a
s’en plaindre.

L’arbitre Ernie Laforce n’a ce-
pendant infligé que 18 minutes de Royaux et ‘dix minutes aux Ma-

roons. Ces punitions n’ont coûte

qu’un seul but à chacun de ces

deux clubs, mais il faut considé-

rer qu'en fait, une punition est

toujours coûteuse à un club, en ce

sens que l'équipe imipliquée doit

alors concentrer sur la défensive

pour retenir l’équipe adversaire

qui par contre a au moins T5%

des chances de compter, surtout

dans lles éliminatoires.

Zième joute à Lachine

Aprés une partie chaudement

disputée, dimanche après-midi, à

les hommes

de Richard Patenaude l'ont fina-

lement emporté au compte de 7-5

Le joueur de défense Mario De-

Guise, en plus de jouer une ex-

l’Aréna de Lachine,

cellente partie à la ligne bleue

punitions à chaque club.

Gill brille

André Gill dans les filets du
Sorel s’est distingué tout particu-
fièrement en faïsant face a 45 lan-
cers dont 21 dans la deuxième pé-
riode.
Notre jeune gardien de buts s’est

mérité à plusieurs reprises les fé-
licitations e les applaudissements
des spectateuns, non seulement des
supporteurs du Sorel, mais sur-
tout des partisans du Lachine qui
n’en croyaient pas leurs yeux. Les
joueurs des Maroons de leur côté
en brisaient leur baton sur la gla-
ce devant les arréts innattendus et
impossibles du jeune Gill.

Lachine vs Sorel

Dimanche après-midi, à 2.30 h.
au Colisée Cardin, les Royaux rece-

gleigh, pour dla

 

   
   

 

que géné

-|me un masque sur la figure, les

vront la visite des Maroons de La-
chine, de linstructeur Phill Dal-

troisième joute

An  

     

   
le entre

pion canadien Dave Hilton au Mont

Saint-Louis de Montréal, les dis-

gracieuses inepties des officiels,

Jors des combats Beccera - Ingram

où ce dernier perdit la vie, et Pat-

terson - Hurricane Jackson, où le

dernier se vit mettre un point 'fi-

mal à sa carriére, les ascensions des

futurs champions fixées d'avance

comme ce fut le cas pour le géant

italien Primo Carnera, Tout ça, et

pourtant rien ne semble guérir la

pugilomanie :chez l'amateur de bo-
xe, car la boxe survit toujours et
survivra toujours, parce que le peu-
ple l’a dans la peau.

Il y a également la pugilomanie

financière, très compréhensive icel-

le-là, et qui ajoute l'instinct du

gain à toutes les autres raisons de

sa penpétuité; c’est da maladie, é-

videmment, des promoteurs et

des propriétaires d’écuries humai-
nes, que l’on retrouve dans les Ja-
mes D. Norris, les Al Weill (ex-
gérant de Marciano), etc. :
maladie, évidemment, n’est pas non

plus à a veille de disparaître, a-

yant ses propres moyens ‘de des-
cenidance, de sujet en sujet.

Il y a enfin, une troisième sorte
ide pugilomanie, celle du boxeur.
Vous avez déjà vu un knock-

out? Le poing vient de se loger à
la faveur d'une ouverture, à fla
pointe du menton. Une vibration
incommue, mais fort réelle se pro-
page dans la tête de ta vidtime
pour lui masser le cerveau d'une
facon peu salutaire, comme en té-
moignent les leffets. qui viennent
immédiatement. L'oeil se glace, u-
ne expression idiote s’installe com-

 

 

Les joueurs à surveiller: Yvan
Cournoyer, No. 16, Gilles St-On-
ge No. 9, John Taylor No. 18, Ted
Houston , no. 19.

compter des faits idiots |l2nS Une couple d'he
> eyes Jeo Co een EER ze ig

es» ER CT ALLOY
arte Ds j éalité: pr pour ise soustraire aux réalités de

spectateurs lors ia vi il on pe
de mon combat contre le cham- la vie, en vo , dont ne peut

Entrez tot, si vous voulez avoir

= Ea

 

guère nier l’efficacité. Etre intoxi-
qué de cette façon n’est toutefois
pas normal, et s'il vous arrive d'en
prendre le moindrement l'habitu-
de, une telle intoxication laissera
revenir le cerveau de moins en
moins à sa condition normale.

Point n'est besoin d’ailleurs que
le boxeur connaisse Ie K.O. à cent
reprises pour (devenir pugilomane
ou puncher. Chaque coup de poing
bien ‘appliquer impose au cerveau,
une danse de va-et-vient, peut-être
insignifiante en soi, maïs dont la
répétition finit assez souvent par
laisser des effets permanents.
Et pourtant, la boxe survit et

elle survivra autant et aussi long-
temps que l'amour,
Parce qu’il y a une bonne pro-

portion des amateurs de l'amour
qui en ‘deviennent fous, est-ce que
Ton pourra jamais faire disparai-
tre ce “sport” tellement attaché
à la nature de l’homme? Ainsi, en
est-il de la boxe, en dépit de la
pugilomanie.

En faisant une “ronde”

 
Conversation entre Jacques La-

vallée, propriétaire des Royaux ide
Sorel et votre humble serviteur,
a Ja lecture ide ma chronique de la
semaine derniére, dans laquelle je
idisais que les vedettes qui avaient
contribuées le plus aux succès des
Royaux étaient Gill, DeGuise, Si-
mard, Généreux, Lesieur, Arpin.

Jacques: “Les joueurs que tu as
mentionnés sont certes des vedet-
tes, Kid, mais je crois que tu en as
oublié quelques-uns. Pour un, De-
nis Rajotte, a certes été de la plus
grande utilité à la défense. Tant
qu’à Serge Nadeau, quoique l’on
pense de lui, je ne l’échangerais pas
pour le supposé vedette du Ver-
dun, Red Dubois. Et Ben Leblanc
avec une saison de 46 points a

 

   

 

 

La Ligue
Intercollégiale
en vedette

(Jean Rajotte)

Les éliminatoires de la Ligue
Intercollégiale du président Fer-
nand Mondou, ont débuté samedi
après-midi, au Colisée Cardin, et
les deux joutes ont donné lieu à
du jeu très intéressant et les sé-
ries promettent beaucoup d'action.
Dans la première joute du pro-

gramme-double, le Mgr Decelles
a causé une certaine surprise en
disposant du St-Viateur au comp-
te de 4 à 3. Jocelyn Verrier, An-
dré Janelle, le jeune C. Labrie et
Gilles Leith ont compté pour l’Ex-

Pour les perdants, Gérard Gen-
dron qui met touojurs son coeur
à l'ouvrage a marqué deux buts et
Yvon Leduc, un, Claude Grégoire
ne jouait pas, purgeant une sus-
pension ide la direction de l’équipe
St-Viaiteur.
Les étoiles: Gilles Leith, Gérard

Gendron et André Janelle.
Dans la deuxième joute au pro-

gramme, J'E.S.S.C. l’a finalement
emporté après 19 minutes de jeu
supplémentaire grâce à un but

de Raymond Généreux, alors que

les Amts et Métiers étaient à court
d’un homme. .

Jacques Cournoyer, Yves Aubé

et Roger Lemonde ont compté les

autres buts de l’ES.S.C. .

Pour les perdants, Yves Bibeau,

Gilles ‘Cartier et Raymond Parent

ont déjoué le gardien de buts de

VE.S.S.C.

(suite & la page 19)    de cette semi-finale de 4 de 7. de bonnes places.

Hockey au Colisée Cardin -

 

Lachine vs Sorel

 

enSm

TTTTT

(quite & la page 1D

Dimanche, 13 mars
A 2.20 heures

(Troisième joute semi-finale "A”)
p.m.
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“LE SORELOIS”, LE JEUDI, 10 MARS 1960

PAGE 1

= n des allumettes ou décapuchonner

Tournoi provin- | Au Salon du des bouteilles. Plusieurs autres in-

|
téressants spectacles sont a l'affi-

a m che du Salon du Sportsman, en pluis

IN L E ]UDO cial de ballon- Sports an des kiosques sur la conservation de

ll = 5 —_ la faune, de même qu’une gamme

' E led balai à Alma (Du 18 au 27 mars 1960) fort élaborée de pièces d'équipe-
ne co € e

ment ‘de chasse et de

=

pêche, de

3 A . sui campement et de  canotage, lau-

PS Citoyenneté Un grand tournoi provincial de quels participent plus de 80 expo-

By, ; Me perpétuel MaisonSera sants.
h IE ' Ge perpêtue. ‘ r _

| we disputé les 1er, 2 et 3 avril prochain
- —

Nig, 79, rue Charlotte. Tél.: RI-3-9237 Sorel, Qué. ||. Alma. Cette grande compétition Pour être renseigné,lisez

= ‘ ‘est organisé onsieur Claude “Le Sorelois”.
= SOREL 2 — SHERBROOKE 1 Un verdict nul termina la ren- st AL, per monsieur

Pre contre entre Sorel et Sherbrooke: | *@VOié, Alma.

»; Mercredi dernier, l’équipe de ju-| Marcel Théberge, tout en résis-| Le ‘tournoi débutera le vendredi AVIS

4 lon kh|do soreloise mous fit honmeur au| tant a son adversaire ne put le|ler avril. Un total de $1,000. en

diy, “Ul programme ‘télévisé de Sherbroo-| tomber. prix sena distribué aux vainqueurs

by ygPt ke Dimanche prochain, le 13 mars, et aux plus proches concurrents. Tous les communiqués et an-

ts fp Richard Labrèche remporta le|l'éguipe soreloise ira de nouveau |L’équäpe qui finira en tête recevra nonces qui nous seront remis a-
ue dé remier combat et tous les spec-|panticiper à un match inter-club|en plus du trophée, qui sera prê- près 10 heures, le mardi, se-

x egy tatours observèrent que dans lade la Province de Québec, au ma-|semté par monsieur Laval Trem- ront reportés a la semaine sui-

a"| famille Labrèche, il est presque |gnifique gymnase du Collège No-|blay, agent-distributeur Molson vante. Aucune annonce ne se-

no de tradition de faire du judo. tre-Dame:: Bonne chance à nos|d’Alma, une bourse de $500. L é. ra acceptée par téléphone.

Tad Le jeune Richard se libéra à son porte-couleurs. quipe ‘qui parviendra aussi à la La Direction.

ie A avantage d’un ‘adversaire de 190 Le (deuxième numéro du “JUDO fimale se vera octroyer un tro-

ny libres, soit un handicap de 50 Hi- MAGAZINE" est sorti des pres-|phée et une bourse de $200.; le |

on We vres: dans le judo, la taille ne fait |ses. Quiconque désire s’en procu-|alub ide ‘troisième place obtiendra i

8 pas l’homme. rer un exemple n'a qua se pré-|une bourse de $100. et celui de Ligue Intercol run
ion Of) En deuxième rencontre, J. Fer-|senter à l’école de Judo de Sorel, quatrième place une bourse de $50.

æMii

|

pon s’est fait compter un pdint,| 79, rue Charlotte, où le profes-| La somme de $150. sera aussi par- sur 18)

b h ap. d'où ‘égalité dans le pointage. seur Jacques Champagne se fera |tagée parmi les équipes féminines. (suite de la page

fig Puis, Bernard Goulet, continuant

|

un plaisir d'en remettre sur de- Les équipes devront présenter Les étoiles: RE cénéreux,

ét # |, sa manche victorieuse, enregistra le mande. une alignement de 16 joueurs cha- Jans8 ole.Raymon,Gent eux,

» = | second point du match pour Sorel P. LAUZE, cune et les règlements ide hockey bert. Notons aussi que les gardi-

Ei en vaïnquant son vis-à-vis. Publliciste. \ (seront en vigueur. Une partie du- ens de buts Degrandpré et.Pélo-

die —O0— mera 45 minutes et le ballon offi quinse sont livré un véritable duel

© Siggy L' Im h d ciel de l'organisation sena utilisé. = ; i :

ta Parlons boxe naw a anac u Pour obtenir les formules of- BUD CARLELL Prochain programme
An Cha ur et du que les règlements du ‘tournoi, on Cet acte exécuté par Bud Car. Samedi après-midi, à 1.30 | ;

Vt li (suite de la page 18) asse est prié ide s'adresser a monsieur|iell avec le boumerang australien débutera un autre programme-

on Te — Olaude Lavoie, Hôte] Royal, Allma,

|

exige une très grande habileté. On [double de la ligue Intercollégiale

: 0 ] Lac St-Jean, P.Q. Les dinecteurs| verra cet artiste accomplir de mul. semi-finalesÀel 2 e des

’ vec cet instru. ts des jou
{ X 4

à is ERR ’ ii | 10400

| foe Jue n'import quel cub vou- tour or Lun iLLlihi oihey
Wérait aligné. -— du tournoi ene : il0 unL

Leee| L'édition 1960 de l'intéressante [©omeurrents à faire parvenir leurs |ment pour le moins bizarre, lors |cialement
| joueur qui s’est amélioré au plus |Prochure “Le Petit Almanach qu |inScriptions le plus tôt possible |du Salon du Sportsman de Mont. |si bien le père de‘Marcel Pronovost

haut point, et qui a fini la saïson |Chasseur et du Pêcheur” vient de |POUT qu’on puisse dresser sans tar. |réal, au Palais du Commerce, du |des Red Wings de Détroit, samedi
avec 39 points, un record enviable paraître, publiée par la  maïson |der l'horaire des compétitions. |18 au 27 mars. Le boumerang est soir2agementque ar gueilleur
et envié’”.

TA C
Rd “C'est certes vrai, quand tu John de Kuyper. un projectile en bois, de forme Marcel, était d'assister aux 'par-

dis que Cardin s’est amélioré, C’est un manuel très précieux LES RED WINGS ONT parabolique, dont se servent les ties quilJouait! Alors, faites donc

mais . . ..

|

pour tous les fervents de 1a chas VEAIMENT EXCELLE aborigènes australiens et qui, pro.

|

Comme onion ronovst, encou-
Jacques: “Et n’oublie pas, Kid : A jeté à dista uel a te (Tagez votre fils en assistant aux

lorsqu'un club Io oh se et de la pêche. Ses 128 pages jeté à nee quelconque, monte joutes où il évolue. Qui sait, votre
pionnatd'une ligue, c'est parce que sei brusquement dans l'air et revient|fils t-être dne pionmat d’une ligue, c’est parce que |€N couleurs regorgent de rensei_ . 2 , ; x peut-être demain, une

a. tous les joueurs qui composent l’é- |gnements détaillés, de conseils de Les Red Wings de Détroit ont|par trajectoire derrière celui qui étoile. Pourquoi pas ?

edi quipe ont donné le meilleur d’eux- |toutes sontes et de récits captivant mieux fait que tout autre club) l'a lancé. Carlell est un artiste en Lavaleur |du jeu des parties de

# mêtes, et c'est ce qui a fait n°-|de vos auteurs favoris. I] ne faux |dans les joutes dites d’un but. Les|la matière. De plus, Carlel] ma. pérances erepects les os
“ , a aux”. A 5 . | " + "| AA - vy

; Pogemel'oublieraipas, Jac-|Pas oublier Je calendrier du pe. |foUeUrS deSid Abel ont participé nie avec dextérité des manoeuvres séries promettent du jeu d'autant
N ques . . .n’en est-ce pas la preuve. |cheur, qui vous indique les jours |* 14 parties qui furent décidées| qui (donnent Ca chair de poule, |plus intéressant que les jeunes
- En 4,000 combats de boxe, dis-|et les heures propices à ‘une pêche par la marge d'un but et ils ont|comme par exemple pour saisir au |J°UeNt avecleur coeur, et Jes quatre
s putés en Angletree, ices 1s der fructueuse. été victorieux dans 9 de ces jou.

|

vol une cigarette de la bouche de Équipes haheeontaubart dechan-

1 nière année, il n’y eut que mort & b défi rem-
- et toutes sont lattribuables, au fait| Parmi les spontmen qui ont si es, étant aîts seulement 5 fois.|sa partenaire Rose; pour frotter porter les honneurs.

; que les boxeursAu sont Dore |gné des articles dans l'édition A

; Sn tombantAucuneA170| 1660, mentionnons: Paul Proven. U SALON DU SPORTSMAN
| 31 joueurs de football sont meorts |cher, ingémieur forestier; Harry

a la suite d'accidents survenus sur Bernard, membre de la Société
leguéridon . . . dans la boxe, la Royale du Canada: J. B. S. Huard,

: maDoTon © hao anon chroniqueur de chasse et de pêche

nada, lauquel j'ai livré deux com-|à La Tribune de Sherbrooke; AI-

bats serrés est classé Gième :aspi-|bert Courtemanche, directeur du

* Tantau dentpar apie Pare du Mont-Tremblant, Dama-
: a Kid Passey, et Sième ‘aspirant, au|S Potvin et plusieurs auitres.

 
championnat du monde détenu par
Davey Moore. °
Raymond Généreux, frère de

Claude, des Royaux, a remporté le
champinnat des compteurs de la
Ligue Initercollégiale ide Sorel, a-
vec 35 points à son actif.
Sagesse arabe: “La beauté de

homme est dans son intelligence;
l'intelligence de la femme dans sa
beauité.
Les Royaux de Sorel ont triom-

phé des Maroons de Lachine 7 à
5 et 6 à 3 pour prendre une a-
vance de 2 à 0 dans la semi-fina-
le de 4 ide 7.

Claude Généreux a pris la ve-
dette dans la première joute avec
2 buts et 3 assists. Claude Cardin
et Mario Deguise se sont partagés
les honneurs de la seconde joute
avec Chacun 2 buts.

Les poïds mi - moyens Denny
Moyer et Emile Griffith capteront
la vedette idemain soir à la TV
dans un combat ide 10 rondes.
Moyer est mon choix pour l’em-
ponter.
Un ‘“‘poing” c'est tout.
A la semaine prochaine.
—#

Celui qui n’est jamais content

de personne ne contente personne

—Gold Dust.

Les sportifs qui aiment cuisiner,

apprécieront particulièrement les

suceulentes recettes de poisson et

de gibier, spécialement conçues

pour les lecteurs de l’Almanach,

par Jeanne Lorry.

Imprimé en couleurs, ce petit

manuel est d’un formiat de poche

pratique pour le havresac. II cons-

titue un (compagnon de chasse et

de pêche indispensable. On peut
s’en procurer des copies en envoy-

ant 25 cents l’unité, avec ses nom

et adresse, à: Le Petit Allmanaich

du Chasseur et du Pêcheur, C. P.
141, Station Youville, Montréal,

Qué.

LES RANGERS N’ONT PAS

IMPRESSIONNE

Les Rangems de New-York, en-
fin, n’ont pas trop impressionné

dans les joutes gagnées par un

but \puisqu’en 11 parties du genre,

ils ont remporté seulement qua-

tre victoires, étant défaits sept

fois dans les ‘autres parties. 
?

Une merveille à voir et à

res, dont les gracieux jets d’eau dansent au rythme de la musique. C’est le spectacle féérique qui s’offrira

ne”, ‘Youp, youp sur la rivière”,

attiré de grandes foules à aux milliers de visiteurs attendus au Salon du Sportsman de Montréal, qui se poursuivra du

mars prochain, au Palais du Commerce. Il a fallu 20 ans à un technicien allemand pour perfectionner

les délicats mécanismes qui actionnent les rouages de cette merveille. Durant Pexposition, les Fontaines

Magiques exécuteront des chansons canadiennes du terroir bien connus, telles que “A la claire Fontai-

“Alouette”, pour n’en mentionner que quelques-unes.

teurs, raccordés à une console, régularisent les’ jets gracieux de la fontaine, suivant les accords de mu-

sique classique, semi-classique ou populaire, Les fontaines ont 60 pieds de largeur, les jets sélèvent à plu-

sieurs pieds dans les airs et retombent en élégantes cascades, épousant la forme de feux pyrotechniques,

de jardins en fleurs, d’orgues et même d’un gigantesque gâteau de noces. Ces Fontaines Magiques ont

Radio-City, de New-York, à Miami, à Las Vegas et autres endroits. Elles se-

ront à l’avant-garde d’une série de spectacles sur scène, tels que les ours dansants, le lanceur de bou-

merang, une jongleuse, Poking Fire et ses Indiens de Caughnawaga et nombre d’autres attractions.

 

entendre, telles sont les “Fontaines Magiques” musicales et multicolo-

18 au 27

Dix-neuf mo-
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“LE SORELOIS”, LE JEUDI, 10 MARS 1960

“Avec l'humour d'un impotent”

 

pie avait aimé lire un certain

|

tien”
let paru dans “Le Sorelois” et I contrvoulait le faire savoir à som sir] Dar mile Iegnataire Alors ime rejoint au 3 ‘
éphone me dit comme ca en/ont L i isi “: ““J’ai écris quelque cho- “La foLois, de visiter 2Se avec les noms qu’on trouve dans tier” 11l’annuaire téléphonique (1959) de te” 1

Sorel; venez done voir ça”.
, jeudi dernier, je me présen- a 7 “cou »te au No. 1510 de la routearo meutlerahr )Victorin à Tracy. Une gentille da-|ichands

me m'invite à pénétrer. “Oui, c’est |ilivre 13
Ici, il est là dans la cuisine”, dit- let”, 5
elle en indiquant son époux. ‘ter. N
Au bout de ta table, près d’une| au

fenêtre, M. Gérard Hébert est en
train de se faire “des rouleuses”…
comme bien d'autres hommes,
mais différemment de la majorité
de ses semblables, c’est sur une
chaise roulante qu’il est assis. Hos-
pitalisé en novembre 1956, il est
toujours sous traitements mais à
sa demeure.
En cet âge de l'atôme et de l’é-

lectronique, et malgré le perfec-
Somnements de la science, la méde-
cine n'a pu laisser ses jambes à
M. Hébent aujourd’hui Ize de 38
ans et pére de deux fillettes de 9
et 11 ans, Nicole et Diane.
_ La radio, la télévision, les casse-

tête et une dizaine de journaux
chaque semaine entretiennent cet

galement que pour 1

au nombre de 5,
icyrenne” et ‘lapolice”.

   

          

  

mais M. Hébert termine ici,

joie. Lui dira-t-on ?
L. 8. G.

 

à abriter avec “lévesque”
) à 8 occasions.

Par ailleurs les 3 ‘bretons”, les
normandin” et le “normandeau”

is”.
onge” possède 2 “charpen-
charron” et une “charret-

pour 3 “poulin”. On verra é-
q “couturier’ il

U y a de quoi se
ailleurs que chez los mar-

puisque l’on trouve dans ce
3 \perron”, 2 bureau”, 3 bou-
baril” et 6 “grenier” à visi-

ous avons aussi “desnoyers”
des “Sauvé” 2, une

pourait se continuer Fes

Pour lui, savoir que ceci aura
au moins été lu sera une immense

Jeune Commerce
St-Joseph-Tracy
ASSEMBLEE PROVINCIALE

L’Exécutif et le Conseil provin-

Félicitations !
 

timue toujours :avec le même suc-
cès, la présentation “Le Naufra-
gé”. L'auteur de cet article qui a
assisté à une représentation de
la pièce, ne veut aucunement fai-
re office d’un critique littéraire,
mais simplement souligner une
fois de plus le beau travail qu‘-
accomplit cette jeune troupe. Jo-
celyn Joly, directeur - fondateur de
la ‘troupe mérite à coup sûr, une
citation pour héroisme. Monter
une troupe dans un milieu qui a-
vait en quelque sorte perdu le

une menition d’honneur.

Il a réussit un excellent départ,
et souhaitons que l’appui \ de la
population l’encourage à ‘conti-
nuer.

Dans son interprétation du rô-
le-titre de la pièce, Jocelyn Joly
maîtrise bien son personnage. Pro-
fessionnel, Jocelyn possède l’art
d'atteindre la sensibilité du spec-
tateur.

 

La troupe “Les Lionceaux” con-

goût du théâtre, tout ca mérite(

Voulez-vous faire
une bonneaction?
A titre de présidente du Comité

de Secours du Cercle Madame de
Saurel, des Filles d’Isabelle, je
m'adresse à ceux qui possèdent des
vêtement encore propres dont ils
voudraient faire don aux pauvres.
Appelez RI-3-6834 et je me ferai
un plaisir d’aller les chercher pour
les faire distribuer aux pauvres
par le comité.

Mme Wilfrid Houle, prés.
285, Ave Hôtel-Dieu, Sorel.

Bingothon
$600. à gagner — $0.50 la carte

ACHETEZ PLUSIEURS CARTES

Décès d'un vieu:
citoyen de Ste #
Anne-de-Sorel
A Ste-Anne de Sorel, le 24 1

Vrier dernier, à l'âge de 80 ans
10 mois, est décédé M. Pierre-A
béric Millette, époux de Mari
Louise Millette.
Outre son épouse, le défunt lai

se dans le deuil: 4 filles: Mn
Vve Lucien Cournoyer (Simonne
Mme Antonio Godin, (Béc
trice), toutes deux de Sorel, Mille
Amabilis et Fernande Millette d
Ste-Anne de Sorel. Ses fils: MM
Marcel et Roger Millette de Sore)
Jean-Georges Millette, inspecteus
au Ministère Fédéral de J’Agricul-
ture; et Anatole Millette de Ste-

  

Avi

homme au moral , .
ajoute-t-il en souriant.

TI serait
être de cette
voué à une vie
des rares sorties de M. Hébert,
puis trois ans,

vate , ,
presse d’avouer en re
tabac dans son moule.placant
Membre

Chevaliers
Hébent
viser humoriste.

de Colomb de

C’est le 17 août 1959, après lec-

 

. ‘très bon”,

superflu de dire qu’un

I ë remonte au ler fé-
vrier dernier alors qu'il est alléfaire sa croix” sur un bulletin de Murphyd e Beauharnoës, président

“et j'ai gagné”, qu’il s'em-

du Conseil 1132 des

sait, à l’occasion, s’imppro-

   

 

  

 

  

 

  

  

de-

T provincial, Habituellement, ces
u

les-Henri Beaudoin, avait fait

  

 

   

   

    
     

cial des Chambres de Commerce
des Jeunes de la Province de Qué-façon handicapé est|bec tiendront leura ssemblée ré-sédentaire. Une| gulière à St-Joseph-Tracy, same-
di et dimanche, les 12 et 13 mars,
sous la présidence de M. Jean-Guy

semblées ont lieu 4 Montréal ou
Québec. La Chambre de Commer-

Sorel, M.

|

ce des Jeunes de St-Joseph - Tra-
cy, dont le président est M. Char-

véritaible trafiquant.
David, le restaurateur; ses

lères reflètent
as-

8

|

linterpréte Marc Gélinas y
certes pour quelque chose.

la

   

  

     

Homard, heureusement qu’aucun
agent de la police des narcotiques
ne lait vu. Paul Comez est telle-
ment dans la peau de son person-
nage, qu’on se croirait eñ face d’un

un naturel fra-
pant. La profession d’instituiteur de

Suzanne Boivin, seule interprè-
te féminine ide la pièce, nous offre

 
mercredi de cette semaine.
TENTEZ VOTRE CHANCE
Le deuxième prix de $50. p

co-| to

te est à la veille d’être gagné.
‘Achetez de nouvelles cartes

| Jouez au bingo à la maison.
—e6

i

Club
hr

est
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eerANE s'idée de scruii-fannuaire
téléphonique du disitrict de Sorel.

Voici donc les notes qui l’avaient
aidé à passer joyeusement deux
heures de sa nouvelle vie.

Dans l'annuaire du ‘téléphone de
Sorel il y a 298 ‘‘Cournoyer”. Il y
en a 32 dont les prénoms commen-
Ce par la lettre J.

Si on prend l’histoire sainte dans
l’annuaire on s’aperçoit vite que
ga ne concorde pas avec ce que
Jon a ‘appris à l’école; il n’y a pas
“d’Eve” pour un seul “adam’. Par
contre des “saints” on en trouve 704
pour 11 “paradis”. Les vertus sont
également bien représentés. Il y a
4 ‘l’espérance”, 4 “labonité’”, 4 “la-
chance”, 2 “ladouceur”, 1 “lajoie”.
II y a 5 “ladébauche” pour 8 ‘la-
couture” après 2 ‘‘lacourse”’.
“La liberté” est rare puisqu'il n’y

en a que 2; on dit qu’ils sont heu-
reux ceux qui ne la trouvent qu'’u-
ne fois.

“Le blanc” est fort à la mode
cette année et l'annuaire suit le
courant puisqu’on l‘y trouve à 15
reprises alors que ‘‘leroux” y est
2 fois, “lebrun” 1 fois de même
que “white” . . . et le mélange n’est
pas parfait !
Les qualités seraient incomplètes

avec les 2 “petit”, cependant com-
plétons le choix avec 1 ‘lebeau”, 1
‘tabelle”, 33 “joly” et 3 “gallant”.

Si vous avez sommeil ne fré-
quentez pas les 4 “veilleux”.
Des fleurs . . . des fruits: c’est

tout un parterre que l’on trouve;
et que dire ‘des jardins”.
“La forêt” qu’on retrouve 20 fois

n'a pourtant que 22 ‘“poirier”, 4
“cormier’’, 5 “olivier” et 17 “pé-
pin” . . . et ça ne marche plus;
il y a 29 “plante” pour 9 “racine”
et ‘lafleur” qu’on relève à 9 en-
droits n’a “fleury” qua 7 reprises.
Le chasseur n’est pas chanceux

car il n'a à parcourir que 3 “fo-
rest” et 3 ‘’létourneau” et 3 “hu-
ard” à abattre.
Le pêcheur nest pas mieux alors

que “‘larivière” chiffrée à 11 ne
contient qu’un poisson”.

“ Bin ces temps troublés plusieurs
dictateurs prendraient sûrement
ombrage en consultant l’annuaire
puisqu'ils y trouveraient 29 “roy”,
1 ‘baron’ et 1 “marquis”.

Il y a 28 “boucher”, 3 “boulan-
ger”, 6 “marchand” et 2 “meuni-
er” qui complèteraient pour ainsi
dire l’Association des Marchands.
“Church” que l’on voit une fois

,

villes, par l’entremisedu président
régional des Chambres <cadettes
du Lac St-Pierre, M. Denis Ger-

main, La demande fut acceptée

lors ide l'assemblée de janvier te-

nue celle-là à Joliette.
Le Jeune Commercelde St-Joseph

Tracy recevra les membres

conseil ‘provincial, au Pavillon Tra-

cy, lors du diner, dimanche midi.

Les invités spéciaux seront alors,

le gouverneur de la Chambre, M.

Raymond Leclerc, et les maires

Ernest Aussant, de St-Joseph de

Sorel, et Napoléon Laplante, de

Tracy. Le président de la Cham-

bre a également invité ceux qui

ont collaboré financièrement à l’or-

ganisation de cette visite du con-

seil provoncial Jeuhe Commerce:

MM. J.-J, Poliquin, Alfred Caisse,

Nelson Simard, Georges-Omer Bi-

beau et Laurier-R. Ménard, pré-

sident-fondateur de la Chambre

cadette \de St-Joseph-Tracy.

Voici le programme pour le sa-

medi et le dimanche.

Samedi - 1.00 h. p:m. — Réunion

de l’exécutif provincial à la salle

municipale, rue Montcalm.

4.00 h, pm. — Inscription des

présidents régionaux et conseillers

techniques a 1'Hotel Saurel.
6.00 h. p.m. — Souper libre.

7.00 h. pm. — Assemblée du

conseil provincial à la salle muni-

cipale.

11.00 h. pm. — Réception du

conseil provincial par M. Geo.-O.

Bibeau.

Dimanche - 7.30 h. am. — Ré-

veil.

9.00 h. am. — Messe en l’église

Marie-Auxiliaitrice à Tracy.

10.00 h. am. — Reprise de l’as-

semblée du conseil provincial.

12.00 h. p.m. — Diner au Pavil-

ton Tracy.

2.00 h. à 5.00 h. p.m. — Assem-

blée du conseil provincial à la sal-

le municipale.

—ee—-—

Tu parles mal des autres; tu ne

crains donc pas le mal qu’ils di- pour 5 ‘‘lachapetle” a 12 “chré- ront de toi? — Chilon.

du |-

deuxième acte, indique la maitri-

se de son jeu.
Enfin Germain Lemire et Nor-

mand Héon, deux jeunes débutanits

mettent toute leur Ame aux per-
somnages de Black-Eye et Char-

bon. :

Pour résumer, citons la réfle-

xion d'une dame qui disait à la

sortie: “On a pas le loisir de s’en-

nuyer durant la représentation.”

Cette troupe, toute fraîche, mé-

rite encouragement de tous. La

population du Grand Sorel tant soit

peu, fière des siens, se doit de voir

Ja pièce. Si ce n’est pas encore

fait. Réservez vos billets au plus

tât.

J. P.

 

Incendie à Tracy
Un incendie a ravagé au cours

‘de la semaine dernière, une mai-

son de deux logements au No. 6210

de la Route Marie-ViGtorin à Tra-

cy. L’un des occupants, M. Jean-

Charles Lacombe, ‘a réussi à sortir

de l'immeuble en vêtements de

nuit, avec son bébé de 10 mois.

Son épouse était en ville au mo-

ment idu sinistre. La brigade des

incendies de St-Joseph - Tracy a

réussi à mettre le feu sous con-

trôle vers 10 heures 45. Elle a uti-

Tisé quatre jets d’eau et 900 pieds

de boyaux.

Les dommages sont provisoire-

ment évalués a $9,000 dollars, soit

$2,000 dollars, les meubles de M.

Liacombe et $7,000 dollars pour la

bâtisse et l’ameublement du pro-

priétaire, M. Albert Alarie, qui oc-

cupait le logement du rez-de-chaus-

sée, On ne connait pas encore la

cause de Tincendie.

—_——————————-

Réserve forestiére

Au Canada, des 500,000 milles

carrés de forêts jugées accessibles

etp roductives, 200,000 milles car- 

La direction du Club de Ski
Mont-Tranquille tient à armoncer
à ses membres que le ‘programme
d’une excursion de deux jours à
Stowe est maintenant complété.
Quarante et un de nos membres
ipourrontt donc skier à leur goût, et
j'espère que tous seront satisfaits
ide l’organisation de cette excur-
sion. Le seul facteur que nous ne
ipouvons contrôler efficacement est
celui de la température mais quand
même nous espérons jouir de ce
qu’il y a de mieux.
Nous envisageons maintenant de

préparer un second autobus, Tou-
tefois, ce dernier ne se rendrait à
Stowe que le dimanche, 20 mars.
Tous ceux qui n’ont pu se joindre
à l’excursion ide deux jours pour-
ront idonc se rendre a Stowe quand
même. Le coût de l’excursion d’u-
ne journée sera de $4.50 pour les
membres et $5.00 pour les non
membres. Cette deuxième excur-
sion n’est qu’au stage d’organisa-
tion let rien n’est définitif encore.
Tout dépendra de la demande. Si
nous jugeons que nous pouvons a-
mener assez de personnes les mem-
bres du comité vous le laisseront
savoir. Pour le moment, tout ce
que nous vous demandons c’est de
donner vos noms aux membres du
comité qui suïvent: Raymond La-
vertu, Claude Proulx, Normand La-
traverse, Claude Guay et votre pu-
bliciste.
En fin de semaine passée les

activités du club de ski ont été
très réduites, vu que nous n'avions
pas rien d’organisé. Toutefois,
par petits groupes, les ski-
eurs se sont rendus soit a Stowe,
soit au Mont Orford, soit dans le
Nord. Tous nous en sommes cer-
tains ont eu une très belle fin de
semaine.
Au domaine des fantaisies, nous

vous invitons à surveiller Ray-
mond Lavertu. Ce dernier se pro-
mène en ville cs jours-ci avec
tout un assortiment de réclames
sur son automobile. Si on ajou-
te à, ceci ses nombreux kilaxons
et clochettes, on peut supposer
que ce demier saura en amuser
-plusieurs. C’est une très belle fa-
çon de nous montrer qu’il fait par-
tie du groupe des ‘épouvantables”.
‘Nous tenons à souhaiter un joy-

eux anniversaire à Josette Bras-
sard, de Nicolet qui vieillira d’un
an le 12 mars. Au nom du club, il
me fait plaisir de lui offrir le plus
beau des cadeaux, le président lui-.
même. M usement, nous ne
pouvons trouver plus grand. A {rés ne sont pas exploités.

Ce sont Iles numéros sortis avant

us les numéros autour de la car-

de Ski Mont-
 

la cause des Royaux.
Lt .

 
geau), et Mme Elie

our

|

Sorel; deux beaux-fréres:

fants.

medi, de 27 février en luercient
Ste;Amro Ao fel culos

 

 

ÿFgrande collaboration \_

 

Pr

ean x“

L'inhumiatti 5 s’est faite au à,
metiére de Pendroit.
“Le Sorelois” offre à la famille

ses sincères ‘condoléances.

 

Funérailles de
Madame Donat

Cardin
A l'Hôpital Richelieu, le 20 fé-

vrier, est décédée à l’âge de 68

ans, Mme Donat Cardin, née Au-

rare Bibeau, demeurant au No. 9

de la rue du Roi.

Ouitre son époux, la défunte lais-

se dans le deuil, sept fil et six

gendres: MM. et s Gérard

Angers (Georgette), Jean - Louis

Pelletier (Fernande), Paul Thé-

roux (Noella), Marc Blais (Rita),
Fernand Joly (Gisèle), Roger Sal-

vail (Ghislaine) et Mlle Mariette

Cardin. Quatre fils et trois belles-

filles: MM. et Mmes Charles-Hen-

ri Cardin (Jeannine Joly), Contre-

coeur, Jean Cardin (Jacqueline

Dumas, Montréal, Normand Car-

din (Thérèse Plante) et M. Geor-

ges-Albert Cardin.

Lui survivent également deux

soeurs et un beau-frère* M. et Mme
Alcide Cardin (Marie-Rose) et

Mille Alice Bibeau; dix-neuf petits-

enfants ainsi qu’un grand nombre

d’autres parents.

Les funérailles ont eu lieu le

23 février en l’église St-Pierre. La

levée du comps fut faite par M.

l'abbé P.-E. Boucher qui chanta

aussi le service assisté de MM. les

abbés C. Palmer et P.-E. Beaure-

gard, comme diacre et sous-diacre.

L’inhumiation s’est faite au ci-

metiére des SS. Anges.

“Le Sorelois” offre à la famil-

le ses sincères condoléances.
 

offrirons un escabeau et le tout
rentrera dans l'ordre.
Nous vous invitons à suivre cet-

te chronique toutes les semaines.
À surveiller, la semaine prochaine,
le programme complet des deux
excursions à Stowe, les 19 et 20
mars prochain. l'anniversaire de Claude, nous lui Raymond MARTIN,

B I N G o Anne de Sorel.3 23 39 59 61 Ses bellles-filles: Mmes Marcela 24 35 54 66 Millette (Jeanne-d'Arc Généreux)1 % 43 55 71 et Roger Millette (Véronique15 56 Proulx); un gendre, M. Antonio57 Godin, tous de Sorel.
59 Une soeur, Mme Vve Narcisse a60 Cardin (Malvina), de Southbrid-

ge, Mass; deux belles-soeurs: Mme J
Vve Adélard Millette (Clara Mon-

Lachapelle, 8 ÿ
(Alice Millette) de Ste-Anne de !

MM. Ai- mé Cournoyer, de Sorel et Elie
Lachapeile, de Ste-Anne de Sorel.

Il laisse également onze petits-
enfants et deux arrière-peititis-en-

Les funérailles ont eu leu sa,

14

 


